
f  la recherche d'un équilibre financier
Finances fédérales

Lausanne, le 30 novembre 1945.
Le résultat enregistré dimanche p as-

sé lors du vote relatif à la protection
de la f amille nous incite à penser , tant
il f ut catégorique, que le p eup le suisse
ne s'arrêtera p as à ce p remier pas vers
ce que l'on est convenu d'app eler le
p rogrès social. Sa décision nous laisse
sup oser que, dorénavant. l'Etat sera
app elé à endosser des charges de plus
en p lus lourdes dans l 'intention d'assu-
rer le bien-être des individus.

Nous ne croyons pas que soient exa-
gérées les estimations off icieuses qui
f ixent à quelque 650 millions l'excé-
dent des débours de la Conf édération
p ar rapport à 1938, comp te tenu des
nouvelles dépenses qu'occasionneront
f ort probablement le f inancement de
.'assurance-vieillesse, les mesures des-
tinées à soutenir l'économie nationale,
la création d'occasions de travail, etc.
L'énoncé de ce montant n'est certes
p as f ait  p our rassurer le contribuable.
Aussi convient-il de rechercher quelque
moy en suscep tible de lui apporter un
soulagement.

Dévaluation et prélèvement

sur la fortune.

Uaucuns estiment qu'une dévalua-
tion serait tout à f ait indiquée, dans
les circonstances actuelles, p our assai-
nir les f inances f édéra le s  sans exiger
de nouveaux sacrif ices de la p art du
contribuable. Il est de f ai t  que l'énorme
réserve d'or dont disp ose la Banque
nationale constitue une dangereuse
tentation. Un bénéf ice beaucoup p lus
considérable que celui de 1940 serait
acquis sans p e ine. Le souvenir des ex-
p ériences laites p ar la France depui s
1928 doit cep endant nous mettre en
garde contre cette f acilité. 11 est f ort
p ossible que la Conf édération doive
néanmoins dévaluer sa monnaie dans
l'intérêt de son industrie d'exp ortation
et de son tourisme ou ensuite d'une
réorganisation du système internatio-
nal des changes. Ce seront alors des
considérations d'ordre économique qui
j ustif ieront cette opération que l'on
doit sans conteste repousser en tant
qu'instrument de p olitique f inancière.

Un prélèvement sur la f ortune des-
tiné à réduire la dette de guerre a été

aussi p réconisé. L'idée d'alléger la
charge f iscale écrasante des années à
venir p ar un ef f or t  unique n\est bail-
leurs p as neuve. Nombre de p ay St l'ont
mise en pratique après la p récédente
guerre : l'Italie, l'Allemagne, VAutri-
che, la Pologne, la Hongrie, etc. Com-
parativement aux conséquences d'une
dévaluation, un tel p rélèvement of f re
l'avantage d'être beaucoup p lus équi-
table du f ai t  qiiil atteint toutes les
f ormes de p ropriété et p eut être adap -
té à la cap acité de rendement au
moy en de taux p rogressif s. Du p oint
de vue économique, Karl Diehl estime
avec raison qu'il délivre l'esp rit d'en-
treprise de la crainte de charges f is -
cales interminables. De plus , an a p u
constater qu'il inf luençait les prix dans
le sens de la baisse ensuite de la di-
minution du p ouvoir d'achat de la
classe p ossédante.

Ces arguments vaincraient-ils Vanti-
p athie tenace du p eup le suisse à l'en-
droit de toute tentative de mairirmise
sur la f ortune ? La réponse est dou-
teuse. Une autre f açon d'alléger la
charge f iscal e rencontrerait sans doute
p lus f acilement l'assentiment p op u-
laire : Une extension du cercle des
contribuables.

(Suite page 3). J.-P. M.

Le Vésuve a depuis quelque temps
perdu son panache de fumée et son
aspect, vu de loin, est désormais celui
d'une montagne ordinaire. Interrogé
à ce suj et par un j ournaliste, un géo-
logue napolitain a déclaré que-le phé-
nomène est consécutif à l'éruptio n de
mars dernier, qui fut assez violente.
Il s'était produit déj à après les érup-
tions de 1872 et de 1906 et n'a donc
rien d'anormal . Des gens malicieux as-
surent que les Napolitains adressent
chaque j our de pressantes prières à
leur patron saint Janvier pour que le
Vésuve recommence à fumer avant
l'arrivée des premiers touristes d'a-
près-guerre.

Le Vésuve a perdu son panache

La conduite de Rudolf Hess, ex-représentant du Fuhrer , assis comme accusé
à côté de Goering, à Nuremberg, fait une impression pénible sur les spectateurs.
Hess, qui dit souffrir d'un manque de mémoire et qui pendant les séances lit
dans un livre l'histoire d'une jeune fille , ou qui regarde droit devant lui , a de
temps à autre des attaques nerveuses . Nos photos : Rudolf Hess pendant une

crampe. Les autres accusés ne se choquent plus de cette conduite.

Lesj malaises de Rudolf Hess

Une semaine de $a*i§
La Constituante siège. - Les catherlnettes sont
en fête. — Le nouveau ministre de l'information.

(De notre correspondan t p articulier)

Paris, novembre.

Il y a désaccord entre le général de
Gaulle et le Parti communiste ; tout de
suite l'inquiétude a gagné Paris...

L'Assemblée constituante est convoquée
pour 1& heures à la Chambre des dépu-
tés mais dès raidi ia prélecture de po'ice
met en place différents éléments de protec-
tion destinés à isoler le Palais-Bourbon.

Des tracts , des papillons ont été distri-
bués ou collés sur les murs, demandant aux
partisans du général de Qauill e d' aller ma-
nifester en masse vers 16 heures sur la
place de la Concorde.

Le souvenir du 6 février 1934 flotte sur
Paris.

A 14 heures, les mesures de police sont
renforcées. Les passants sont filtrés dans
que quadrilatèr e qui déborde la place de la
Concorde pou r atteindre les grand s boule-
vards, la Madeleine, la place Beauvau et
au delà de la Seine, le boulevard Saint-
Qermain.

Taches bleu foncé des groupes d'agents
montant leur faction par trois ou quatre.
Sur les bords du trottoir ils stoppent les
véhicules pour les détourner de l'itinéraire
traversan t le quartie r isolé.

A 17 heures, coupe-file en main , j' arrive
place de la Concorde après avoir franchi
trois barrages d'agents : le premier au coin
de la rue Boissy d'Anglas , le second au
croisement du Faubourg Saint-Honoré. Le
troisième eniiti à l'hôtel Crilkm.

Crépusc ule d'une très belle j ournée en-
soleillée ; l'énorme place est presque dé-
serte et ses merveilleuses proportions
s'affirment dans cette solitude ; tout est
gris-Meu , de la teinte du ciel.

Un fort barraige canalise le flot des
promeneurs descendant les Champs-Ely-
sées, vers la droite , où les passants ne
peuvent gagner une station de métro qu 'en
se rapprochant de la gare Saint-Lazare.
En effet , par mesure de prudenc e, les sta-
tions de la Concorde , Solférino , Madeleine,
Op éra. Invalides ont été fermées.

* * *
Isolée de la ville , isolée de la vie,

l'Assemblée constituante siège et l'on ne
peut qu 'éprouver un serremen t de coeur
en pensant aux difficultés que rencontre
la démocratie renaissante alors que depuis
six ans tan t d'hommes son t morts pour
sa cause.

En remontant la rue Royale, on retrouve
des souvenirs vieux d'à peine quelques mois,
ceux des heures les plus sombres de l'occu-
pation alors que, fuyant les rafles, les
Parisiens restaient prudemment hors du
champ d'action habituel des services alle-
mands recruteurs pour le S. T. O. Ven-
deurs et vendeuses, seuls dan s une bou-
tique que nul client ne peut atteindre , s'af-
fairent à des travaux d'inventaire ou de
nettoyage. De temps à autre , un passant
force une consigne en prouvant qu 'il re-
gagne son domicile.

Oue de rendez-vous m anques !
Prudemment , le café Weber a retiré du

trottoir toutes les tables et chaises qui
composent sa terrasse ; il se rappelle que
lors du 6 février il avait été transformé en
poste de secours pour les blessés. La mar-
chande de j ournaux met un peu d'ordre
dans les éditions spéciales qui lui parvien-
nent, toutes fraîches encore de leur encre,
toutes vibrantes de l ' in quiétude des titres
qui se terminent par de grands points d'in-
terrogation...

Car le sort de la tranquillité française
se j oue en cette après-midi , dans les feux
mou rants d'un beau iour d'hiver nimbant
d'irréalité féerique tous les édifices qui
encadrent une des plus belles places du
monde dont le nom de « Concorde » semble
d'une cruelle ironi e auj ourd'hui...

Vendredi 23 novembre 1945
Le drame s'est dissipé aussi rapidement

que le brouillard qui recouvrait Paris. Le
gouvernement est formé. Le général en
tant que président , se présente devant l'As-
semblée constituante...

Les passions se son t assagies et nul
service d'ordre ne manifeste une présence
inquiétante. A peine remarque-t-on sur les
berges de la Seine, aux -alentours de la
Chambre des députés, quelques grappes
d'agents dissimulés aux yeux du public.

On connaît les détail s de cette j ournée
où un vote d'unanimité , exprimé à main
levée, approuvait la composition et le pro-
gramme du nouveau gouvernement.

La France a retrouvé île calme p oliti que,
le pays peut se mettre au travail. Ces cinq
j ours ont été un rappel brutal des heures
d'angoisse et de tension que les nerfs ne
voulaient plus connaître. Cin q jours pen-
dan t lesquels on faisait la course aux nou-
velles, où les bobards circulaient , où les
émissions de radio étaient anxieusement
attendues. Que cette détente après la tem-
pête paraît réconfortante...

(Suite page 3.) Ed. DUBOIS.

Le jeune roi du Siam qui fait ses études
universitaires à Lausanne a quitté la
Suisse. Un avion venu spécialement de
Londres pour Paris, a quitté hier matin
l' aérodrome de Cointrin près de Genève,
pour l' emmener au Caire , première esca-
le de son voyage. — Le voici devant le
microphone , à l'aérodrome de Cointrin.
Derrière lui , sa mère et à côté de lui le
ministre de Thaïlande (Siam) en Suisse.

Le roi du Siam quitte ia Suisse

stabilisation économique
et sociale de l'Univers

coup d'œil sur l'acsualltâ

Vers la

(Corr. p articulière de « L 'Impartia l »)

Lausanne, le 30 novembre.
France : Le cheptel. — Il a diminué sen-

siblement au cours des six dernières an-
nées : de 800,000 têtes pour les bovins , de
3 millions pour les ovins, de 1,200,000
pour les porcins, de 400,000 pour les che-
vaux . Il est vrai qu 'en ce domaine, les sta-
tistiques françaises sont suj ettes à caution.

Danemark : Les Danois ne sont p as con-
tents. — Ils se plaignent que l'étranger
connaît mal leurs difficultés. Alors qu 'on
les imagine nagean t dans le luxe et le
beunr e, ils font remarquer qu 'ils connais-
sen t eux aussi des restrictions. Ils n 'ont
pas de café , pas de thé , par de charbon ,
et les habitants doivent faire la queue pour
toucher leur ration de beurre . Mais ce qui
ulcère encore plus les Danois, c'est le
couvre-feu à 10 heures du soir pour raison
de sécurité et ils enragent d'être contraints
à gagner leur lit comme les gosses, alors
qu 'ils ont une telle frénés ie de rattraper
le temps perdu sous l'occupat ion.

Allemagne '• Le volume des décombres
de Berlin. — On évalue à soixante
ou soixante-dix millions de mètres
cubes le volume des décombres de Berlin.
On calcule qu 'en huit ans, 40 pour cent des
matériaux récupérés dans les décombres
auront été employés, mais il restera en-
core 40 millions de mètres cubes de gra-
vats à déblayer. Pour ce faire, M faudrait
60,000 train s de cinquante wagons chacun.
A dix train s par j our , le travail durera
seize ans.

(Voir suite p age 3.)

/ P̂ASSANT
Chocolat ou pas chocolat ?
Telle est la question qui se pose et qui

risque de colorer notre avenir en brun
ou en noir...

Si l'on en croit les habitudes de notre
bonne vieille Economie de guerre le dé-
menti infligé à « La Suisse » proviendrait
surtout du dépit ressenti par l'Adminis-
tration de la divulgation d'un de ses se-
crets les plus capitaux (ou capiteux) . A
plusieurs reprises, en effet , M. Lebureau
des Approvisionements a très bien dit
« non » alors qu 'il pensait « oui » et
savait pertinemment que les bonheurs dé-
mentis allaient enfin se réaliser. D'où l' o-
pinion qui prévaut chez certains amateurs
de truffes ou de savoureux pralinés, que
si la levée du rationnement n 'est pas pour
le 1 er janvier, elle sera incontestablement
pour le 15 ou le 31 I

On verra bien...
Au surplus et s'il est exact que les

réserves de sucre et de cacao s'avèrent
à peu près suffisantes , pourquoi retarder
plus longtemps une mesure de libération
qui est peut-être audacieuse mais non
moins habile ?

En effet .
Comme l'observait récemment un de

nos grands «sachems» de l'Economie de
paix , de l'audace pour anticiper et agir
il en faut. Car une loi d'expérience veut
que la demande diminue toujours en pro-
portion de l'importance de l'offre.

Que de fois n 'a-t-on pas entendu le
dialogue :

— J' aimerais cinq boîtes de Nescafé.
— Mais vous pouvez en avoir dix , si

vous le voulez !
— Eh ! bien alors, donnez m'en une.

Ça suffira 1
Tenez ! Je suis persuadé, moi aussi,

que le jou r où chacun de nous pourra
acheter trois livres de chocolat , plus per-
sonne n'en voudra... davantage qu 'une
plaque.

— Le chocolat... Peuh ! dira-t-on , le
moindre kilo de charbon ferait mieux
notre affaire I

Et cela jusqu'au moment où le char-
bon étant revenu et les soutes pleines,
nous nous écrierons :

— Ce qu 'il fait chaucî dans ce sacré
appartement. Me voici de nouveau en-
rhumé pour un rien alors que durant tou-
te la guerre j 'avais laissé mon écharpe
de laine et ma toux au vestiaire...

Voilà pourquoi , somme toute, nous
avons toutes les chances, plus une , d' être
rendus très prochainement à la liberté
non dirigée du chocolat I

Le père Piquerez.
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Uu tac au tac
Un dramaturge du siècle passé por-

tait à une artiste célèbre un exem-
plaire d'un de ses drames, relié en
superbe maroquin.

L'actrice était aux mains de son
médecin.

L'Esculape. d'un air à la fois mépri-
sant et ironique demanda à l'écrivain :

— Alors vous faites des tragédies,
jeune homme ?

— Eh oui !... Exactement comme
vous, docteur . Seulement, vous les
faites relier en sapin...

Echos

Chaque écrivain a sa méthode et
ses petites manies de travail . Quand
il s'attaquait à la rédaction d'un vo-
lume des aventures de son fameux
« Rouletabille », Gaston Leroux parta-
geait l'année que lui prendrait son tra-
vail en trois tranches de quatre mois :
une tranche pour la réflexion, une
tranche pour la rédaction> une tran-
che pour le repos. Comme c'était un
sage, — a raconté son fils, — il com-
mençait le cycle par les quatre mois
de repos. Pendant la période de ré-
flexion , il vivait à peine SUT la terre ,
ne reconnaissant pas les siens quand
il les rencontrait. Pendant la période
de rédaction , toute la maisonnée était
réduite au silence le plus absolu. On
faisai t le ménage sur la pointe des
pieds. Et quand l'auteur avait écrit
le mot « fin », il tirai t un coup de pis-
tolet par la fenêtre du balcon.

Comment naquit Rouletabille

Autour d'une enquête...
I (N

L'humour de la semaine

— Pourquoi ce trou ? C est un peu tôt pour faire le jardin...
— Je cherche s'il n'y aurait pas par hasard quelques avoirs allemands I '



On demande ^ESTE
menuisier, longueur 160 à 180
de L'Impartial . 18015
cm. — S'adresser an bureau

Il vendre Si
S'adresser au bureau de

L'Impartial. 18014

Achetez, vendez...
...échangez vos livres d'occa-
sion au magasin de la Place
du Marché 8a. Grand choix,
prix avantageux - Télépho-
ne 2.33.72. 16816

Tour d'horloger
avec jeu de pinces en
bon état cherché d'occasion.
— Offres avec prix sous
Chiffre D. T. 18052 ,
au bureau de L'Impar-
tial.

couturières, &
res assujetties sont deman-
dées de suite ou personnes
disposant d'après-midi.— S'a-
dresser à Haute Couture A.
Schwab, rue du Parc 47. 18133

IM» à coudre
On cherche à acheter d'occa-
sion quelques machines à
coudre en parfait état. Ur-
gent. — Offres sous chiffre
L. D. 18034, au bureau de
L'Impartial. 

Femme de ménage âr
emploi régulier. — Ecrire
sous chiffre F. Q. 18053,
au bureau de L'Impartial.

Jeune homme Z^ncT
sur le tournage , cherche em-
ploi de suite. — Ecrire sous
chiffre M. P. 18024, au bu-
reau de L'Impartial. 18024

Commissionnaire àL.hon-
note, sachant aller à vélo,
est demandé entre les heu-
res d'école. S'adresser Epi-
cerie, rue Neuve 5. 18085

Nettoyages !££«„.
fiance pour nettoyages le
samedi après midi dans petit
ménage. — S'adresser au
bureau de L'Impartial. 18068

f!liwnipnp est demandée pour
UUVJ lui G quel ques heures
par jour. Travail facile. —
S'adresser au bureau de L'Im-
partiaL 18198

A l n iirw q uarli er est, appar-
lUUul  tement3 pièces. Re-

prise indispensable de lino-
léums et d'une installation
électrique cuisson. — Offres
sous chiffre I. T. 18041, au
bureau de L'Impartial.
Pnmmi c de £are cherche
UUIIIIIIIO de suite chambre
meublée. — Offres à A. H.,
secrétariat , Gare CFF. 18077

Chambre meublée VL.
chée pour le 15 décembre ,
si possible au centre (proxi-
mité Grande Fontaine), pour
demoiselle sérieuse travail-
lant dehors. Location à long
terme. — Offres à Case pos-
tale 10276, La Chaux-de -
fonds. 18125

Phamhno meublée est de-
UliaillUI a mandée par mon-
sieur. — S'adresser à M.
Schluep, rue de la Paix 3 bis
au 2me étage. 17932

Pour de suite càhrberre
meublée, avec pension. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 18088

Mémento Larousse, &£
mes est demandé à acheter.
•— Faire offres avec prix sous
chiffre A. R. 18146 au bu-
reau de L'Impartial.
I j f 2 places, avec literie ,
Lit est à vendre. — Reven-
deurs s'abstenir. — S'adres-
ser au bureau de L'Impartial.

18055*
OI»j n Hicltory, 2 m. 05, Kan-
OMo dahar, arêtes acier à
vendre d'occasion. — S'a-
dresser Place d'Armes 3, au
rez-de-chaussée, à gauche.
Tél. 2.39.08. 18158

A uonrlno manteau fourrure
VCIIUI B noir, taille 42-44,

ainsi qu'une cape renard ar-
genté, le tout en parfait état.
— S'adresser au bureau de
L'Impartial. 18047

A u onrlno 1 herceau de pou-
VCIIUl G pée, robe blan-

che, manteau dame, couleuse,
bain siège, ciseaux et fer
tailleur, etc. — S'adresser
Serre 16, de 12 à 13 h. et de
18 à 20 h. 18050

A VOnrinn i Uam électrique ,
VullUl D i train mécanique

et un tram. — S'adresser
Charrière 35, au 1er étage ,
entre 19 et 20 h., et le sa-
medi après midi. 179J0

A vendre SrŒTï
feux , bouilloire et four , brû-
lant tous combustibles , en
très bon état. — S'adresser
rue de la Républi que 13, au
3me étage, à gauche. 17931

uonrlno 1 p°tager à eaz>VBllUrB 4 feux , 1 four , à
fr. 25.—. — S'adresser le ma-
tin, Promenade 16, au 2me
étage. 18224

RÔnhai lH neuf > électrique, 1
ncullaUU plaque , marque
« Ménag ère •, à 'vendre cause
double emploi. — S'adresser
rue de la Paix 91, au rez-de-
chaussées 18153

IlleCCanO , complété , avec
moteurs à ressort et électri-
que, ainsi que boile d'avion
Meccano, cinéma Pathé-Ba-
by, patins , le tout à l'état de
neuf , sont à vendre. Télépho-
ner au No 2.32.33 de 18 à 21
heures. 18156

Suisse allemand , 21 ans,
avec apprentissage de ban-
que et en possession du di-
plôme de commerçant de
1943 cherche pour entrée
immédiate , place comme
Employé de bureau

(éventuellement volontaire )
dans maison de commerce,
industrie ou entreprise , en
vue de compléter sa forma-
tion commerciale et égale-
ment pour se perfectionner
dans la langue française. —
Offres sous chiffre L607Y
à Publicitas, Berne.

 ̂ CHOIX énorme de modèles
les plus récents aux prix
toujours très attrayants

. . ¦

LA MAISON DU GRAND CHOIX : 18155
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FJ-zzzzzzf n htver, c'est bien le 'p ardessus qui déter-
mine la ligne générale de l'élégance masculin».
Cest p ourquoi chaque homme f ait  son choix
le p lus soigneusement et le p lus sûrement en se
conformant à cette deviset
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La Chaux-de-Fonds, rue Léopold-Robert 58

Importante Manufacture d'hor-
logerie cherche

Employée
intelli gente, active et conscien-
cieuse pour divers travaux de
bureau. — Faire ottres manus-
crites détaillées avec prétentions
de salaire , sons chittre i.1.17769
au bureau de L'Impartial.

On engagerait :

Remonteuse de
mécanismes

Poseur de cadrans-
emboïteur

travail assuré.

S'adresser au bureau
de L'Impartial. iso44

Importante Manufacture d'horlo-
gerie cherche pour son service
de publicité

Jeune employé
intelligent et d'initiative, con-
naissant la machine à écrire et
les travaux de bureau en général ,
ayant si possible du goût pour
le dessin et du talent d'organi-
sation.
A la même adresse, on engage-
rait une

Sténo - dactylo
active et consciencieuse pour
divers travaux de bureau.
Faire ofîres manuscrites, avec
curricuium-vitœ et prétentions
de salaires sous chifire I. J.18177
au bureau de L'Impartial.

Importante maison ayant comme clients des
magasins de bijouterie dans la Suisse entière
cherche

fournisseurs
de bracelets de montres, bracelets
simples, colliers et bijouterie en or.

Offres sous chiffre OFA 890S à Orell
Fussli annonces S. A., Berne. 18202

On cherche

employée ou
aide de bureau

ainsi qu 'OUVRIÈRES
SUR AIGUILLES.Pla-
ces stables et bien ré-
tribuées. — S'adresser
à la Fabrique d'ai-
guilles, Le Succès,
La Chaux-de-Fonds.

P10672N 18099 

Horloger
décotteur , habile et
consciencieux, cher-
che place stable dans
bonne fabrique. —
Ecrire sous chiffre
L. L. 18226 , au
bureau de L'Impar-
tial.

Aiguilles
Bonnes ouvrières se-
raient engagées de
suite pour la frappe et
le découpage à la Fa-
brique UNIVERSO SA,
Grenier 28. 18057

Jeune hiie 18 ans, cher-
che place comme

aide-
vendeuse.

Si possible logée et nou-
rie. — Faire offres sous
chiffre M. D. 18139, au bu-
reau de L'Impartial.

1 polisseur -
adoucisseur
1 jeune lille

pour divers travaux
seraient engagés par
Fabrique de Cadrans

H.-A. Richardet
Rue des Tourelles 13

18161

Découpeur
sachant régler les presses,
cherche place pour de suite
ou à convenir. — Ecrire sous
chiffre E. H. 18136 au bu-
reau de L'Impartial.

il industriel
en métallurgie

serait en mesure de fabri-
quer en série, un nouvel
outil uni que. Peut prendre
connaissance moyennant
garantie suffisante. — S'a-
dresser au bureau de L'im-
partial. 18140

«WINTERTHUR»
ACCIDENTS-VIE

Nous avons le regret de vous Informer que notre agent principal de La Chaux-
de-Fonds, Monsieur Paul Meyer, renoncera à ses fonctions le 30 novembre 1945.
Nous lui exprimons ici toute notre gratitude pour les services rendus à la Société.

La gérance des affaires du district de La Chaux-de-Fonds a été confiée à
notre ancien inspecteur général,

Monsieur Wilhelm RODÉ
qui , dès le ler décembre 1945, remplira les fonctions d'agent principal et sera
assisté de

Monsieur Pierre GOLAY, agent

Nous vous prions de bien vouloir accorder toute votre confiance à Messieurs
Rodé et Golay qui , vu leur expérience dans l'assurance, pourront vous donner
toute satisfaction.

•WINTERTHUR*
Robert Wyss, agent général

Neuchâtel
Neuchâtel, en novembre 1945.
Les bureaux de l'Agence principale seront transférés provisoirement dès le

ler décembre 1945, rue Numa-Droz 61. Téléphone 2 27 36. 17924

Fournitties
expérimentés pour l'exportation
sont demandés par les 17782

Etablissements A. MOYNET
Rue du Parc 13



stabilisation économique
et sociale de l'Univers

Coup d'œîi sur l'actualité

Vers la

(Corr. p articulière de « L'Impartial *)

(Suite et f in)

Russie : Vers la reconstruction totale.
Quatre millions de mètres carrés de sur-
faces d'habitations, ainsi que plus de 200
hôpitaux et 700 écoles ont été reconstruits
à ce jo ur par les centres urbains de Rus-
sie endommagés pendant la guerre. Le
gouvernement a ouvert un crédit spéci al
de 764 millions de roubles pour la recons-
truction de 15 des plus grandes villes rus-
ses. On estime que ces travaux seront ter-
minés d'ici 15 mois.

Grande-Bretagne : Son bas de laine. —
L'épargne britannique durant les six ans
de guerre a atteint 10,380 millions de li-
vres sterling. Le président de la commis-
sion nationale bri tanni que de l'épargne a
déclaré que ces économies faites par la
nation britannique suff i ra ient  à payer « tou-
tes les armes utilisées par les forces bri-
tanni ques depuis les navires de ligne et
les canons j usqu'aux fusils et aux balles. »

— La pro duction sidérurg ique. — La
moyenne hebdomadaire de la pr oduction
de fonte en octobre en Grande-Breta gn e
a été de 146,100 tonnes contre une moyen-
ne de 133,900 le premier semestre. Moyen-
ne pour l'acier moulé 243,100 contre
231,600.

Palestine : Le coût de la vie. — Il a at-
teint son niveau le plus élevé au cours
du mois d'octobre dernier. Selon les statis-
tiques officielles , le coût de la vie a atteint
260 points , soit une augmentation de 12
po ints sur octobre 1944, niveau maximum.

— Les pamplemousses. — Depuis le dé-
but de la saison (15 octobre), 200 mille
caisses de

^ 
pamplemousses des orangeries

arabes ont* été expédiées vers l'Europe et
l'Amérique.

Etats-Unis : Vers l'expl oitation du pé-
trole sous-marin ? — M. Harold Ickes , ad-
ministrateur des pétroles aux Etats-Unis,
a déclaré que des recherches allaient être
entreprises en vue de l'exp loitation des
napp es pétrolifères qui s'étendent sous l'o-
céan , lesquelles seraient pratiquement iné-
puisables. La premièr e prospection systé-
matiqu e a déjà commencé près du cap
Hatteras.

Cuba : Meilleure perspective de récolte
p our le sucre. — D'après le Département
américain de l'agriculture, la production du
sucre à Cuba pour 1946 p ourra atteindre
4.620,000 tonnes, soit presque un milli on de
plus qu 'en 1945, mais un million de moins
qu 'en 1944.

— Demandes de diamants. — Des avis
parvenus à Londres de Pretoria indiquent
que Londres et New-York transmetten t des
demandes pre ssantes pour les pierres de
bonne qualité. En revanche , les besoins en
diamants industri els sont en ce moment
réduits au minimum. Le marché des dia-
mants dont l' activité est débordant e fera
preuve, au cours des mois proch ains, d' une
fermeté encore plus grande que maintenant.
Les prix ne cessent de monter et attein-
dront bientôt de nouve aux records.

Par l'intermédiaire de la légation de
Grande-Bretagne à Berne, le chef du
Département fédéral des postes et
chemins de fer a reçu une lettre de
Lord Listowel . ministre anglais des
postes et télégraphes, qui remercie les
postes suisses pour les services ren-
dus aux prisonniers de guerre britan -
niques. La lettre en question relève
notamment que depuis 1940. le nom-
bre des sacs postaux pour les prison-
niers de guerre expédiés du Royaume-
Uni à destination de la Suisse s'est
élevé à plus de 3 millions contenan t
21 millions de paquets . La plus grande
partie de ce trafic se composait de
denrées alimentaires et de fournitures
médicales nécessaires au maintien de
la santé des prisonniers. Malgré les
difficultés inévitables pour le service
postal en temps de guerre , cet impor-
tant trafic a touj ours été liquidé par
la poste suisse d'une manière impec-
cable. L'administration des postes
suisses a joué aussi, conformément
aux hauts principes humanitaires de
la Convention de Genève, un rôle in-
dispensable pour le maintien de la
santé et du moral de ceux qu* ont eu
la malchance d'être prisonniers ou
internés.

Comme la poste est souvent criti-
quée, à plus ou moins j uste titre, il
est équitable de signaler cet hommage
de gratitude qui lu* est rendu par une
éminente personnalité étrangère. Il
est incontestable que pendant la guer-
re elle a été mise fortement à contri-
bution par l'acheminement du cour-
rier destiné aux prisonniers de guer-
re, ce qui lui a occasionné un impor-
tant surcroît de travail , effectué à
titre gratuit.

Remerciements aux
postes suisses

f  la recherche d'un équilibre financier
Finances fédérales

(Suite et f i n)

Elargissement de «l'assiette fiscale» .

Une première suggestion dans ce
sens mérite examen : l 'initiative lancée
le 20 juin dernier par le mouvement
dit « Rassemblement national ». Elle
vise à supprimer la « survivance des
privilèves » qui ont po ur conséquence
que les établissements et exploitations
de la Conf édération, des cantons et
des communes, aux termes de l'article
16 de l'arrêté f édéral  du 9 décembre
1940, sont exonérés de la perception
de l'irnoôt pour la déf ense nationale.
Les prom oteurs de cette initiative p ré-
sentent une argumentation f or t  judi-
cieuse. Ils soulignent la situation f inan-
cière f avorable des cantons et des
communes en général et de leurs en-
treprises en particulier, mettent l'ac-
cent sur le f ai t  que ces dernières ont
intérêt , elles aiissi, à la déf ense natio-
nale. De plus , ils f ont  ressortir le f a i t
que la cap acité de concurrence des dits
établissements est inj ustement soute-
nue en regard de celle des entreprises
privées .

Si le poin t de vue du « Rassemble-
ment national » était adopt é , ce sont
quelque 24 à 26 millions qui tombe-
raient dans la caisse f édérale. Cette
somme ne saurait être négligée bien
qu'elle soit modeste par rapport au
chif f re  de 650 millions cité plus haut.

Garde-à-vous fisc !
i

A notre sens, c'est une lutte de plus
en plu s active et ef f i cace  contre la
f raud e f iscale qui permettrait de dé-
couvrir des ressources nouvelles s uf f i -

samment importantes en vue d 'éviter
dans une large mesure un nouvel alour-
dissement du f ardeau qui p èse déjà sur
les épaules du contribuable honnête. Il
est en ef f e t  patent que de nombreux
biens échappent encore au f isc en dépit
des armes don t ce dernier dispose ac-
tuellement : l 'impôt anticipé , certif icat
de salaire, examen des livres , etc. Noirs
en voulons pour preuve les dif f érences
d 'évaluation que révèle la conf ronta-
tion des statistiques économiques avec
les statistiques f iscales. C'est ainsi que
l 'Administration f édérale des contribu-
tions a pu constater que des biens
évalués à 12 millions environ ont évité
illégalement le sacrif ice pour la dé-
f ense nationale. En ce qui concerne les
biens meubles réels, on s'étonne de
voir f igurer dans la statistique du sa-
crif ice une somme de 522 millions seu-
lement sous la rubrique « Inventaire
d'exploitation » du groupe agriculture,
alors que l 'Union suisse des paysans
évalue à quelque 2,8 milliards la f or -
tune mobilière servant à l'exploitation.
Et l'on pourrait multiplier les exem-
ples.

Solidarité d'abord !

Dans les circonstances présentes,
aucun ef f o r t  ne doit être négligé pour
récupérer ces sommes. Nous conve-
nons volontiers que le régime d 'inqui-
sition f iscale f roisse les sentiments
d 'indépendance. Il est grand temps, ce-
pendant , que le peupl e suisse prenne
conscience du f ai t  que la lutte contre
les dangers économiques actuels exige
de sa part autant d'esprit de solidarité
qu'il a su en dépl oye r f ace au danger
militaire.

J.-P. M.

Une semaine de Saris
La Constituante siège. - Les catherinettes sont
en fête. — Le nouveau ministre de l'information.

(Suite et f in)

Samedi 24 novembre 1945
Paris est en liesse , c'est la fête de Sain-

te-Catherine , patronn e des ieunes filles
qui , dans l'année atteignent 25 ans. Jour
particulièrement fêté dans le monde de la
couture et Dieu sait si Paris compte d'a-
teliers où l'année durant l'on fait des pro-
j ets pou r ce j our-là 1

Les catherinette s célèbren t leur céli-
bat par le port de bonnets où se marien t ,
selon le goût et la fantaisie , les couleurs
verte et j aune ; bonnets qu 'elles arborent
fièrement, bonnets que leurs oadettes et
leurs aînées entourent de gaîté , de chan-
sons, de danses ; bonnets qu 'elles ont ce
j our-là bien de la peine à ne pas j eter par-
dessus les moulins...

Chaque maison s'associe à cette fête des
collaboratrices anonymes les plus précieu-
ses de la couture et de la mode. Des pi-
que-nique sont organisés , le faux Cham-
pagne coule de façon mesurée, mais la jeu-
nesse actuelle sait se contenter de demi-
mesure.

Heureusement la liberté retrouvée du j azz
et des rythmes américains supp lée au man-
que de qualit é et d'abondanc e gastronomi-
ques. On danse et les couples son t formés
par les invités que les catherinettes ont le
droit d'entraîner avec elles . Cette année , ce
sont les soldats américain s qui sont béné-
ficaires de cette aubaine et ce ne sont pas
eux les moins étonnés de cette ahurissante
transformation des salles d'ateliers en
dancings et en buvettes.

Des fiacres promènent des couples enla-
cés dans les rues, les orchestres retentis-
sent aux étages des grandes maisons de
couture ; le peuple de Paris , laborieux , re-
trouve une tradition qui lui est chère...

26 novembre 1945
André Malraux , ministre depuis quatre

j ours à l 'information , reçoi t la presse.
On se bouscule dans le local trop exi-

gu où s'entassent la presse française et la
presse étrangère.

Mal r aux paraît très j eune, visage vo-
lontaire.

Le débit de sa parole est rapide comme
le tac-tac d'une mitrailleuse.

Il expose son programme : tou te la li-
berté , rien que la liberté , et encore plus
de liberté...

Et répondant déj à à l'interpellation de
M. Edouard Herriot à la Chambre, ven-
dredi dernier , il maintient la nécessité d'u-
ne autorisation préalable pour la paru tion
des j ournaux,  celle-ci n 'étant fonction que
des disponibilité s en papier ; or , le papier
est rare...

Malraux possède — on ne sait trop
p our quoi — l'étiquette de communiste ; il
figure pourtant dans le ministère comme
n 'adhérant  à aucun parti. En tout cas c'est
un écrivain de qualité et son roman « Es-
poir » l'a rendu célèbre ; auparav ant , la
« Condition humaine », avait obtenu le prix
Qoncourt.

S H n est pas communiste. Malraux est
tout de même de gauche ; il l'a prouvé dan s
le rôle qu 'il joua dans les Brigades inter-

nationale s lor s de la révolution espagnole
dont il organisa l'aviation républicaine. Il
fut particulièrement actif dans la Résistan-
ce où la Libération le trouva avec le gra-
de de colonel. Avec la brigade « Alsace-
Lorraine » il participa aux dernières opé-
ration de la guerre en Allemagne.

A une question d'un j ournaliste qui ex-
primait l 'étonnement de la Suisse de voir
maintenu en France un ministère de l'In-
formation alors qu 'un tel organisme n'exis-
tait pas avant la guerre , Malraux répond :
« ...Beaucoup de choses n 'existaient pas
avant-guerre , les cartes de rat ionnement ,
par exemple ; si mon ministère n 'existait
pas, il faudrai t  le créer uniquement pour
placer sous une seule direction les diffé-
rents organismes qui ont pour mission d'in-
former , de faciliter la tâche aux journa-
listes penchés sur la France renaissante...
aux j ournalistes suisses particulièrement... »

Malraux mène sa conférence avec beau-
coup d' entrain .

Il dit entre autres : « Lorsqu 'une crise
ministérielle impose aux journaliste s de
battre la semelle pendant vingt heure s à la
porte d'une villa plongée dans le brouil -
lard , est-il logique que le vin chaud leur
soit fourni par la générale de Gaulle ? Do-
rénavan t le ministère de l 'Information s'en
chargera. »

Prise de contact sympathique avec un
homme jeune , un écrivain , un très bon
j ournaliste.

Oue p ourra faire Malraux à la tête de
son départem ent? Il voit grand et
veut frapper fort dans les ma-
nifestations de propagande. Il se propose
d'envoyer d' un seul coup en Amériqu e du
Sud , par exemple, quatre cents des meil-
leures toiles de tous les musées français
car . dit-i l .  « si quarante  toile s sont de la
propagande, dix fois plus de tableau x cé-
lèbres fon t mille fois plus d' effet... »

Pour nous, nous sommes de ceux qui
pensent que la propagande de la France
ne doit pas dépendre d' un ministère de l 'In-
formation , mais bien de la France elle-
même.

Ed. DUBOIS.

Un méfier mal jugé
Rendons justice..

Les concierges n'ont pas très bonne
presse. On les accuse d'être curieux,
bavards, tracassiers, paresseux. Et
quand on veut qualifier de commé-
rages des propos qu 'on colporte , on
dit que ce sont des histoires de con-
cierges... Qn est très injuste , avec les
concierges, comme touj ours d'ailleurs ,
quand on généralise.

Tôt levés, affairés à une foule de
ces besognes qui n'ont pas de nom,
pas toujours bien logés, rarement bien
payés, devan t satisfaire le propriétai-
re , le gérant , et un monde de locatai-
res souvent très exigeants, les con-
cierges sont généralement de très
braves gens, qui ne méritent en au-
cune façon la réputation qu'on leur a
faite et le dédain qu'on leur témoigne.

Au fond , ce sont les domestiques
de tout le monde . Ce qui doit présen-
ter 'de sérieux inconvénients.

Un gangster No. 1 à Londres ?
LONDRES, 30. — Ag. — On a sou-

vent fait  allusion ici même à l'augmen-
tation de la criminalité à Londres et
dans tout le Royaume-Uni. Or, on émet
l'hypothèse maintenant , en haut lieu ,
que derrière le flot de cambriolages ,
de vols et agressions à main armée, se
dissimule un criminel de toute grande
classe qui fait travailler à sa solde des
quantités d'agents et de sous-ordres.

A part des crimes et délits de tous
genres, on constate une recrudescence
de recels, qui laisse supposer qu 'il ex-
iste une organisation poussée dans tous
ses détails et atteignant une perfec-
tion encore jamais égalée. Cette ban-
de manifeste un talent d'organi-
sation rare et une activité commercia-
le digne d'une meilleure maison. On
pourrait la comparer, pour ses servi-
ces commerciaux et de propagande, à
une firme de tout premier ordre de
'a grande industrie. Le centre de ce
trafic se trouverait au quartier de So-
ho.

L 'Angleterre , puissanc e maritime. —
Le « Journal of Commerce » écrit que
l'Angleterre occupe désormais la première
place dans la construction des car gos.
Elle en construit en effet déj à davantage
que les chantiers navals des Etats-Unis.

— Le banditisme en Italie. — Un reli-
gieux du couven t de Trisulti . dans la ré-
gion de Frosinone, a été assassiné. Ce sont
huit bandits masqués qui s'étaient intro-
duits de rauit dans ce couven t et avaient
sommé le supér ieur de leur remettre tous
les avoirs de la communauté , qui ont com-
mis le meurtre.

— Découverte d'un écrin d'argent ap-
parte nant à Hitler. — L'écrin d'argent , ca-
deau de 32 généraux japonais à Hitler , a
été retrouvé à Stockholm par la police.

— Le généra l Patton reçu par le roi de
Suède. — Ainsi que l'a annoncé mercredi
soir Radio-Stockholm , le roi Gustave V
a reçu pendant la jou rnée le général amé-
ricain Patton. Puis , le général a été re-
çu par le prince héritier de Suède.

— Les listes noires américaines dimi-
nuent. — Les Etats-Unis ont biffé 5080 fir-
mes et personnes de l'Amérique du Sud et
de l'Europe des listes noires. Par contre ,
55 nouveaux noms ont été portés sur ces
listes.

— L'or autrichien retrouvé en Allema-
gne. — L'or de la Banque national e au-
trichienne a été découvert en Allemagne ,
annonce de Vienne le j ournal « Le Monde »
et la direction de la banque vient de faire
auprès des autorités alliées les démarches
nécessaires à sa récupération.

— Arrestation du chef d'un camp de
concentration. — Le commandant du camp
d'Engerau , Edmund Krasky, vient d'être
arrêté. Ce camp, où étaient internés de
nombreux Israélites hongroi s , a été le
théâtre de massacres sauvages.

— Un village ty rolien anéanti p ar le leu.
— Un des plus pittoresques villages de la
banlieue d'innsbruck , Grins, vient d'être
entièrement détrui t  par un incendie. Un feu
de cheminée , attisé par la tempête qui fai-
sait rage ce jour-là, fut la cause du désas-
tre et les maisons de bois furent toutes la
proie des flammes , avant que les pompiers
aient pu intervenir.  On ne déplore pas de
perte s de vies humaines , mais le bétail et
les dépôts de céréales ont été complète-
ment anéantis.

_ — Rép arations autrichiennes à la Rus-
sie. — L'industrie autrich ienne devra livrer
60,000 machines représentant une valeur de
475 millions de marks or aux autorités so-
viéti ques pou r le relèvement industriel de
l'U. R. S. S. et pour la réparation des dé-
gâts causés.

— Gros cambriolage à Lyon. — Pen-
dant qu 'un orchestre de jazz joua it pour
les clients du « Grillon ». un dancing de
la place des Célestin s, à Lyon , des cam-
brioleurs pénétraient dans l' appartement de
la propriétaire par une fenêtre du ler éta-
ge dont ils avaient décellé les barreaux et
faisaient main basse sur 2.5 mill ions de
valeurs, de fourrures et de bijoux.

— Lord Gort opéré . — Lord Gort , an-
cien gouverneu r de Gibraltar et de Ma 'te
et ancien haut commissaire en Palestine,
vient de subir une grave opération. Son
état s'est sensiblement amélioré.

— Le général Marshall décoré. — Le
prés ident Truman a remis au générail
Marshall , chef de l'état-maj or de l'armée
américaine pendant la guerre , la médaill e
de distinction pour services rendus*

Petites nouvel les

Chronique de la bourse
Les avoirs allemands. — Influences

contraires. — Les cours.
(Corr. p articulière de « L 'Impa rtial *)

Genève, le 30 novembre.
Un communiqué de Berne, daté du 26

novembre a enfin apporté quelques éclair-
cissements sur la question des avoirs alle-
mands bloqués en Suisse. Une fois de plus ,
on constate que les administrations fé-
dérales sont lentes à donner des informa-
tions et qu 'en attendant , le public en est
réduit aux nouvelles plus ou moins tendan-
cieuses reçues de l'étranger.

En attendant, le problème reste entier.
La Suisse a subi en Allemagne un préju-
dice bien plus considérable que les avoirs
allemands qu 'elle se trouve détenir. Mais
en attendant , on se demande si ces der-
niers pourront jamais servir à la compen-
sation partielle des pertes subies , ou si
nous ne finirons pas par céder aux solli-
citations alliées, en tout ou partie. Nous
sommes en ce moment des pion s qui figu-
rent dan s une partie serrée, laquelle les
dépasse fortement.

* * *
La stabilisation provisoire de la situation '

po liti que de la France , et plus encore la
signature de l'accord économique franco-
suisse ont été favorablement accueillis par
les milieux économiques et financiers des
deux pays. Le second est en particulier un
signe que les échanges entre les deux pays
vont s'intensifier. Ces événements auraient
dû favorablement influencer nos marchés.
Si ceux-ci sont malgré tout restés maussa-
des , c'est que d'autres influences, j ouent
un sens contraire et en particulier les
grèves qui sévissent un peu partout et la
tension sociale qui est le lot de tous les
pays. A New-York tout spécialement, les
mouvements de grève qui semblent , vouloir
s'étendre ont pesé sur les cours et l'in-
dice Dow-Jones pour les valeurs indus-
trielles est revenu de 192.27 à 191.51.

* * •
En Suisse, les cours sont restés frrégu-

liers et la tendance générale a été à la
baisse. Les grandes banques suisses cèdent
toutes des points , en particulier le Crédit
suisse qui recule de 586 à 576, la Société
de Banque suisse qu i perd 5 points à 536,
l'Union de Banques suisses qui en cède 7
à 743.

Les financières ne val en t guère mieux.
Dans ce comp artiment les plus fortes per-
tes sont en r egistrées par la Société géné-
rale pour l'industrie électrique qui cède
12 points à 186, Indelec qui en perd 13 à'
250 et Electrobank qui recule de 468 à 458.

Aux industrielles , seule la Bailly gagne
10 points à 1140. Lonza et Appareillages
Gardy conservent leurs positi ons à 850 et
165. Pou r les autres actions, c'est des per-
tes sur toute la ligne. La Ciba perd 150
points à 5700, la Sandoz en perd 50 à
11.600. la Nestlé 26 à 1002. L'Aluminium
recule le 1575 à 1560, la Fischer perd 10
points et finit à 1005, la Sulzer revient de
1773 à 1765. Ce sont là les pertes princi-
pales. Mais toutes les autres actions lâ-
chen t du lest , bien qu 'à un moindre de-
«ré. As.

La page économique et financière
¦

Pour tout placement de tonds, c'est

la situation particulière
de chacun qui Importe.

Notre service spécialisé étudiera
volontiers les placements les
mieux appropriés pour vous.

Société de Banque Suisse
LA CHAUX-DE-FONDS

Nombreux Sièges et Succursales
en Suisse, à Londres et New-York

Capital social et réserves:
195 millions

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.

PLUIES DE NOVEMBRE...
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Pour établir le
décor où vous

vivrez consultez

^mutiler
COLLEGE 29*. TELZ2.i9.5i

£t pourquoi
calfeutrerons-nous avec

1 
Parce que la lamelle à ressort Standard¦ est un vieux produit de qualité , et qu 'avec elle
on calfeutre toutes fenêtres et portes de façon
pratique et durable.

2 
11 protège à la fois des courants d'air , du froid ,¦ de la pluie , etc., et permet d'économiser du
combustible.

3 
Parce que le prix est si bas que tous proprié-¦ taires et locataires peuvent le faire installer.
Vente exclusive et pose par 17893

M. Roger DUPiOp Atelier de menuiserie
La Chaux-de-Fonds, rue Numa-Droz 119
Téléphones 2.37.95 : Atelier 2.43.91 : Domicile

PIVES
sans carte ; se comportent rela-
tivement bien dans le chauffage
central , Fr. 12.50 les 100 kg.

DONZÉ FRÈRES
Rue de l'Industrie, 27

Téléphone 2 28 70 i8042

r ^2.18.88
pour vos réparations de radio
et transformations de courant

Service prompt et soigné. Prix modérés

OSWALD-RADIO
Nouvelle adresse : NUMA-DROZ 147-149

Vente 17868 Echange
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NiwÉpawis
ponçage, raclage et bloqimge,
avec machine spéciale, sont en-
trepris par M. Werner Trachsel ,
Café Fédéral , rue de l'Industrie
18. Téléphone 2 23 10. i8007

Manufacture de
Verres de montres incassables,
engagerait de suite :

1 chef capable et énergique,
1 mécanicien,

ainsi que bons ouvriers. 18033
Faire offres sous chiffre P 10668 N Pu.
blicitas s. a., La €haux-de-ïronds>

1 flacon d'Eau de Cologne

17722 pure tonique

à la Parfumerie

WEBER DOEPPl J

y/M® 'sont-elles épuisées..?
Prenei »lor» Sexvl gor. Cotte pré-
paration renouvelle st stimula
les forces sexuelles , augmenta
l'énergie et la vitalité , et tonifie
les fonctions glandulaires , grâce

éjk aux hormones qu'elle contient.
V . SEXV1GOR comporte en outre
/NBk des substances effic aces qui «.'dent
I T». 4 lutter contre la lassitude et l'épul»
f Ĥ», «ement généra l

Ĵ^̂

Jp̂ jgPr
jKjfl^^afl^̂ HV^ CIontlent , telon les données icfenlk
J 

¦ ¦ . ^ — """ fiquei on doiagci efficaces :
S^̂ yT^ h'ormonci, Iccltlilnc , phosphates , fer»

X Bl calcium, extrait) d* cola, da Puama
^V at de Yohlmbi.

^L u La teneur en hormonea art
X HT régulièrement contrôlée par
\ V  l'Institut Suisia du Contrôle

de* Hormonal à Lausanne.

Spécialité W gmb dlem| w TOmpf> H É wfrançaise emb. origin») 100 compr. Fr a.—
Emb. cura 300 compr. Fr. 32.50

Dépôt : En vente dans toutes pharmacie»
Pharmacie Chaney, Léop.-Rob. 68. Envoi rapide par posté

marque Hauser P 216, modèle de table complet , neuf , agran-
di 20, 50, 100 fois , avec accessoires à vendre avec fort rabais.
— S'adresser chez R. Ferner, rue Léopold-Robert 82, La
Chaux-de-Fonds, téléphone 2.23.67. 18112



L'actualité suisse
Pour les gâteaux de Noël

Augmentation
des rations de sucre
Elles seront de 1 kg. par

personne
BERNE , 30. — Ag. — L'Office fé-

déral de guerre pour l'alimentation
communique :

Etant donné que les conditions de
transport s'améliorent constamment ,
que nos importations de sucre se pré-
sentent sous un jour plus f avorable, et
enf in que les livraisons de betteraves
à la sucrerie d 'Aarberg ont dépassé
les prévisions, dont il convient égale-
ment de se réjouir , l'of f i c e  f édéral  de
guerre pour l'alimentation sera en me-
sure d'accorder une attribution suppl é-
mentaire de sucre en décembre.

La ration de sucre , aussi bien pour
les adultes que po ur les enf ants , sera
portée le mois prochain, à 1 kg. au to-
tal, cela au moyen de la validation
de coupons en blanc au sujet desquels
un communiqué sera émis le 7 décem-
bre 1945.

Parallèlement , les ménages collec-
tifs ainsi que les boulangers et les pâ-
tissiers , recevront en décembre une
attribution supplémentaire de sucre.

D autre part , il a été décidé , dès jan-
vier 1946, de fixer à 750 gr. pour tous
les ayant-droit de la ration mensuelle
de sucre. Enf in , les attributions ordi-
naires de sucre aux ménages collectifs ,
à l'artisanat et à l ' industrie seront aug-
mentées au cours du ler trimestre de
1946, ce qui aura pour effet d'amélio-
rer quelque peu notre ravitaillement
dans un secteur qui fait l'obj et depuis
longtemps d'une nette pénurie.

Abolition de la réglementation
applicable aux huiles usag ées

BERNE, 30. — Ag. — L'Office de
guerre pour l'industrie et le travail
communique :

Le ler décembre 1945 sera abolie la
réglementation applicable aux huiles
usagées (huiles lubrif iantes).

L 'obligation de ramasser, de livrer
et de reconditionner des produits hui-
leux usagers de tout genre sera dès
lors éteinte.

Les prescriptions réglementaires
sur les huiles fraîches ne sont pas
touchées de ce fait.

Vingt mille prisonniers de
guerre autrichiens passeront

par la Suisse
BERNE. 30. — Ag. — La section

pour le service territorial communi-
que :

Le Conseil fédéral ayant donné son
autorisation au passage par la Suisse
de. prisonniers de guerre autrichiens
venant de France et se rendant en
Autriche, un premier train est arrivé
à Bâle , le 29 novembre 1945. Il com-
prenait 993 prisonniers autrichiens ,
dont 28 malades. Le train a continué
sa route le même jou r sur Zurich et
Buchs. Le nombre total des prison-
niers est d'environ 20.000 hommes.

D'autres convois sont prévus de
Genève à Buchs. Sur les dieux trajets ,
les trains sont accompagnés de gardes
français dont les armes sont, durant
le trajet suisse, remises à la garde
suisse qui accompagn e les convois.
Les voyageurs sont ravitaillés par la
Suisse. Les trains français rentrent
chaque fois à vide par la Suisse.

Le «petit roi» de Siam est parti de
Lausanne pour regagner son pays

GENEVE, 30. — Ag. — Le jeune roi
de Siam. Ananda Mahidol . venant de
Lausanne, est arrivé jeudi matin à
l'aéroport de Cointrin. Le jeune sou-
verain et sa suite ont pris place à
bord d'un avion «Douglas Dakota»
de la RAF, venu spécialement de Lon-
dres, pour regagner leur pays. L'a-
vion a pris son envol à 10 h. 54. Il a
mis le cap sur Castel Benito. en Tri-
politaine, première étape du voyage
qui , par le Caire et Bangkok, condui-
ra la famile royale au Siam.

M. Pierre Béguin est nommé
rédacteur en chef

de la « Gazette de Lausanne »
GENEVE. 30. — Ag. — On annonce

que M. Pierre Bégu in, qui représente
la rédaction du « Journal de Genève »
à Berne , quittera ce jo urnal le 31 dé-
cembre prochain , ayant été nommé
rédacteur en chef de la « Gazette de
Lausanne ».

M. Olivier Reverdin. qui fit partie
pendant deux ans de la section cryp-
tographique de l'armée et servit éga-
lement dans la division des intérêts
étrangers de la légation de Suisse à
Rome, devient correspondant du
« Jou rnal de Genève » à Berne.

Nos félicitations à nos distingués
confrères.

Va-t-on vers la levée du secret
des banques ?

Une autorisation d'examiner
les dép ôts fermés

BERNE, 30. — Ag. — Par arrêté
du 30 novembre 1945, le Conseil fé-
déral a autorisé l'Office suisse de
compensation, lors de ses enquêtes
relatives au blocage et à l'établisse-
ment des avoirs étrangers en Suisse,
à ouvrir et à examiner les safes, ca-
siers et autres dépôts fermés.

gaj Notre ravitaillement
en lard s'améliore

BERNE , 30. — ag. — L'Office fé-
déral de guerre pour l'alimentation
communique :

Nos importations de matières gras-
ses s'améliorant et des arrivages de
lard argentin étant attendus, le lard
sera de nouveau soumis, à partir du
7 décembre 1945, au rationnement de
la viande et non plus à celui des
matières grasses.

Toutefois , le premier gros envoi de
lard en provenance d'outre-mer ar-
rivera en Suisse plus tard qu 'on ne
l'avait prévu et la marchandise, avant
de pouvoir être vendue , devra être
dessalée , découpée et fumée, ce qui
prendra un certain temps. D'autre
part , les boucheries ne disposen t ac-
tuellement que de quantités très li-
mitées de lard indigène.

Pour toutes ces raisons, et j usqu'à
nouvel avis, seuls quelques coupons
des cartes de denrées alimentaires
donneront droit à du lard.

En décembre, on validera à cet ef-
fet des coupons en blanc, au sujet
desquels un communiqué sera émis
le 7 décembre et qui seront valables
dès cette date.

Jusque la . on ne pourra se procurer
du lard qu 'en échange des coupons de
novembre portant l'indication «lard-
saindoux» .

La suite des débats
NUREMBER G, 30. — United Press.

— De notre correspondant Myron
Handler. — L'accusateur américain ,
Sidney Alderman, a répondu dès l'ou-
verture de la séance de j eudi aux
obj ections de la défense concernant
la lecture de «l'affidavit» de l'am-
bassadeur Messersmith, qui est par-
ticulièrement accablant pour von Pa-
pen.

Alderman a constaté que toutes les
déclarations de Messersmith sont
confirmées par des documents alle-
mands, de sorte que la participation
de von Papen au complot contr e
l'Autriche e9t prouvée définitivement.

Six millions de marks pour
l'élection de Henleln

Alderman passa ensuite à la lec-
ture de nouveaux passages de «l'affi-
davit» Messersmith, tandis que von
Papen confirmait chaque révélation
par un signe de tête.

Le passage de « l'affidavit » Messer-
smith qui causa la plus grande im-
pression a été celui révélant que le
parti national-socialiste dépensa au
printemps 1935 une somme de plus
de six millions de marks pour finan-
cer i'élection de Henlein.

On apprend ensuite que le gouverne-
ment du Reich avait cherché à provo-
quer un conflit entre la Yougoslavie
et l'Italie en p romettant aux Yougosla-
ves des territoires italiens, parmi les-
quels Trieste. Des intrigues furen t
nouées en même temps pour provoquer
des difficultés entre l'Italie, la France
et l'Angleterre.

Goering donne des conseils
Goering a attiré l'attention de la salle

en faisan t de grands gestes, mais son
intérêt sembla être grand lorsqu'Al-
derman révéla que les Yougoslaves
craignaient surtout • un retour des
Habsbourg en Autri che et donna d'am-
ples explications au sujet des efforts
allemands pour provoquer une scission
dans les Balkans.

Les deux anciens ministres des affai-
res étrangères du Reich, von Ribben-

trop et Neurath , n'arrivaient pas à dé- i
brouiller les explications compliquées
de Alderman, tandis que Gœring sem- 1
blait se trouver dans son élément. Il
remi t ensuite à son défenseur la plu-
part des notes qu'il avait prises. L'an-
cien maréchal du Reich exerce de jour
en jour une plus grande inf luence sur
ses collègues, auxquels il ne cesse de
donner des conseils lorsqu'il ne laisse
pa s ce soin à Dœnitz qu'il a choisi
comme premier assistant.

La campagne contre l 'Autriche
Alderman aj outa que la signature de

l'accord au sujet de l'Axe Berlin-Rome
a été un tournant, le plan d'armement
allemand ayant été terminé à ce mo-
ment-là, tandis qu'entrait en ' vigueur
« l'horaire de guerre ». L'accusateur
américain produisit un document très
intéressant, c'est-à-dire un ordre se-
cret de l'ancien ministre de la guerre
du Reich, von Blomberg, daté du 24
jui n 1937, concernant « le cas spécial
Otto », où mieux « le plan de campa-
gne contre l'Autriche ».

L'Allemagne ne veut pas la
guerre, mais- ..

Cet ordre secret est de la teneur
suivante : « Cas spécial Otto : Inter-
vention armée en Autriche dans le cas
d'un retour de ce prétendant. Ces opé-
rations obligeront l'Autriche à renon-
cer à son plan de restauration. Dans
ce but , l'avance s'effectuera dans la
direction de Vienne en brisant toute
résistance et en exploitant les diver-
gences intérieures qui séparent le peu-
ple autrichien. Otto doit être préparé
comme une action isolée, bien que le
cas « vert » puisse se développer à son
tour ». (Comme on s'en souvient , le cas
« vert » concernait l'attaque contre la
Tchécoslovaquie).

L'ordre secret de von Blomberg
ajoute : « La situation politique géné-
rale permet de supposer que l'Allema-
gne n'a à craindre aucune atta que en-
nemie de n 'importe quel côté. Aucun
pay s ne désire en ef f e t  entrer en guer-
re, principalement les puissances occi-

dentales p ar suite du manque de pré-
paration militaire que l'on constate
dans ces pays et même en Russie.
L 'Allemagne n'a p as non pl us Vinten-
tion de déchaîner une guerre europé-
enne.

Toutefois , la situation politique mon-
diale qui n'exclut pas des incidents,
oblige les forces allemandes à se te-
nir continuellement prêtes : a) pour
pouvoir déclencher à tout moment une
contre-attaque, b) pour qu'elles puis-
sent exploiter militairement toute
bonne occasion politique qui pour-
rait se présenter.

Les préparatifs doivent per-
mettre à nos forces d'occuper les po-
sitions, de déclencher une guerre-
éclair qui surprendrait entièrement
l'ennemi.

Les enseignements à tirer du procès
de Nuremberg

Le monde s'est laissé bluffer par
Hitler

dit un journal anglais
LONDRES , 30. — Exchange — Dans

son édition de j eudi, le « News Cti r onicle »
publie un article intéressant qui analyse,
d'après les révélations faites au cours du
procès de Nuremberg, la politique d'a-
vant-guerre en Europe occidentale.

Le journal écrit entre autres : « Ces ré-
vélations ne sont pas seulement une lour-
de accusation contre les intrigues des na-
tionaux-socialistes, mais elles mettent en
évidence l'attitude lâche d'une dip lomatie
qui donna continuellement de bonnes occa-
sions à Hitler pour préparer et ef lectaer
ses plans néf astes.

» Tout laisse entrevoir que le monde s'est
laissé bluf f er  par la politique des nazis.
Dès le premier coup Hitler aurait été f orcé
de devenir raisonnable si à la f orce on au-
rait su répondre par la f orce. La cap itula-
tion de la dip lomatie alliée à Munich f ut
la capitulation devant un délinquant qui
au f ond ne p ossédait pas la f orce ni la
p uissance p our réaliser ses menaces.

» Les démocraties occidentales traversè-
rent alors une grave crise qui rendit leur
p olitique f aible et incertaine. Il est doulou-
reux et inutile maintenant de se perdre à
évaluer le prix que coûtèrent les erreurs
de jadis. Le jugement écrasant de la poli-
tique de Munich vient d'être déf ini et oro -
noncé... malheureusemen t bien trop tard.»

L'attentat contre l'Autriche examiné à Nuremberg

Communiqués
(Cette rubrique n'émane p as de notre ré-

daction : elle n'engage oas le tournai.)

Football. — Etoile-Lucerne dimanche
aux Eplatures.

Le champ ionnat du groupe B de te ligue
nationale reprend ses droits dimanche et
nous verrons à cette occasion aux Epla-
tures la belle formatio n de Lucerne.

Un très grave problème se pose actuelle-
ment aux Stelliens, handicapés par un ou
deux hommes -blessés. Ce match est d'une
importance vitale pou r eux , Lucerne étant
-un adversaire direct au classement.

Nos stelliens mettront d onc tout en oeu-
vre pour tenter de gagner , oe qui nous
promet 'Une partie âprement disputée.'

C'est avec plaisir que les sportifs chaux-
de-fonniers repr endront le chemin du sta-
de, probablement pour la dernière fois
avant l'hiver.
Billard. — Demi-finale de la Coupe

suisse.
La demi-finale de la Coupe suisse se dis-

put era dans les locaux du C. A. B., rue
de la Serre 64, demain samedi . L'équipe de
Lausann e qui sera opposée à celle de no-
tre vill e a le droit d'avoir des prétentions.
Chaux-de-Fonds a battu Bienne en match
d' entraînement 6-1. Lausanne sera compo-
sée de Inaebnit , TRossier , Qodat. Inaebnit ,
champion suisse, est capable d' apporter à
son équip e trois victoires. Notre équipe ,
composée de Romy, Besson , Buttikofer , de-
vra lutter. Les parties seront très palpi-
tantes.
Au Corso.

Pour la première fois , « Corvette K 225 »,
l'histoire des hommes d' une corvette et
de 'leurs femmes, avec Randol ph Scott, Ella
Raines, Noah Beery. Une aventure passion-
nante qui vous tait vivre une traversée
fantast ique avec des danger s sans fin. Une
lutte sans merci contre le vent, les va-
gues , les flammes. Samedi et mercredi à
15 heures. Dimanche à 15 h. 30.
Eden. — «J'ai épousé une sorcière ».

« J'ai épousé une sorcière ». Pou r la pre-
mière fois à La Chaux-de-Fonds , le grand
fil m de René Clair avec Veronica Lake
et Fredric Mar di. Ce film éd ifiant est en
même temps un film plein de charme , d'hu-
mour, de mouvement de drôlerie. C'est un
film follement amusant et gai et plein de
situations cocasses et imprévues. Matinées
samedi , dimanche et mercredi. En ouver-
ture de programme : un chef-d' oeuvre en
technicolor , « Caprice espagno l » , un gala
de danse avec le célèbre ballet de Monte-
Carlo.

Cinéma Scala.
Pierre Fresnay, Ginette Leclerc, Blan-

chette Brunoy dans « Le Briseur de Chaî-
nes » d' après « Mamouret » de Jean Sar-
ment, musique de Vincent Scotto. Une
charmante histoire d'amour ; le charme des
meilleures productions françaises. Mati-
nées : samedi à 14 h. 30 ; dimanche à
15 h.
Cinéma Capitole.

Film musical éblouissan t , attractions
sensationnelles : « Hello !... America ! »
avec Alice Faye, John Payne , Jack Oakie ,
César Romero. La comédie et le dram e al-
ternent avec un rar e bonheur. Version ori-
ginale sous-titrée. Dimanche en matinée.
Lundi et jeudi pas de spectacle.
Cinéma Rex.

Raimu, Pierre Blanehar, Madelein e Re-
naud, dans « L'Etrange M. Victor » , film
français, oeuvre solide , poignante et hu-
maine. Matinée dimanche à 15 h. 30.
Séance Cinédoc, samedi à la Scala à

17 heures.
Courts-suj ets scientifiques choisis parmi

les plus intéressants dans le vaste domai-
ne de la science.
Ce soir conférence à l'Amphithéâtre

du collège Primaire.
M. G.-E. Magnat , secrétaire général de

l'Oeuvre (Association suisse romande de
l'art et de l'industrie ), donne une conféren-
ce ce soi r à l 'Amphithéâtre du collège Pri-
maire sur « L'avenir dans les arts ». Ce
suj et intéressera le large public lettré et
artiste de notre vill e qui connaît , par ail-
leurs , le conférencier pour avoir lu ses
brillants articles dans la revue « Vie, art
et cité ».
Grands spectacles de variétés à la

Maison du Peuple.
Samedi à 20 h. 30 et dimanche en ma-

tinée à 15 h. 30 et en soirée à 20 h. 30
auront lieu dans 'la salle du Cercle ouvrier
trois grands spectacles de variétés donnés
avec la collaboration d'excellents artistes
français et suisses.

On y applaudira la célèbre vedette de la
radio française , Yvonne Vionnet , d ans son
tour de chant et de fantaisie ainsi que
dans une revue qui vient de triompher à
Genève. Albert Urfer . piani ste bien connu
de Radio-Genève , accompagnera la vedette
Yvonne Vionnet.

L orchestre qui conduira les deux grands
bals, le samedi de 23 heures à 4 heures et
le dimanche de 23 heures à 2 heures , n 'est
pas une formation quelconque, mais le
fameux «nsemWle des « Dixie-Dandies »,
comptant neuf musiciens , sous la direction
de Loys Choquart , président de la Fédé-
ration suisse de jazz.

Un homme fait une chute de huit mè-
tres à Delémont.

(Sp.). — Un grave accident s'est
produit à Delémont où M. Arthur
Schindelholz , habitant Vicques, étaî't
occupé à réparer un toit à la rue de la
Préfecture. A la suite d'un faux mou-
vement, le malheureux est tombé d'u-
ne hauteur de huit mètres.

Il a été conduit dans un état grave
à l'hôpial . Nos meilleurs voeux de
prompte guérison.

ChroniQue jurassienne

La Çhauj i-de-Fonds
Aide aux soldats mobilisés.

Dans sa séanoe du 23 courant , te-
nue sous la présidence de M. le Dr
Ulrich , ce comité a définitivement li-
quidé son activité. La commission de
secours a distribué environ 100,000
francs recueillis grâce à la générosité

de notre population et surtou t avec
le précieux appui de la Loterie ro-
mande. Le comité s'est fait un de-
voir de remercier tous les donateurs
ainsi que M. Georges Bloch et sa
commission pour la tâche utile ac-
complie au cours die. oes années de
guerre.

Chronique neuchâteloise
Pourra-t-on faire des coupes supplé-

mentaires de bois ?
(Corr.). — La commission forestière

du VIme arron dissement s'est réunie
ces jour s derniers aux Verrières pour
examiner la possibilité de faire des
coupes de bois supplémentaires en
vue de l'approvisionnement du pays
pour la prochaine période 1946-1947.

Des renseignements complets ont
été donnés sur la situation dans Je
canton . Il en résulte que les forêts
neuchâteloises ont livré à la consom-
mation 146.040 stères de bois de feu,
alors que les besoins ont atteint 142
mill e 742 stères. Il y aurait donc un
boni à reporter sur l' exercice suivant.

Tous les représentants des commu-
nes ont fait part de leurs désirs e<t
de leurs observations qui seron t adres
ses, pour examen , à l'inspectorat gé-
néral .

Un chef de gare neuchâtelois décoré
par la Résistance.

(Corr.) — Le chef de gare des Verriè-
res, M. L. Gerber , vient de recevoir l'in-
signe de la Résistance française. Cette dis-
tinction qui lui a été décernée au cours d'une
cérémonie à Pontarlier , est destinée à ré-
compenser l'aide amicale que M. Gerber
n 'a cessé d'apporter aux cheminots fran-
çais. 

M. ALFRED GUINCHARD FAIT UNE
CHUTE GRAVE AU CERCLE

NATIONAL
Jeudi soir , à 23 heures , M. Alfred

Guinchard . ancien conseiller d'Etat ,
sortait du Cercle national pour aller
prendre le tram, lorsque, pour une
cause qui n'a pas pu être établie, il
tomba dan s l'escalier.

M. Guinchard, qui avait perdu con-
naissance et qui saignait abondamment
à la tête, fut immédiatement relevé
par des amis et transporté dans les
locaux du Cercle où un médecin lui
prodigua les prsmiers soins. Il fut en-
suite conduit au moyen de l'ambulance
à l'hôpital de la Providence, où son
état a été jugé grave.

On craint une fracture du crâne.

Zurich _ ZurichCours Cours
Obligations: da |our Actions: J" iour

3>;2°'o Féd. 32-.13 101.80H Baltimore ..... 67
3°/0 Déi.Nation. 101.3M Pennsylvania.. 132
30/0 CF.F. 1938 95.85 Hispano A. C. 1050 d
3'/2°/o Féd.l942 l00.75d V "•••¦¦ '=? a" Italo-Argentina 1351/2

Roy.Dutch a.d.(A) 522
Actions: » » a.a. (L2) 320
Union B.Suîsses 736 St- 0il N.-Jersey 225 d
Sté. B. Suisse .. 534 General Electric 163
Crédit Suisse... 578 Général Motors 255 d
Electrobank.... 452 Internat. Nickel 132 d
Conti Lino 166 d Kennecott Cop. 154 d
Motor Colombus 468 Mont gomery W. 245
Saeg Série 1... 108 Allumettes B... 271/2 d
Electr. & Tract.. 64 d ee„èweIndelec 252
Italo-Suisse pr.. 67 d Am. Sec. ord... 543/<
Réassurances .. 3930 » » priv. . 400
Ad. Saurer 942 Canadien Pac. . 53>/j
Aluminium 1530 Separator...... 112 d
Bally 1160 Caoutchouc fin. —
Brown Boveri. . 817 Sipef —
Aciéries Fischer 995 __ .
Giubiasco Lino. 107 d Ba,e
Lonza 858 Schappe Bâle.. 1000
Nestlé 995 Ciba A.-G 5650
Entrep. Sulzer. . 1760 Chimi q.Sandoz. 4015 nom.

Bulletin communiqué à titra d'Indication
par l'Union da Banques Suisses.

Bulletin de bourse
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CADEAUX UTILES a  ̂ f| 1 'HllIlfEllC
Ch GÂf &{'0.& iL&Lt tGz Pure .soie- Exclusif - Ena-Flox " soi gnées, 2 cols ou col fixe , qualité d'avant-guerre 

j Ê S t  [ WÊ S W$Zj | K -3«
Echarpes Gants ¦ Pyjamas haussettes B«l 1-9 Vrl «I WI UHMV

i^HapeaUX super.lapins, forme Chicago. 18259 Bretelles - SOUS-VêtemenîS , et(. Léop.-Robert 72 Emballages de Fêtes Tél. 2.24.03

On choisit la BERNINA parce clll 'elle est automatique
Aussi simplement que vous choisissez diHérents numéros de téléphone en tour'
nant le disque d'appel , vous pouvez avec la B h . R N I N A  choisir différents points
de couture en tournant le levier zig-zag.
Si vous tournez le levier à droite, la machine exécute la couture droite ordi-
naire : 
Mais , si vous tournez le levier à gauche, la machine coud automatiquement le
point dit zig-zag : AAAA/V suffisamment élastique pour suivre tous les mou-
vements du tricot. Vous
pouvez désormais coudre , ¦

raccommoder et transfor- H.Wettstein ,Seyon l 6-Gd'Rue 5, Neuchâtel ,
mer le trirat aussi simnla- nf ll l  tél- 5 - 34- 24' représentation officiellemerie tricot aussi simple- Il S il de la machine à coudre Bernina.
ment et rapidement que Veuillez m'envoyer gratuitement le dernier
des tissus ordinaires. " " " prospectus en couleurs de la machine à
Avantage précieux , au- coudre Bernina zig-zag.
jourd 'hui que le tricot
est devenu tellement in- Nom _ _ „ 
dispensable.
18040 Adresse _ 

Un avantaae
Nos cafés sont torréfi és

par notre spécialiste

dans notre propre rôtisserie
Nos clients sont assurés d'obtenir

un café toujours frais
avec son maximum d'arôme 17533

Café „ Connaisseurs " le Paq. 250 gr. 1.50 S*J 1.426

Café „ Armateur " le paq. 250 gr. 1.30 ?£*; 1.235

Café „ Obli gatoire " le paq. 150 gr. -.65 *£*; -.613/«

9

TOUT CONTRE...
la toux

rhume
bronchite

et maux de gorge

PHARMACIE BOURQUIN
Rue Léopold-Robert 39 - Téléphone 2 11 76

16896 Un p orte à domicile

installation
de polissage

comprenant asp iration avec filtre pour
récupération de l'or, 3 tours à polir,
moteurs et transmissions, à vendre.
Ecrire Case postale 36929.

STOPPAGE D'ART
En cas d'accident à vos vêtements ou tissus , déchirures , brû-
lures , mités, adressez-vous en toute confiance à la spécialiste

Mme LEIBUNDGUT
Seyon 8 Neuchâtel Tél. 5.43.78
hmoi au dehors ¦ Retenez bien l'aaresse

VOITURES D'ENFANTS

UN ROm m
uiZxZ Chaises - Parcs
^~~~ [-—( Marches bébés
CTW—. Culottes imper-
|r~"fi3 méables de qua-
^V llté - Literie , etc.

E.TERRAZ, Parc 7

Chambre
La FABRIQUE M I M O

GRAEF & Co cherche
bonne chambre pour un
employé sérieux et sol-
licite des ot.rea. 17796

! p- GRANDE SALLE COMMUNALE p
l t^J Dimanche 2 décembre 1945, à 16 heures précises ÙÙ

il XXIe CONCERT DE GALA §
! £3 donné par la 17904 gsj

! g Musique Militaire „ LES ARMES-RÉUNIES " g
' £5 Direction : M. D. PIÉRON , prol. Là

| M avec le bienveillant concours de j^p

H Mme LILLY LANDRY , cantatrice M
53 Au piano d'adcompagnement : M. Luigi VISONI Q\j

£3 £3
r=3 ' Prix des places. — Galeries de lace Fr. 2.30, de coté Fr. 1.70, Par- c"?
LAJ terre derrière Fr. 1.70, devant Fr. 1.15 (taxe communale comprise). C-AJ

r> A Location ouverte dés mard i 27 novembre 1945 au Magasin de ta- ç^
ç̂ î bacs du Théâtre (Mlle Graber) et le jour du concert à la caisse. ç-j

C L I N I Q U E  DES plumes réservoir

Bon lonctionnement rétabli

LIBRAIRIE WBLLd
Léopold Robert 33 1967

Achetez l 'horaire de 'L'Impartial *

Exp osition
Musée des Beaux-Arts

La Chaux-de-Fonds

ANDRE COSTE
Peintre

Du 24 novembre au 9 décembre 1945
Entrée 50 centimes 17233

EXPOSITION
Hermann SANDOZ

Vitrines du magasin fl. Jacot
— Rue Léopold-Robert 47 —

CLOTURE lundi 3 décembre

18263

| CAFÉ ls CHEmins Irai

I 

Samedi 1er Décembre I lli
Nouvel orchestre mm

BOBBY 61 son ensemble 1
avec le réputé fantaisiste

GIACOMO

En attraction : Le SE ?* 1
B É R A L D  i

Tous les samedis dès 16 h. : B U S E CCA II_ Il

EaBE3SBaiC3BaiE3BaiE3E3IC3BaiE3r3]IE3aE3l[

H l
M NJO-US QVJDJM Keçu jj
oa r
ZZl un choix splendide -F^ PKrj de gants  chauds  p

H lg i
g Gants de peau g
j ĵ pour hommes Fr. 13.90 &

gj Gants de peau
gg poUr dames Fr. 8.90 \S i
M Fr!q Marchandise de toute beauté r

gg et sur tou t  bien fourrée ,  g
B3 W
H l
E i
53 \g MmMi \ES E
&3 BALANCE 19 §
53 Téléphone 216 66

53 \
rHSC3SS3BG3E3SE3S31C3S]IC3S31E3S3IG3SS]S[

zzM  ̂ v "- ..' -v. ¦¦:. : ". .'- Âjâ î JïllM

¦Ét "̂ 3%*a^É *' " 'If mm_ & _̂*W'Z' K$V$l\ ¦ ! i — "̂Z jB

K o,' •7 Z£SMêHinVHH (V\ WmŴÊzztH^riiiîhZr'̂  MÉJJM

Da nouveau do l'ouate d'avant-guerre, en 1OO0/0
Coton, à longues fibres et très absorbante, Daman-
ttez dans la maison spécialisée :

ouate FLAWA - STANDARD
Flawa fabriques suisses de pansements Flawil

Compresses VINDEX pour la guérison rapide des plaies.

Jeunes ouvrières
sont demandées par
Usines Philips Radio
s. a. — S'adresser au
Bureau. 16430

HENRI GRANDJEAN
LA CHAUX-DE-FONDS

EXPÉDITION D'HORLOGERIE
TRANSPORTS INTERNATIONAUX
MARITIMES ET AÉRIENS 9005

Agence principale: «HELVETIA TRANSPORTS»

I -  

% PARfiDIS des piu s &&aux JOUETS "'
g! 

r

gy|| Au Berceau d'Or jfl
3&£y%,&3£*. R O N D E  11 17646 42  ̂ ^

Avis il cjGies
N'attendez pas au dernier
moment pour (aire reviser
votre vélo. Adressez-vous
à la maison spécialisée
pour ce travail.  Garage
G i g e r, Léopold-Robert
147, téléphone 2.45 51. -
à vendre vélos neufs et
d'occasions ainsi que re-
morques. 17690

Maison
de 2 logements et Jar-
din potager , en ville ,
est à vendre. — Ecrite
sous chiffre A.  Z.
18248, au bureau de
de L'Impartial. 18248

On sortirait à domicile
ou en atelier

lapidaoes
sur boîtes or. — S'a-
dresser F. Amstutz, St-
Imier, Jonchères 59.

On cherche pour les
fêtes de l'An très bon

orchestre
de 3,4 ou 5 musiciens.

— Faire offres sous
chiffre S. P. 18285,
au bureau de L'Im-
partial.

A louer
pour de suite ou époque à
convenir , magasin situé au
centre de la ville. — Ecrire
sous chiffre O. N. 15807
au bureau <*? L'Impartial.

Petit
Café
dans le Jura ber-
nois, est à louer
de suite.

Faire offres écri-
tes sous chiffre H. B.
17969 au bureau de
L'Impartial.
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CHARLES DICKENS

LES GRANDES

Traduit de l 'ang lais par C. B. DEROSN E
L'homme qui s'avançait en boitant
vers ce dernier obj et , semblait être le
pirate revenu à la yie, et allant se
raccrocher et se rependre lui-même.
Cette pensée me donna un terrible
moment de vertige ; et , en voyant les
bestiaux lever leurs têtes vers lui , j e
me demandais s'ils ne pensaient pas
comme moi. Je regardais tout autour
de moi pour voir si j e n'apercevais pas
l'horrible j eune homme, j e n'en vis pas
la moindre trace ; mais la frayeur me
reprit tellement , que j e courus à la
maison sans m'arrêter.

CHAPITRE II
Ma soeur, Mrs Joe Qargery, n'avait

pas moins de vingt ans de plus que
moi, et elle s'était fait una certain*

réputation d'âme charitable auprès des
voisins, en m'élevant , comme elle di-
sait, « à la main ». Obligé à cette épo-
que de trouver par moi-même la si-
gnification de ce mot , et sachant par-
faitement qu 'elle avait une main dure
et lourde , que d'habitude elle laissait
facilement retomber sur son mari et
sur moi , je supposai que Joe Gargery
était , lui aussi , élevé à la main.

Ce n'était pas une femme bien ave-
nante que ma soeur ; et j 'ai touj ours
conservé l'impression qu 'elle avait for-
cé par la main Joe Qargery à l'é-
pouser. Joe Qargery était un bel hom-,
me ; des boucles couleur filasse enca-
draient sa figure douce et bonasse, et
le bleu de ses yeux était si vague et
si indécis , qu 'on eût eu de la peine à
définir l'endroit où le blanc lui cédait
la place, car les deux nuances semr
blaient se fondre l'une dans l'autre.
C'était un bon garçon , doux , obligeant ,
une bonne nature , un caractère facile ,
une sorte d'Hercule par sa force, et
aussi par sa faiblesse.

Ma soeur , Mrs Joe, avec des che-
veux et des yeux noirs , avait une peau
tellement rouge que j e me demandais
souvent si, peut-être , pour sa toilette ,
elle ne remplaçait pas le savon par une

râpe à muscade. C'était une femme
grande et osseuse ; elle ne quittait
pres que j amais un tablier de toile gros-
sière , attaché par derrière à l'aide de
deux cordons , et une bavette imper-
méable , touj ours parsemée d'épingles
et d'aiguilles. Ce tablier était la glori-
fication de son mérite et un reproche
perpétuellement suspendu sur la tête
de Joe. Je n'ai j amais pu deviner pour
quelle raison elle le portait , ni pour-
quoi , si elle voulait absolument le
porter , elle ne l'aurait pas changé, au
moins une fois par j our.

La forge de Joe attenait à la maison ,
construite en bois , comme l'étaient à
cette époque plus que la plupart des
maisons de notre pays. Quand j e ren-
trai du cimetière , la forge était fer-
mée, et Joe était assis tout seul dans
la cuisine. Joe et moi , nous étions com-
pagnons de souffrances , et comme tels
nous nous faisions des confidences ;
aussi , à peine eus-j e soulevé le loquet
de la porte et l'eus-j e aperçu dans le
coin de la cheminée , qu 'il me dit :

« Mrs Joe est sortie douze fois pour
te chercher , mon petit Pip ; et elle est
maintenant dehors une treizi ème fois
p our compléter la douzaine de boulan-
ger.

— Vraiment ?

— Oui , mon petit Pip, dit Joe ; et ce
qu 'il y a de pire pour toi , c'est qu 'elle
a pris Tickler avec elle. »

A cette terrible nouvelle , j e me mis
à tortiller l'unique bouton de mon gi-
let et , d'un air abattu, j e regardai le
feu. Tickler était un j onc flexible , poli
à son extrémité par de fréquentes col-
lisions avec mon pauvre corps.

« Elle se levait sans cesse, dit Joe ;
elle parlait à Tickler , puis elle s'est
précipitée dehors comme une furieuse.
Oui , comme une furieuse », aj outa Joe
en tisonnant le feu entre les barreaux
de la grille avec le poker.

— Y a-t-il longtemps qu 'elle est
sortie , Joe ? dis-j e, car j e le traitais
touj ours comme un enfant , et le consi-
dérais comme mon égal.

— Hem ! dit Joe en regardant le cou-
cou hollandais , il y a bien cinq minutes
qu 'elle est partie en fureur... mon pe-
tit Pip . Elle revient !... Cache-toi der-
rière la porte , mon petit Pip, et rabats
l'essuie-main sur toi. »

Je suivis ce conseil. Ma soeur en-
tra en poussant la porte entr 'ouver-
te , et trouvant une certaine résistance
elle en devina aussitôt la cause , et
chargea Tickler de ses investigations.
Elle finit , je lui servais souvent de pro-
je ctile conjugal, par me j eter sur Joe.

qui , heureux de cette circonstance , me
fit passer sous la cheminée , et me pro-
tégea tranquillement avec ses longues
j ambes.

« D'où viens-tu , petit singe ? dit Mrs
Joe en frapp ant du pied. Dis-moi bien
vite ce que tu as fait pour me donner
ainsi de l'inquiétude et du tracas , sans
cela j e saurai bien t'attraper dans ce
coin , quand vous seriez cinquante Pips
et cinq cents Gargerys.

— Je suis seulement allé j usqu'au
cimetière , dis-j e du fond de ma ca-
chette en pleurant et en me grattant.

— Au cimetière ? répéta ma soeur.
Sans moi , il y a longtemp s que tu y
serais allé et que tu n'en serais pas
revenu. Oui donc t'a élevé ?

— C'est toi, dis-j e.
— Et pourquoi y es-tu allé ? Voilà

ce que j e voudrais savoir , s'écria ma
soeur.

— Je ne sais pas, dis-j e à voix basse.
— Je ne sais pas ! reprit ma soeur ,

j e ne le ferai plus j amais ! Je connais
cela. Je t'abandonnerai un de ces iours ,
moi qui n 'ai j amais quitté ce tablier
depuis que tu es au monde. C'est ^éîà.
bien assez d'être la femme d'un for-
(reron , et d'un Gargery encore , sans
être ta mère ! »

LA suivre) . J
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Des concerts de Londres , de New-York... life--m- -̂—^^SSIl? wD

et les bonnes histoires qui font tant rire... * i*'L^™M1Lgi«̂ »i»i»«àgBAffiiLJ»/
tout cela, écoutez-le d'une façon impeccable en achetant
votre appareil chez

O* Çùandjecut - \%aàio
Rue Numa-Droz 114 - La Chaux-de-Fonds - Téléphone 2 43 70

Les meilleures marques en magasin. La garantie que nous donnons avec chaque appareil est tenue scrupuleusement
Atelier spécial pour la réparation - Service prompt et soigné 16878

«?» «5I/U •»'% «5!/5» Mt» M b Mb Mb «SÎA» «Ŝ  «Mb •f ib •&&> *&b «S&5» &!» «$£»
W W W W W VÀV w w w w w w w w w w w
Mb â&

t COUPONS 11
Srïfe III II I¦¦¦MilII  ; ~ ?©^3p %?
Mb Offrir un coupon ? « ŝS«Sffij? Pourquoi pas ? «ïï>
Mb Choisissez dès maintenant, car nous n'avons pas toute £&jfô
«jjjj» l'année un choix pareil. C'est pourquoi nos prix sont *5^
AV& avantageux. 18222 MIL
»*EJ « «&?§»
\\) 5 mètres Flanelle coton rayée, bonne qualité , pour . . . Fr. 12.50 M^Îf î0 5.50 » Oxford molletonné pour chemises d'hommes , pour . » 12.50 iff iS
*|jv 5 » Flanelle coton rayée pour pyjamas , pour . . » 12.50 i§J£
*}* 5 » Finette croisée en rose, pour » 15.50 "S?
t ;̂ 3.50 » Oxford molletonné pour chemises sport , pour . . » 13.50 |f̂
M * 3.50 » Ecossais pour chemises de sport , pour . . . . » 12.90 «8gju
%• 2.50 » Veloutine pour blouses chaudes , pour . . . .  » 8.80 *p$& 2.50 » Lainage pour robes , en 140 cm. de large , pour . . » 18. — ^f$i\. 4 » Zénana soie art. molletonnée pour peignoirs , pour . » 19.90 Mb
*?* 3 » Robe pure laine , grande largeur , p o u r . . . .  » 32. — .v»?
jj8& 3 » Tissu boutonné pour robes, larg. 135 cm., pour . » 27. — «S&
Tg 4 » Crêpe romain couleurs , pour » 19.90 M L
5̂ ? 4 » Taffetas pour robes de soirée , toutes teintes , pour » 12.90 ?p
•̂ jv 4 » Soie façonnée , pour la robe habillée , p o u r . . . » 24.50 Ĵj5»W 2.50 » Tissu manteaux , chiné ou à carreaux , grande larg., pour » 21.— *****
iff i !  3 » Tissu manteaux , pure laine , largeur 150 cm., pour . » 30.— ^:
*|JV 3 » Tissu pure laine p. manteaux , larg. 160 cm., marine , pour » 49. — *&
vif 5 » Tissu uni pour grands rideaux , larg. 120 cm. pour . « 19.75 *jfMLb M-b£©s £©3

.V*. [ Rue Léopold-Robert 32- Chaux-de-Fonds «S?*»
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Art tessinois
Des cadeaux utiles py-

rogravés et peints.

Plateaux fleuris et avec
vues.

Assiettes petites et grandes.
Paniers à pain.
Plats à beurre.
Planches à hacher (forme

petit cochon).
Boîtes à ouvrages, à gants,

etc.
Service de fumeurs.
Cendriers.
Dessous de service à vin.
Tirelires à clés et à secrets.
Porte-brosse sur zoccoli.
Grandes poupées tessinoi-

ses pour divans.

Voir vitrines : Nord !, Col-
lège 8, et au magasin, Numa-
Dr oz Zz7, vis-a-vis au Collèg e
primaire.

Madame

Molinari
Têt. 2.14.7b

Ouvert les dimanches 16,
23 et décembre. 18179

Bon gain
à toute personne ayant de
nombreuses relations avec
la vente pour

Noël
de mes cravates modernes ,
bas pour dames, sous-vête-
ments pour dames et mes-
sieurs, ainsi que d'autres ar-
ticles utiles pour cadeaux.
Aucun risque. SA8795X 17665

J. Aenishënslin, Bâle.
Steinenvorstadt 54.

Dame sérieuse cherche pour
le ler décembre

chambre
au centre. — Offres à pos-
te restante. Le Chaux-
de-Fonds sous A. H.

AS16418L 18182

Machines à percer
les cornes de boîtes de l'in-
térieur et de l'extérieur, neu-
ves et d'occasion sont à ven-
dre. — S'adresser chez M.
R. Ferner, 82, rue Léopold-
Robert , La Chaux-de-Fonds.
Téléphone 2.23.67. 17756

i Grands Sacs simili cuir 1
OA 50

(genre ci-dessus), depuis ¦&TT«

I Grands Sacs cuir I
(genre ci-dessus), depuis T'fci * j

a. c. n. j . J >o 17825 ml —i—ê
Mise au concours

TECHN ICUM N EUCHATELOIS
Division du Locle

Par suite de démission honorable , un poste de

MAITRE DE PRATIQUE
à l'école de mécani que de la division du Locle, est mis au
concours. La préférence sera donnée à un technicien méca-
nicien (ou praticien mécanicien) bien au courant de la
pratique de l'atelier et des méthodes industrielles modernes.

L'entrée en fonction aura lieu au début de mars 1946. Les
demandes de renseignements et les offres de service sont
à adresser jusqu 'au 22 décembre 1945 à M. le docteur
Henri Perret , directeur général , qui remettra le cahier des
charges aux intéressés.

LA COMMISSION.

I iïli i:'€èSil

Quel brillant aspect) on dirait une jj
chaussure neuve. C'est bien parce que I
le cirage complet nourrit le cuir et le I
colore solidement qu'on peut obtenir I
pareil résultat

tSelectûL̂
LE CIRAGE COMPlJ!̂ HHBBS |̂ fe.<t r(^̂

Mermod & Co., Carouge-Qenève. AS 7985 Q 18107

ON CHERCHE
à l'occasion des têtes

du Nouvel-An un

orchestre
de o musiciens ou plus

S'adresser à

l'Hôtel de la Gare
Moutier 18186

COtffECnON POUR MME*

I -..i Rue du Nord
I P9 I 50' au rez 'de-

I l i a  Hl I chaussée , est
LUI)Ul  ù louer. - S'a-
dresser à M. Voirol, Char-
rière 51. 18197

BIJOGX

MICHAU D
NEUCHATEL

j J



RIDEAUX
CODVRE -LITS

EN TOUS GENRES

RIDEAUX pour cuisine
3.9S 2.95 1.95 1.50 le m.
RIDEAUX à volants
4.75 3.95 2.95 1.95 le m.
RIDEAUX voile marquisette
12.90 7.90 3.90 1.95 le m.
RIDEAUX encadrés, la paire.
17.90 12.90 9.90 4.95
RIDEAUX uni ou jacquard ,

garantis grand teint ,
largeur 115 et 120cm.

14.90 11.90 9.90 7.90
5.95 3.95 le m.

COUVRE-LITS tissu broché
75.- 65.- 55.- 45.- 39.-
COUVRE-LITS piqué Inté-
rieur laine,
195.- 150.- 125.- 95.- 85.-

Un choix incomparable...
Des prix très bas...
La qualité

qui fait notre renommée

chez Walther
MAGASINS OE LA BALANCE S. A.

La Chaux-de-Fonds
17210 Léopold-Robert 48-50

M déGidé...
...nous nous fiançons
dimanche et nous allons
demain choisir nos al-
liances chez RICHARD
FILS , bijoutier , rue
Léopold-Robert 57.

Nous savons qu'il a
toutes les grandeurs en
stock et qu 'elles sont
sans soudure. 15941

RADIO DEPANNAG E
11944 A. Fantoni

PROMENADE 12 a
TÉL. 2.17.82

Colporteurs
Bon gain pour colporteurs ,

avec nouveaux articles uti-
les et brevetés se vendant
lacilement. Avance 200 à 400
fr. pour marchandises. — Of-
lres écrites sous chiffre J. P.
18142 au bureau de L'Impar-
tlaL
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^^ La Chaux-de-Fonda - Serre 65 |

: " ¦ 17195

Avez-vous dos ennuis financiers 1 _*̂.
Désirez-vous faire des achats ? (B&k fiHft fijB H0 JB

fldressez-vous en toute  sécur i té  A y g p ^  BBHM MS BH tiSÊ
l 'établissementdeCiéditsp éciali;é m* ""̂ ™" ¦" "̂

• Aida efficace et rapide
DIFFUSION INDUSTRIELLE S. A. * conditions léBales

Bld Gges-Favon 19, Genève •Discrôtion absolue
QLa plus grande com-

Envoyer Ir. 4.— pour crédit préhension régil nos
au-dessous de fr. 1000.— et décisions.
fr. 7.— pour crédit au-dessus «Remboursement selon

de fr. 1000.— , nos frais possibilités. 4983

Après-ski
bas, «*
semelle 

,̂ ^^^^ ^%
caoutchouc, 
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La chaussure idéale pour les temps froids
en noir, brun, naturel 17639

J' T/e.KS-û Chaussures
• LPwbtVfcMr&/ La Chaux-de-Fonds

Commandez à temp s vos photographies
pour Noël chez

FERNAND PERRET
Photographe diplômé

Portraits à domicile et en atelier
sur rendez-vous

Atelier fermé le dimanche
Place d'Armes 3 Tél. 2.39.68

EliCHEHES PUBLIQUES
DE TAPIS D'OU

Samedi 1er décembre 1945, dès 14 heures, le
Greffe du Tribunal de Neuchâtel vendra par vole d'en-
chères publiques dans la salle du rez-de-chaussée du
Restaurant du Palais du Peyrou, à Neuchâtel , (en-
trée par le jardin)

un lot de N tapis d'Orient neufs
ayant subi des dégâts d'eau.

Paiement comptant.
Neuchâtel, le 27 novembre 1945.

Pour le Greffier du Tribunal :
18095 Eug. MAURER , subst.

ETUDE DE Me PIERRE SCHLUEP
Notaire à Saint-Imier

VENTE PUBLIQUE
DE BÉTAIL ET DE MOBILIER

Le samedi 1er décembre 1945, dès
13 heures, Monsieur Alfred Siegrist, cul
tivateur à Gortébert, offrira en vente publi que et
volontaire, à son domicile, pour cause de cessa-
tion de cultures :

1. Bétail : L'étalon < Zarchi » avec permis
de saillie, 4 vaches portantes.

2. Mobilier agricole i 2 chars à pont ,
1 dit à échelle, 1 dit à ressort , 1 c benne » i ton-
neau à purin , 2 herses dont une de prairie , 1 fau-
cheuse à un cheval, 1 tourneuse, 1 charrue Bra-
bant, 1 dite à pommes de terre, i hache paille ,
i coupe racines, des grands râteaux , 1 lot de
chaînes, faulx , fourches, râteaux et quantité
d'autres objets dont le détail est supprimé.

Une certaine quantité de foin et de paille.
La vente se fera contre argent comptant.
Saint-Imier, le 16 novembre 194o. 17579

Par commission :
P. SCHLUEP, notaire

FOURRURES
BENJAMIN

Fourrures de qualité
Choix riche et varie de manteaux et paletots
dans toutes tes fourrures en vogue.
Collection de toute beauté en renards p latinés
argentés , bleus , Groenland, rouges , blancs , etc.

Nos achats Importants effectués en
temps opportun à l'étranger, nous
permettent d'établir des prix qui vous

feront réellement plaisir.

M^hJ ŒîMf l
1 1 3 , Rue Haldimand, LAUSANNE

14487

L Ŝ| Huile

f ^m  
La Semeuse B

1/6% \ hu\ie
rf tif l3t y \f \ de <JuaIité I
wÊ$WS Q i Chez votre
Sasy  ̂\j£r jfl 1
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18054
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6 machines \ calculer
"Direct "

neuves et d'occasion, revisées, modèles à7 colonnes, 8
chiffres au résultat, addition , soustraction et multipli-
cation sont à vendre. — S'adresser chez R. Ferner,
rue Léopold-Robert 82, La Chx-de-Fonds, tél. 2.23.67.

Pour les soins de la peau et contre
crevasses, gerçures, employez la

Crème Nivéoline
Le tube Fr. 1.50 16642

Pharmacie Stocecer-Monnier
4, Passage du centre - La Chaux-de-Fonds

_ îJKéI I L1BH AIHIE -PAPKTERIE

Belles occasions, Livres neufs, Articles de papeterie

Pour les fêtes...
???wn superbe choix en
Salles à manger 18211

Chambres à coucher
Couvre-lits à volants

Divans.iiis modernes
Fauteuils assortis
Tables de salons

Tables de radios
Entourages de lits

Descentes de lits
Meubles combinés

Meubles de bureaux
Vitrines • Sellettes

Rideaux • Linoléums
(On réserve)

AMEUBLEMENTS

C. BEyELER
Léop.-Robert 7 (entrée sur le côté) Tél. 2.31.46

Sacs à fermoirs pour dames
Nécessaires de toilette

Le plus beau choix

WEBER
SELLERIE

Fritz-Courvoisier 12 Tél. 2.30.79

r|gs| En cas de toux,
f|p! de cafarrsie et
fgïl d'engorgement,
l&jjSâé y \  soignez-vous immédiatement en re-
I!||§|| BS§) v) courant au

7Aé peciohai
du Curé Kûnzle
qui débarrasse la poitrine de toutes les substances
tenaces qui s'y sont déposées. Une cure avec ce thé,
faite à temps, évite souvent une longue maladie.
Le thé n'est authentique que dans l'emballage ori-
ginal qui porte le lacsimilé de la signature du Curé
Kttnzle.

Prix du paquet Fr. 3.— -̂ ^^^^^

J. Kûnzle, Curé-her- ////ÉM\\ Srafj Ri.borisle Zizers S. A. /'vMfck '̂ W)l\

duits du Curé Ktinzle. f||P'̂ 3^1Jt '̂Ml

^̂ Îr^a^Z f̂^U^  ̂,, ' . _JM
i B parfait con naisseur ii,, .? °es malades et /SjiV

Ĥ tegĝ Sâ B&Slj^̂  ̂ 17600

W  ̂ SCALA
j&SH Samedi 1er décembre
RfSn à 17 heures

Kn 4"" ségimce C1ŒÉPOC
OêBM Un magnifique choix de films scientifiques
|jq| vous est offert

Si La vie cruelle des insectes
Ëfj La plante, vivant mystère
E Symphonie des nuages

La science indique des voies nouvelles
Essais de résistance
Cultures scientifiques

Location ouverte dès vendredi , à 10 heures , à la caisse du Cinéma SCALA
Téléphone 2.22.01 18171

Prix des places: Galeries (numérotées) fr. 1.50. Parterres (non numérotés) (r. 1.-

Can vides
solides, de toutes grandeurs ,
sont demandées. — S'adres-
ser à M. R. Ferner, rue Léo-
pold-Robert 82, La Chaux-de-
Fonds. 13700

10 classeurs
chêne clair, 4 tiroirs chacun , Format normalisé
avec cadres pour dossiers suspendus sont à
vendre. 18109
S'adresser chez M. R. Ferner, rue Léopold-
Robert 82, La Chaux-de-Fonds. Tél. 2.23.67.
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STIEG TRENTER

R O M A N  P O L I C I E R
Traduit du suédois par
R. P E T T E R S O N

— Tiens ! En d'autres termes tu
es déchiffreur.

— On fait ce qu 'on peut, avoua-t-il
timidement.

Je me souviens qu 'à l'école, Johnne
était un de ces garnements pour les-
quels le monde extérieur sombre dans
le plus profond oubli dès qu 'ils ont
devant eux un mot croisé ou un ré-
bus. 11 avait été surpris une fois par
notre bien-aimé professeur d'anglais
Svante Boman , en train de résoudre
au milieu de la même leçon un rébus
qu 'un camarade de classe lui avait
passé en cachette. Sur le papier
étaient dessinés un paquet de noir
de fumée, la terminaiso n E, ainsi
qu 'une tête de frip ouille diaboli que.
Boman rafla le papier, le considéra
quel ques instants tout en se grattant
sa barbe noire , j eta ensuite à Johnne
un de ses plus sombres regards et
hurla : «Oue signifie ceci?» Johnne
se leva et répondit tout de go: «Sver-
te Boven (l'homme noir) Monsieur.»

Il paraît que ce fut l'unique fois que
Boven resta interdit. Mais aussi on
ne lui avait encore j amais lan-
cé son sobriquet en pleine figure. Dès
lors, il mit régulièrement im C d'an-
glais à Johnne. J'avais trouvé cela
inj uste. Le garçon méritait un Bc.

Je rappelai l'incident à Johnne et il
rit mélancoliquement.

—Je ne suis qu 'un amateur en ce
qui concerne les chiffres , mais il
n'empêche que ces messieurs de l'é-
tat-maj or général me prennent tout
simplement pour un as. Ils m'ont
donné un tas d'ouvrage depuis que
la guerre a commencé. Tu comprends,
c'est une sorte d'appel sous les dra-
peaux-

J'étais vraiment impressionné. Ja-
mais j e n'aurais pensé trouver notre
modeste Johnne dans notre Service
Secret. En ma qualité de j ournaliste
sans scrupules , j'essayai tout droit de
lui tirer les vers du nez. Mais il se
défendit d'un geste de sa main nou-
euse.

— Parle-moi donc un peu de toi,
demanda-t-il. Comment vont tes af-
faires ?

Je pris un air de profonde afflic-
tion.

— Pas bien du tout. Je viens d'a-
voir subitement mes vacances , et j e
suis complètement fauché.

II fit un geste vers sa poche inté-
rieure , mais j e le prévins rapidement.

— Jamais de la vie. Je n'accepte
pas un sou. Du reste , j e ne saurais
que faire d'argent en ce moment. Je
ne sais pas où aller.

C'est dans le ma 'heur qu 'on con-
naît ses amis, et Johnne soutint l'é-
preuve. Son maigre et honnêt e vi-
sage était empreint de la plus pro-
fonde sympathie. Il avança la lèvre
inférieure et tourna son regard en

dedans. Je compris qu 'il réfléchissait.
Tout à coup, il étendit l'index et

leva les yeux. Lentement, un sourire
illumina ses traits.

— J'ai trouvé, s'écria-t-il. Je sais
où tu iras.

Je bénissais sa bonne volonté du
fond du coeur, mais le scepticisme
habitait mon cerveau. En ce qui con-
cernait les proj ets de vacances et au-
tres choses pratiques , j e n'avais pas
grande confiance en la richesse ima-
ginative de Johnne.

Johnne rit.
— C'est ridicule de ne pas y avoir

pensé tout de suite.
Puis il prit un air inquiet .
— Sais-tu griller des côtelettes

et des choses de ce genre? J'entends ,
est-ce que tu peux faire ton ménage
toi-même ?

— Naturellement que Je sais me
tirer d'affaire sans domestique, si
c'est cela que tu entends. Mais —
j e fus pris d'un soupçon — si tu veux
me prêter un voilier , j e te dirai tout
de suite que j e ne distingue pas en-
tre bâbord et tribord.

Il allongea !a main.
— Oui diable te parle de voilier ?

Non , mais j 'ai un vieux domaine, au
fin fond des forêts. Une j olie petite
cabane. L'aménagement est de pre-
mier ordre , eau courante , etc. Tout ,
sauf la lumière électrique. J'ai acheté
cette hutt e et j e l'ai modernisée avant
la guerre. Depuis , j e n'y ai plus remis
les pieds. Je t'assure que tu me ren-
drais un rude service en allant voir
si l a cabane est touj ours à sa place.

Enroué d'émotion , j e balbu tiai :
— Tu ne vas pas me dire qu 'elle

est au Verm...
— Si, fit-il . il faut que j e te le dise.

Car en fait , elle est située dans le
Vermland.

Sitôt rentré dans mon gîte de vieux
garçon, tout au haut du quartier dé
Vasa, j e dénichai un vieil atlas et
me mis à chercher le domaine de
Johnne. La cabane n'était sans doute
pas indiquée sur la carte , mais le pe-
tit village, à l'extrémité duquel elle
était située, devait s'y trouver. Le
nom du village était Skogos et j e le
découvris rapidement. Il était vrai-
ment dans le Vermland , pres que à la
frontièr e de la Dalécarlie. Je pus
voir qu 'il était entouré d'immenses
forêts pleines de petits lacs et de
cours d'eau. La contrée était très sau-
vage. La ville la plus rapprochée ,
Qranberget . était à quinze kilomètres
plus au sud, à la limite même de la
province , sur la route allant de Ma-
iling à Torsby. Le meilleur moyen
d'y parvenir était évidemment de
prendre le train ju squ'à Malung via
Ludvika et Vansbro. puis de là l 'auto-
bus qui desservait la ligne Malung-
Qranberget.

Deux j ours plus tard , je quittai
Stockholm au petit matin. Bien que
le temps fût aussi misérabl e que l'état
de ma bourse , j' étais de la meilleure
humeur du monde. C'était en quel que
sorte une aventure que de m'exiler
de mon plein gré dans un petit trou
sans aucune réputation. Peu avant
cinq heures de l'après-midi , j e des-
cendais du train à Malun g et j 'étais
valise et sac de monta gne dans l'au-
tobus qui attendait. C'était un vieux
véhicule , tout branlant et disloqué,
et j e doutais qu 'il p arvînt à desti-
nation. Mais mes craintes étaient in-
j ustifiées. L'autobus démontra qu 'il
roulait assez bien , se hissant d'une
pente à l'autre sans trop de difficul-
tés. Après une heure de traj et, nous
étions à Qranberget. ,

Une combinaison d'auto et de ca-
mion nous y attendait , et nous prîmes
la direction du nord . La route était
devenue beaucoup plus étroite et
traversait d'épaisses forêts de pins
et des marais larges de plusieurs ki-
lomètres. Ici et là. un petit lac étin-
celait entre les arbres. La carte avait
dit vrai. C'était la plus solitaire de
toutes les régions désertes.

A côté de moi dans l'autobus était
assis un homme d'environ trente-
cinq ans. Son visage bronzé était
bien découpé. Il était vêtu d'une
grossière chemise j aunâtre , d'un
short en velours de Manchester , de
bas mi-longs et de gros souliers bas.
Sur la tête il portait un vieux cha-
peau tyrolien. Il avait l'air d'un véri-
table homme des bois.

Je lui offris une cigarette pour en-
tamer la conversation. Ma conclusion
était exacte : il était garde-forestier
et habitai t Skogos. Il savait très bien
Oiù se trouvait la cabane de Johnne,
vivant "lui-même non loin de là. Je
lui expliquai oue Johnne était un de
mes bons amis et que j e passerais
ici quelques semaines de vacances.

— Un j oli endroit , répondit-il . J'ai-
merais bien en avoir un pareil.

Il me donna toutes sortes de tu-
yaux , entre autres sur les possibili-
tés de se baigner. Le lac Ymaren
formait une sorte de crioue tout près
de la cabane de Johnne. Il y avait là,
disait-il, une grève excellente ..

Peu avant sept heures , l'autom obi-
le s'arrêta devant un petit magasin
de campagne. Tout le monde se leva
et descendit. Le garde-forestier aus-
si.

— Sommes-nous arrivés , mainte-
nant ? demandni -j e.

Il j eta un sac de montagne sur ses
larges épaules et fit un signe de tête.

» '

CONFECTION POUR HOMMES
Le choix de nos vêtements
La diversité de nos tissus
Le chic de notre coupe

sont les garants d'un

VÊTEMENT IMPECCABLE
PARDESSUS

COMPLETS VILLE
VESTONS SPORT

COMPLETS SPORT
PANTALONS DRAP
PANTALONS COUTIL
PANTALONS FUSEAUX
VESTES DE SKI

Voyez nos étalages 18223

-AU BON GÉNIE-
LA CHAUX-DE-FONDS

Un capital mort...
affirme avec raison les économistes, diminue sensiblement
de valeur et chaque période instable lui enlève de son
pouvoir d'achat ou de sa substance.

Un dossier-titres devient un capital mort s'il n'est pas
surveillé par un banquier , dont la tâche est de fournir un
rendement normal au capital qu 'il gère et de l'adapter
chaque fois qu 'il est nécessaire aux conditions du marché
de l'argent et de l'évolution économi que.

UNION DE BANQUES SUISSES
Léopold-Robert 50

Chapeaux
lapins , lormes nouvelles dep. fr. 26.50

Chapeaux Boléro
à fr. 34. —

Cravates
soie, infroissables dernières
nouveautés, depuis . . . . fr. 2.90

ECHARPES - FOULARDS - PARAPLUIES

$ / "AU TIGRE ROYAL"/

Au Foyer du Théâtre
du 1er au 16 décembre 1945

EXPOSITIO N DE NOËL
des peintres et sculpteurs de la
Société des P. S. A. S., groupe local

Entrée libre 18227

Du ler au 16 Décembre,
à son atelier , Manège 18,
à SMmler

EXPOSITION
PIERRE WARMSR3DT

Heures d'ouverture :
Semaine 14-17 h.

18238 Dimanches 10-12 et 14-17 h.
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ssff .g Café do WersoiH
Plus de charbon... Que lalre

Faites reviser vos fenêtres et poser
des listes métal

ALPINA
ALPINA est inusable et économise
20 à 35 -If de combustible

LANFRANCHI FRÈRES
- Menuiserie-ébénisterie du Grand Pont

Hôtel-cio-Vilie 21b-Tél. 2.24.93
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j2  ̂ S? Jacob-Brandt 71 Téléphone 2.18.23

YJ f zzWr Vous passerez votre examen avec succès...

^87 Voitures modernes...
Personnel expérimente...v /

« L'Impartial " est lu partout et par tous. - 10 cts le numéro

On cherche

Retoucheur-Décotteur
Régleuses

consciencieux sur petites pièces an-
cre soignées.
Fabrique d'horlogerie Orano S.A.,
Oranges. 18255

sommeiiôre
ayant bon certificat cherche
place dans un bon restau-
rant. — Ecrire sous chiffre
D. L. 18219, au bureau de
L'Impartial.

A vendre SS &E
3 feux , 1 Iour. Prix avanta-
geux. — S'adresser Succès
29, au 3me étage, à gauche.

18372

Lisez * L 'Impartial *



— Mais ie ne vois pas de village ,
obj ectai-j e.

— Les fermes sont loin les unes des
autres, m'expliqua-t-il.

Et elles l'étaient. De la grève où
s'élevait la petite épicerie, j e vis que
nous nous trouvions au pied d'une
haute colline couverte de sapins. Le
temps s'était mis au beau et l'épaisse
forêt luisait au soleil du soir. Les
fermes s'éparpillaient sur les pentes
et les clairières d'un vert clair tran-
chaient sur le vert plus sombre des
bois de sapins.

Un groupe de villageois se tenait
sur la grève. Plusieurs d'entre eux
laissaient dleviner une origin e {fin-
noise, avec leurs j oues proéminentes
et leurs petits yeux étroits. Un peu
à l'écart, quelques hommes et fem-
mes étaient entourés d'une douzaine
de gamins en loques. Leurs cheveux
noirs et leurs grands yeux sombres
trahissaient de loin leur sang tzi-
gane.

— Ce sont des bohémiens, Ait laco-
niquement le garde-forestier. Il y a
beaucoup de bohémiens par ici.

Aussi bien les bohémiens que les
descendants finlandais m'examinaient
curieusement.

Tl J-  i 11 • A _ _ - l _  1_ _1  • J. _ * _— ils n ont pas i air tant naonues
aux touristes, remarquai-j e.

— Il y a déj à plusieurs années
que nous n'avons pas eu de touristes
ici. Le dernier était votre ami.

Nous fîmes un bout de chemin en-
semble et prîmes un sentier bordé
de broussailles , qui serpentait à tra-
vers une forêt de bouleaux touffus.
Au bout d'un moment , nous passâ-
mes idevant quelques baraques hi-
deuses et des tentes sales. C'était le
quartier général des bohémiens . Tin
peu plus loin, le chemin bifur quait.
Mon compagnon montra la gauche.

— Suivez ce chemin, dit-il. Il y a à
peine un kilomètre j usqu'à la cabane.

Nous nous séparâmes et j e conti-
nuai seul, traînant mon paquetage.
Un quart d'heure plus tard, j' arrivais
à ma résidence d'été.

La cabane de Johnne dépassait mes
espoirs les plus audacieux. C'était un
vieil estaminet finnois grossièrement
charpenté , que Johnne avait trans-
formé en une cabane de sport mo-
derne. Et il l'avait fait avec un sen-
timent de piété dont j e ne l'aurais j a-
mais cru capable . A part la chemi-
née maçonnée à la place de l'ancien
trou d'échappement de la fumée , il
avait conservé à la bicoque son as-
pect archi-centenaire. L'intérieur était
moderne et confortable , mais cepen-
dant plein de goût , voire même élé-
gant. De vieilles peintures de Dalé-
carlie ornaient les poutres grossières
des parois, dont l'une était à demi-
masquée Par une vaste cheminée ou-
verte , en pierre grise, tandis qu 'un
large banc, fixé au mur et recouvert
d'une grosse étoffe tissée à la main ,
occupait un des coins. Une vieille
lampe à pétrole , à grand abat-j our de
cuivre , était suspendue au plafond et
des tapis de tissus multicolores par-
semaient le plancher.

Je sentis que j 'allais me plaire et
du fond du coeur j e bénis Johnne.

J'aérai et balayai la poussière à la
manière des célibataires. Je déballai
mon paquetage , inspectai la cuisine
avec son évier inoxydable et son
installation de pompage (qui ne fonc-
tionnait pas), fis le lit dans l'alcôve,
allumai le fourneau et mis à cuire
une casserolée de pommes de terre.
Puis j e sortis un moment pour aller
voir les environs.

Ils m'enchantèrent au plus haut
point. La cabane était située sur un

coteau verdoyant et tout autour s'é-
tendait la forêt de sapins, bordée de
bouleaux clairs. Je me mis en quête
du lac et découvris la plage. Je pris
un bain dans le tiède soir d'été et
nageai un dur cent mètres au crawl.
Puis j e me rhabillai et courus à la
maison. Les pommes de terre étaient
prêtes. Je grillai un beefsteak et fis
un délicieux souper dans la solitude.
Enfin, j e me couchai et dormis comme
un loir .

Le j our suivant , j e commençai par
une heure de course à pied. Je ne
partis pas du côté du village, mais en
direction opposée, vers l'immense fo-
rêt. Le terrain était difficile , brous-
sailleux , violemment accidenté. Je
courus aussi longtemps que pos-
sible , puis j e me calmai. J'attei-
gnis bientôt le sommet d'une monta-
gne, qui n'était pas très haute. Je me
sentais fatigu é et décidai de rentrer
à la maison. II ne fallait pas trop
compter sur ma condition physique ,
minée par huit ans de veille et d'abus
de nicotine. Mon coeur battait com-
me un marteau de forge .

Je m'apprêtais à redescendre la
pente en courant , lorsque j e remar-
quai une pierre de forme bizarre.
Posée comme par un géant préhisto-
rique tout au haut d'un rocher, son
arête supérieure avait la forme d'un
profil humain. Elle était assez grande ,
recouverte d'une belle mousse verte ,
et suggérait tout à fait la tête d'un
colosse endormi.

La nature est parfois plaisante , pen-
sai-je, tout en me dirigeant vers mon
chez moi au petit trot. Je n'avais pas
de boussole, mais le soleil rayonnait
dans un ciel absolument pur et me
montrait le chemin mieux que n'im-
porte quelle aiguille. Une demi-heure
plus tard, j 'étais à la cabane. Je me

j etai négligemment dans l'herbe ten-
dre devant le perron et me reposai
un bon moment.

Je passai le reste du j our au bord
du lac, me baignant, me rôtissant au
soleil et lisant. Je ne retournai chez
moi que lorsque mon estomac se mit
à crier famine . Je grillai quel ques
tranches de viande , fis cuire dix gran-
des pommes de terre que j e mangeai
ensuite aussi goulûment qu 'un pri-
sonnier de guerre affamé. C'était sû-
rement le changement d'air qui me
donnait un tel appétit. Je bus une tas-
se de café , fumai une cigarette et me
fourra i au lit. Voilà comment doivent
être des vacances, pensai-j e avec mol-
lesse et complaisance. Sans télépho-
ne, sans radio , sans ces assommants
secrétaires de rédaction, sans person-
ne du tout. Rien que le soleil , l'air
frais , les bains et la bonne nourritu-
re. Puis j e m'endormis.

Quand j e me réveilla i , il était dix
heures. Mon corps était aussi doulou-
reux que si quel qu 'un m'avait massé
les mollets et les reins à coups de
marteau. C'était le choc en retour de
ma course à pied de la veille. Je sortis
du lit à grand' peine et gagnai la prai-
rie. Face aux bouleaux de la lisière
die la forêts qui figuraien t les pre-
mières loges, j e commençai une pa-
rodie de démonstration de gymnasti-
que accompagnée de force grimaces
et gémissements de douleur. Il n'é-
tait pas question pour l'instant d'une
nouvelle course à pied. En lieu • et
place , j e descendis au lac après dé-
j euner et entrepris de me baigner, li-
re, fumer et me bronzer.

Je venais de terminer le bestseller
«Le soleil est mon destin» , lorsque j e
m'aperçus que le soleil était en train
de devenir ma mort. J'étais en effet
complètement brûlé. Ce qui n'était

pas étonnant : c'était mon premier
bain de soleil de l'année et j 'avais ab-
sorbé beaucoup plus de rayons utra-
violets que moi et ma peau n'en pou-
vions supporter . Le dos et les épaules
brûlants comme des braises et dou-
loureux comme des blessures ouvertes
lavées au sel. j e remis prudemment
mes vêtements et regagnai ma ca-
bane.

Le temps s'était couvert , il faisait
lourd. Je me sentais déprimé et com-
pris que j 'avais attrapé un début
d'insolati on . J'avais vu la veille un
hamac dans un réduit de la hutte.
J'allai le chercher et l'attachai entre
deux bouleaux , devant le perron.
Après quoi j e m'enduisis le dos d'hui-
le antisolaire , passai une chemise et
m 'installai prudemment dans le ha-
mac, un tendre oreiller sous la tête
et un j ournal à la main.

Je parcourus distraitemen t le j our-
nal. Je l'avais acheté le matin de mon
départ de Sotckholm, mais j e ne l'a-
vais pas encore lu. De gros titres an-
nonçaient que les Alliés avaient dé-
finitiv ement pris pied en Sicile , la
Sme armée marchant en tête. C'est
bientôt fi ni pou r Mussolini , pensai-j e
paresseusement. Le j ournal n'avait
pas d'autres nouvelles sensationnel-
les. Une douzaine de messieurs so-
lennels et corpulent s avaient procé-
dé quelque part à l'inaug uration d'un
pont . On les voyait transp irer litté-
ralement sur la photo graphie. Oui, il
ne faisait pas bon porter un frac en
cette saison. A Vetland. on avait ar-
rêté un escroc qui por t ait quatre
noms différents. Il pourrait bien m'en
passer un . pensai-j e en moi-même.

(A suivre)

« L 'Impartial est lu p artout et par tous»
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HAZY OSTERWALDER <*.m 10 maicùuu
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i" î f"* CïÉSkm,  \z2k~7^ Entrée Lundi en soirée : Interprétation des dernières nouveautés et
d e l t a  12 h IVI Cl I I I  I G?t3r O* C*.—-.—-. jibre Entrée Fr. 0.75 arrangements musicaux d'Hazy Osterwalder
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Un vêtement qui sied
vraiment

fera toujours plaisir. Un vêtement
<^g^g , par exemple, a une ligne
parfaite qui laisse croire qu'il a
été spécialement coupé pour vous.
Essayez une fois un complet on an
manteau ffijgëg , et vous vous ren-
drez vite compte de ce que «Bon
«êtement4* veut dire.

18241

Q&nevCève de Qauiie
parlera à la Salle Communale

Lundi 3 décembre, à 20 h. 15
Billets en vente : Fr. 1.— au magasin de
tabacs H. Girard , Léop. -Robert 68, à la
Librairie Coopérative , Léop.-Robert 43 18066

J

POUR LE COEUR
ET LE SYSTEME NERVEUX
utilisez les comprimés Helvesan No 5 qui tonifient le cœur
et les nerfs , rétablissent un équilibre harmonieux , créent
une détente véritable , bienfaisante et durable. Les compri-
més Helvesan No 5 sont efficaces dans la lutte contre la
faiblesse et les crampes cardiaques, les palpitations d'origine
nerveuse, l'oppression du coeur, l'agitation et l'irritabilité.
En vente dans les pharmacies ou au dépôt général : Phar-
macie de l'Etoile, rue Neuve 1, Lausanne. AS 1102 L 2410

Dionn noir , cordes croisées,
rlallU à vendre , ainsi qu 'une
couleuse contenant 50 litres.
— S'adresser après 18 h., rue
Pestalozzi 2, 2me étage, à
droite. 18244

A UPnflnn avantageusement
VCIIUI C belle valise, porc

véritable ; 1 fourrure , martre ,
avec manchon ; 1 robe noire ,
taille 46. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 18230

TISSUS
de qualité

et à prix avantageux

Choix énorme.....
Tous les prix.....

Une qualité
la meilleuie pour son prix

S O I E R I E S
de Fr. l.SO à Fr. 25.—

Lainages robes de Fr. 4.95
à Fr. 35.—

Lainages manteaux
de Fr. 14.— à Fr. 45.—
Flanelle coton lingerie de

Fr. 2.50 à Fr. 4.95
Douillettes pour pei gnoirs

de Fr. 7.90 à Fr. 15.—
Reps et lainettes tabliers

de Fr. 1.95 à Fr. 5.—

Chez WALTHER
MAGASINS

DE LA BALANCE S. A.
LA CHAUX-DE-FONDS
Rue Léopold - Robert 48 - 50

17209

On cherche
à acheter

IMMEUBLE
locatif de rapport

Adresser offres sous chif-
fre L. M. 18216 , au bu-
reau de L'Impartial.

Mission suisse dans lliie do Sud
Dimanche 2 décembre, à 20 heures

au Presbytère (rue du Temple-Allemand 25)

Retour d'Afrique
de Mlle M. ûeLimoge, missionnaire
Les amis de nos œuvres missionnaires tien-

dront à saluer Mlle DeLimoge et à l'entendre
donner essor à ses premières impressions. 18159

k • Beurre
\A ***V<  ̂ • F|,0lîia9e
+«* • Joghurt

Marché 2 Succès 1
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ĵjgjj Pour toutes réparations
de vos pendules et réveils

adressez-vous
en toute confiance à

Elie MEYLAN
Paix 109 Tél. 2.32.26

CARTES DE VISITE
Imprimerie Courvoisier S. A.
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N ATTENTION ! Dimanche en matinée, lundi et Jeudi ^L #̂ g%S^W : WÂ
M .sf* t̂ày Pierre FRESNAY Ginette LECLERC i Ç | 

en soirée, PAS DE SPECTACLE 
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La IeUne B'anChette BRUNOY I T I Un film musica. éblouissant ^K312 1

ai GêÊT
^ danS 

1 I Des attractions sensationnelles, voici ^W  ̂ .

1V Le Briseur de Chaînes \ \ \  Heiio ! America ï  ̂gEU 
^«^^V D'après «Mamouret » de Jean Sarment. Musique de Vincent Scotto S I S Version ori ginale sous-titrée / 
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H Ê|||g Une touchante histoire d'amour. Tout le charme i 5"'| avec ALICE FAYE - JOHN PAYNE - JACK OAKIE - CéSAR ROMERO \̂ g \̂ |1
[III ^mfa? des meilleures productions françaises [̂  ^ 

Un film charmant 
où le drame et la 

comédie alternent avec un rare bonheur 
V '  

J |lj

W fêrrrrr?-?!- '$fZ~3$t\ Matinées : Samedi à 14 h. 3Q. dimanche à 15 h. 30. Tél. 2-22.01 ^̂ ^̂ ^̂ jg^̂ g^̂ ^T̂  ̂
Dimanche 

pas 

dR matinée Tél. 2.21.23 l̂&ST^g^r̂ S^g^J M

I E SS5,°.n ÏÏTS Pierre Blanchard L Ell aS1§G rlOIISIGIIl WiîIOl poignante I
feikX Matinée Dimanche à 16 H. 30 Madeleine Renaud Film français humaine JËm

&/ Location ouverte BaW«ra Téléphone 2 18 53 
j |
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Matinées : Samedi 15 h., dimanche 15 h. 30, mercredi 15 h.

Pour la première fols à La Chaux-de-Fonds

IU n  

film de RENÉ CLAIR
Un film follement amusant et gai

Un film aux situations cocasses et Imprévues |j|

J'ai épousé une sorcière I
(I MARRIED A WITCH)

\ Version originale sous-titrée aveo

| VEROliiCA JAKJ 1 et | FgJPPÎC MARCH 1 I
René Clair a brodé des variations brillantes autant par leur humour
que par l'imprévu de leur réalisation... tout cela est de la meilleure

venue... Veronica Lake est irrésistible 18228

En ouverture de programme s

Une grande attraction en technicolor, un enchantement
pour les yeux et les oreilles

CAPRICE ESPAGNOL 1
Un grand gala de danse avec le célèbre ballet de Monte-Carlo

** , M

fflSGÊÊzMWÉ CORSG ft—BB
Tél. 2.25.50  ̂̂  ̂"m ~ ̂  ̂ Tél. 2.25.50

Pour la première fois à La Chaux-de-Fonds

Randolph Scott - Ella Raines - Noah Beery

CORVETTE K. 225
L'histoire des hommes d'une corvette et de leurs femmes

Une aventure passionnante
Un film qui vous fait vivre une traversée fantastique avec des dangers sans fin

Des hommes intrépides luttent contre le vent , les vagues, les flammes
Version sous-titrée

DIMANCHE MATINÉE à 15 h. 30 i8247 Samedi et mercredi à 15 heures

( >v

r——fÉllii \ A COMMENCÉ

\\ s ^* *Jm \ Motre choix en fruits et
VU _JlBjË ll̂  légumes frais, surgelés
\̂ 0̂ *̂ ^̂  est au complet

Fraises Petits pois extra fins Blanquettes de veau
Framboises » » fins Rognons de veau
Raisinets » » moyens Foie de veau
Abricots au Jus Haricots fins verts Sauce bolonaise
Pruneaux moitiés » moyens verts Tripes à la mode de Cœn
Purée de pommes » » jaunes ^^^^w^^^^^^^
Cerises avec queue et noyau Epinards préparés ~^-̂ ^~~
Cerises dénoyautées i Choux-fleurs Glaces
Etc. Laitues — Tomates TzCCCCCCCCCCCSC ŜZ

Toujours la première qualilé aux prix les plus bas

Rue Neuve 11 S ̂ J L D I INI I Téléphone 2 27 95

 ̂ 4̂0Pr MËr

ne peut vous donner son maximum de joie que si
votre équipement répond à ses exigences: Imper-
méabilité , solidité , souplesse, confort... Old England
s'est spécialisé dans les équipements de ski et vous
offre cet hiver un choix magnifique :

Pantalon de ski pour hommes, en beau drap marine imper-
méable, forme fuseau à Fr. 40.— et 37.—

Pantalon fuseau de ski en gabardine grise . . à Fr. 52,50
Veste Anorak en coutil imperméable, fermeture éclair

à Fr. 50.-, 42.- et 39.90
Pantalons de ski poui garçons, en drap marine imperméable

depuis Fr. 17.50
Veste anorak pour garçons, en coutil imperméable, fermeture

éclair depuis Fr. 31.25
Pantalon fuseau pour dames,

en drap marine imperméable à Fr. 43.—
en gabardine grise à Fr. 51. —

MouffSes de ski depuis Fr. 3.75
Chaussons de ski en laine non dégraissée à Fr. 6.75

2

Wk mm H VT Fixations  ̂ ^̂ S^Q^
-J m H «.JB Réparations 

dW^W^̂ ÊiMF 111 Wy Pose d'arêtes, etc. WM°M3ÊMm>

Comptoir d' horlogerie
cherche

bon horloger connaissant
posage de cadrans, em-
boîtages et terminaison
de la montre.

Faire offres avec préten-
tions sous chiffre H. O.
18212, au bureau de L'Im-
partial.

A vendre à Brot-Dessous,

maison
de deux logements de trois
et quatre chambres , petite
écurie. Jardin et verger d'une
superficie totale de 2546 m'.
Prix fr. 10,500.—. — S'adres-
ser à Jules Amez-Droz , Bro t-
Dessous. (Neuchâtel). 18233

Pour cause de départ

à vendre
différents ustensiles de
cuisine, réchaud à gaz,
2 feux, entaillé blanc,
1 dîner Limoges, 59 piè-
ces, 12 tasses à thé Li-
moges, assiettes à des-
sert, etc. — S'adresser
Léopold-Robert 70, au
ler étage. 18243

/T.:V>ïV A VENDRE

4Hpt tapira
de 4 mois. — S'adresser à
M. Max Perret , Crêt-du-Lo-
cle 12. TéL 2.22.76. 18199

--̂ .. A VENDRE

Hgt 9D0PCS
de 30 kilos ainsi que 10 porcs
de 6 semaines. — S'adresser
à M. Fernand Ischer, Les
Cœudres. tél. 8.31.55. 18073

B Lisez *L'lmpartiai»

On cherche à acheter
quel ques m3 de

Fumier de vaches
Faire offre avec prix à

Case 11262, Neuchâ-
tel 3. P6025N 18184

Hôlel de la Mit
SAMEDI ET DIMANCHE

Cù'.at de (LL&V.K&
Tél. 2.43.53 18164 L. RUFER.

CLUB DE BILLARD
SERRE 64

Samedi 1er décembre 1949, dès 14 heures

DEMI-FINALE
Coupe Suisse

Lausanne B - ChauK-de Fonds E
Cadre 35/2 18049 Entrée Fr. 1.15

Maux d'estomac
Engorgement des bronches (catarrhe), douleurs du foie , des
reins , sont des symptômes qu 'il ne faut pas nég li ger. En
buvant la tisane des familles , vous évitez des malaises ,
tout en remettant vos organes en bon état , très agréable a
boire. Le paquet jaun e Fr. 2.—.

En vente à la Pharmacie Ph. Guye , iUe Léopokl-1 Robert et à la Pharmacie Breguet , Le Locle. 17806 |

Mlà Nos robes de chambre |
y |̂|S3|Sss» se distinguent par leur qua- l\ S
/MJaji ajPlL lité et leur prix bon marché. / g
)r5»||s |a <r Demandez un choix. / **



Chronique suisse
Infanticide

KUSSNACHT-RIQI, 30. — Ag. —
On a retrouvé dans unie anse du lac,
près de Kussnacht , le corps d'un nou-
veau-né du sexe masculin. L'autopsie
a montré que l'enfant était mort
étouffé peu après la naissance.

Une fuite de gaz fait 2 victimes à
Pfaeffikon

PFAEFFIKON (Zurich) . 30. — ag.
— Rentrant j eudi après minuit au do-
micile paternel , M. Pfenninger a trou-
vé ses parents âgés de 47 et 56 ans
morts des suites d'une asphyxie due
à une fuite de la conduite à gaz.

Contre la revision totale de
la constitution

un discours
de M. de Steiger

SOLEURE, 30. — Ag. — M. Edouard
de Steiger a fait une conférence j eudi soir
sur « Des pleins pouvoirs à la revision de
ia Constitution ». Le peuple suisse envisa-
ge en ce moment deu x obj ectifs. L'un est le
retour à la situation constitutionnelle norma-
le ou l'abolition des p leins p ouvoirs, et
l'autre prévoit l'établissement de nouveaux
p rincipes de droit , c'est-à-dire nue revi-
sion de la Constitution.

Aux yeux de beaucou p de personnes , l'a-
bolition des pleins pouvoirs n'a pas seu-
lement un sens j uridi que. La p lupart com-
prennen t l' abro gation de toutes les disposi-
tions qui avaient été ren dues nécessaires
par l'économie de guerre.

UNE MISE EN GARDE
Tant que certaines mesures unif iées de-

vront être prises dans l'intérêt du p ay s,
on ne saurait renoncer comp lètement aux
Pleins po uvoirs. Si l'on ne maintient p as
une certaine direction de l'économie , la
Suisse ne saurait vivre dans les années
qui vont suivre et ne saurait éviter une
crise économique.

L'économie publi que et les finances de-
mandent une solution intermédiaire pen-
dant un certain temps. 11 est impossible de
dire pour le moment si l'on peut y arriver
par le maintien des pleins pouvoirs ou par
des arrêtés fédéraux d' urgence. L'après-
guerre apportera encore de grandes tâ-
ches dans le domaine éconmique comme
dans celui de la législation sociale.
La révision totale est-elle nécessaire ?

Le besoin de protéger la jeunesse a fait
apparaître la nécessité d' une revision to-
tale. On demande d' adapter notre Consti-
tution aux situations nouvelles. Une ré-
vision totale pourrait , il est vrai , apporter
des améliorations dans certains domaines ,
mais elle ne saurait modifier les libertés
fondamentales que garantit la Con stitution.
Et si l'on considère que les grandes tâches
dans ce domaine de l'économie politi que ,
de la politique sociale , de la réforme finan-
cière doivent présenter la revision totale,
U est p ourtant p ermis d 'émettre des idées
relatives à chacun de ces domaines dans
la mesure où elles p ourraient avoir une
importance pour la révision totale.

UN TEMOIGNAGE
« Puis-j e, avant de terminer , a déclaré

M. de Steiger , évoquer le témoi gnage d' un
observateur étranger non prév enu ? Un
officier interné étrange r a envoyé au Con-
seil fédéral une lettre de remerciements.

» L'impression qu 'il dit emporter de la
Suisse est celle d'une démocratie libre , or-
donnée , ayant le sentiment de la dignité
de l'Etat , un peupl e travailleur , honnête ,
en qui l'on peut avoir confiance. Si la Cons-
titution , les loi s et le droit d'exception ont
pu conserver toutes ces qualités au peu-
ple 'suisse, c'est qu 'ils n'ont pas été mau-
vais. > 

A propos du budget fédéral pour 1946

Neuf milliards de dettes !
BERNE, 30. — P. S. M. — La publica-

tion du budget de la Confédération pour
1946 est venue à point pour nous rappe-
ler la situation sérieuse de nos finances
fédérales. Nous nous trouvons auj ourd'hui
en p résence d'une dette de 9 milliards de
f rancs, dont un tiers seiûement est cou-
vert. Le comp te d'administration ordinai-
re est comp lètement déséquilibré , pu isque
le déf icit atteindra en trois ans — de 1944
à 1946 — 830 millions de f rancs. Et le
déf icit du comp te extraordinaire est in-
comp arablement p tus élevé encore. Le
Conseil f édéral p révoit, il est vrai, pour
l'année prochaine, une diminution des dé-
p enses d'un milliard environ. Mais c'est
là une maigre consola tion, puis que ce
comp te se soldera aussi p ar un déf icit de
160 millions de f rancs, malgré l'augmenta-
tion considérable des recettes f iscales.

Comment amortir ?
Comment allons-nous amortir cette dette

astronomi que ? Pour le moment , la caisse
fédérale continuera à être alimentée par
les impôts nouveau x institués en vertu des
pleins pouvoirs. On sait que la validité des
arrêtés suc lesquels ils se fondent expire à
fin 1949. Nous sommes donc tranquilles —
tran quillité toute relative d' ailleurs — pen-
dant quatre ans.

Vient à échéance , dans cette périod e, le
deuxième sacrifice en faveur de la défense
nationale , qui rapportera approximative -
ment 600 millions de francs. L'impôt de
défense nationale produira pendant ce
temps quel que 500 millions de francs. On
peut admettre d'autre part que l'impôt sur
le chiffre d' affaires et l'impôt sur le luxe
totaliseront au moins 250 million s de
francs par année , soit un milliard jusqu'à

fin 1949. L'impôt compensatoire permettra
d' amorti r le compte de guerre jusqu 'à con-
currence de 100 millions de franc s en-
viron ; enfin , l'impôt sur les bénéfice s de
guerre fournira un supp lément de recettes
qu 'il ne faut cependant pas évailuer trop
haut.

Au total, ce sont 2,25 milliards qui ren-
treront j usqu'à lin 1949. Mais il nous res-
tera une dette d'environ 5 milliards de
f rancs. Où trouver les ressources néces-
saires pour assurer le service des intérêts
et l'amortissement de cette dette ? Ce sera
là un des principaux problèmes de la ré-
forme des finances fédérailes , en vue de
laoueMe le Conseil fédéral vient de nom-
mer une commission d'experts.

Les étudiants zurichois manifestent
en faveur de l'aide à l'Allemagne
ZURICH, 30. — ag. — Quelque 600

étudiants zurich ois ont organisé à l'au-
la de l'Université, une manifestation
en faveur de l'aide à l'Allemagne.
Après avoir entendu des conféren-
ces du professeur Brunner. du pro-
fesseur Wahlen et de M. Muggli ,
chef de l'Office fédéral du rationne-
ment , 1'assemhlée a voté une résolu-
tion exposant les maux du peuple
allemand, tant au point de vue phy-
sique qu 'au point de vue moral et les
dangers de toutes sortes qui risqueut
de l'assaillir cet hiver , notamment du
fai t de la pénurie de .médicaments.
L'efficacité des secours dépen d de
ileur rapidité.

La résolution affirme qu'il est du
devoir de tous d'aider à soulager cet-
te misère, nonobstant toutes consi-
dérations politiques.

Bile conolut en faisant appel à tou-
tes les organisations de secours ain-
si qu 'à chaque citoyen suisse.

DU VERRE DE BOHEME
POUR LA SUISSE

PRAGUE, 30. — AFP. — Le pre-
mier wagon de verrerie de Bohême
d'une valeur de 500,000 couronnes a été
chargé à destination de la Suisse.

A propos de la démission d'un membre
de l'Armée du Salut : ce n'était pas

le vrai général
BERNE , 30. — Une dépêche de sour-

ce étrangère a annoncé de Londres la
démission du « généra l de l'Armée du
Salut, Léonard Bloomfiel d, accusé de
trafic de devises ». Or, la direction de
l'Armée du Salut en Suisse communi-
que à ce propos qu'il n'y a qu'un gé-
néral >de l'Armée du Salut et que celui-
ci s'appelle George L. Carpenter. Ce
dernier est toujours en fouettons et se
trouve actuellement en Australie. Ce
n'est donc pas le général de l'Armée
du Salut qui a pu être condamné à
Croydon.

Dans le creux de l'oreille

Voilà, à mon avis, l'exclamation que
devrait soulever toute déclaration ou
discussion concernant la j alousie.

Eh oui, chères lectrices, c'est de ce
mal terrible, vous lisez bien, je dis ter-
rible, que j e veux vous entretenir.

Je dis, mal terrible, car si nos méde-
cins f ont des merveilles, chaque aimée
p lus admirables , il n'y a malheureuse-
ment pas  de docteur, ni de cliniques,
p our soigner cette maladie, devenant
souvent incurable .

Le manque de pla ce ne m'autorise
p as à discuter de la j alousie en géné-
ral, et je me contenterai donc de parler
de la jal ousie f éminine. Pardon d' avan-
ce à celles d' entre vous, lectrices de
ce journal , qui ne souf f rez  pas de ce
mal, mais qui le supportez chez un
f iancé ou un époux !

Tout d'abord , Mes dames, dites-vous
bien et une f ois pour toutes que la j a-
lousie n'est pas une preuve d'amour.
Bien sûr que non, et les propos tendant
à vous f aire croire qu 'ainsi vous mon-
trez un amour débordant à Vobjet
aimé, ne sont que balivernes.

En ef f e t , la plupart des disputes
graves, des rup tures et même des di-
vorces sont p rovoqués par des scènes
de jalousie. Combien parmi celles-là
sont-elles méritées ?... I l y  en a, sans
aucun doute, mais combien de f emmes
amènent la discorde chez elles par cet
horrible manie d'être jalouses de tout...
et de rien.

Jugez-en plutôt !
Une f emme jalouse ne supporte pas

que son mari regarde, où que ce soit ,
une autre f emme sans remarques déso-
bligeantes ou pleurni cheries dans le
genre de : « Tu ne m'aimes plus ! » etc .
Elle ne support e pas que son mari soit
aimable avec ses amies.

Bien entendu , ce dernier n'osera ja-
mais danser avec quelqu'un d' autre
qu'avec elle, même dans une f êt e  de
f amille. Encore moins, bien sûr , sortir
un soir avec ses camarades. Enf in , si
une raison impérieuse l'oblige à p artir
en voyage , les phrases acerbes p leu-
vront... comme de bien entendu !

Non ? Ce n'est pas ainsi ?
D'accord , le tableau est un p eu noir,

mais il existe !
Le résultat presque immanquable de

toutes ces histoires ? Votre mari s'ha-
bituera à cacher la moitié de ses f aits
et gestes et de ses pensées ! Alors ?

Alors, pensez au titre de ces lignes.
Jalousie.égale .- danger.

Si vous l 'êtes de nature, luttez de
toutes vos f orces et contentez-vous de
l'être intérieurement. C'est dur, même
très dur au début, seulement vous ob-
tiendrez un bien inestimable : la con-
f iance de votre mari.

SUZON.

Attention! Danger!

A l'extérieur
La première automobile «atomi-

que» sabotée
LONDRES, 30. — AFP — La pre-

mière automobile fonctionnant à l'ai-
de de l'énergie atomiqu e devait être
présentée j eudi après-midi à M Shin-
well. ministre des combustibles. Plus
de 40 j ournalistes et de nombreux ci-
néastes et photographes étaien t ras-
semblés pour assister aux essais.

Mais la démonstration n'a pas eu
lieu. L'inventeur , le docteur J. W.
Wilson , a déclaré que quelques heu-
res avant la démonstration, le mo-
teur avait été saboté. Plusieurs piè-
ces essentielles ont été brisées, dit-
il. attribuan t l'acte de sabotage à «des
personnes qui craignen t la répercus-
sion de son invention dans l'indus-
trie.»

Le ministre Shinwell a déclaré aux
jou rnalistes : «Je ne veux pas que
le public soit mystifié. Si cette in-
vention n'est est pas une , nous le di-
rons, mais si c'est vraimen t sérieux ,
c'est notre devoir d'étudier le pro-
cédé.»

Et les gouttes d'eau !
Les moyens de traiter différentes

étoffes
Les gouttes d'eau forment souvent

des taches sur les étoffes usagées ,
parfois poussiéreuses, et laissent des
ronds après avoir séché. Seul un net-
toyage complet , comme de passer tou-
te la surface à l'eau ammoniaquée per-
met de faire disparaître ces traces.
La soie artificiel le , particulièrement ,
se tache facilement . Il n 'est que de
penser aux bas de soie artificielle qu i
après une averse prennent un aspect
minable ! Le seul remède pour les
bas comme pour les vêtements de soie
artificielle est une immersion complète
à l'eau froide et un séchage régulier.
C'est un procédé facile pour remédier
au dommage.

La manière de traiter le velours sur
lequel chaque goutte d'eau fait tache,
est plus délicate. Passer sur l'envers
du tissu un linge humide puis passer
un fer chaud à l'envers du velours en
le tendant fortement. La vapeur tra-
verse le tissu et relève le poil. Ne
j amais repasser le velours du ¦ bon
côté.

Les gouttes d'eau peuvent aussi
causer des dommages sur certain s
chapeau x de feutre et chaque femme
devrait connaître le moyen bien sim-
ple de préserver ses chapeaux. Il suf-
fit  de chauffer un linge humide à l'ai-
de d'un fer à repasser ou de toute
autre source de chaleur de façon qu 'il
fume et de le passer sur toute la sur-
face du chapeau. A mesure que l'hu-
midité pénètre dans le feutr e, les ta-
ches disparaissent et le chapeau sera
à l'avenir protégé contre l'inconvé-
nient des taches d'eau.

Les taches sur le cuir, la peau ou
certains tissus imitant le cuir peuvent
aussi être très gênantes ; on les évi-
tera en enduisant l' obj et d'une bonne
crème pou r chaussures fines et en les
frottant ensuite avec un linge doux et
propre. L'eau glissera ensuite sur le
cuir sans plus le tacher .

Ne j amais sécher les fourrures près
d'un foyer de chaleur ! Les éponger
puis les laisser sécher len tement à
l'air.

Le parapluie demande aussi que!^
ques soins. Ne pas le rouler humide ,
ce qui mouille les baleines . Né pas
l'ouvrir complètement pour le sécher ,
pour éviter de distendre l'étoffe . Lais-
sez-le sécher, à demi-ouvert. Il aura
un aspect moins lisse mais sa durée
en sera prolongée.

Recettes
Restauration des vieilles reliures

Pour rendre le lustre à une vieilli e
reliure , il faut , après l'avoir net toyée
à l'aide d'une petite éponge imbibée
d'esprit de vin . appliquer au pinceau
un vernis composé de blancs d'oeufs
et d'alcool, parties égales.

Nettoyage des dorures
Pour protéger pendant l'été les do-

rures des glaces contre les taches
que déposent les mouches , il faut les
couvrir d'une légère couche d'huile à
l'aide d'un pinceau chargé de mousse
de savon.

RADIO
VENDREDI 30 NOVEMBRE

Sottens. — 7.15 Informations. Disques.
7.25 Reprise du cours d'anglais du lundi
26 novembre. 11.00 Emission commune.
12.15 Le quart d'heure Raymond Scott.
12.29 H eure. Orchestre. 12.45 Informations.
Le courrier du skieur. 13.05 Les enregis-
runients Radio-Genève. 17.00 Emission
commune. 17.45 Mélodies romantiques.
18.00 Le grillon du foyer vous parle. Y 15
J azz hot. 18.40 Orchestre. 18.50 Toi et moi
en voyage. 19.00 Au gré des jours. 19.15
Informations. Le programme de la soirée.
19.25 La situation internationale. 19.35 Mu-
sique de table. 19.55 Reflets. 20.15 Alt
Wien. 20.30 Le poète Raymond Asso au
micro. 20.50 Les Jeunes du rythme et de
la chanson. 21.30 Une ambassade auprès
de Louis XL 22.00 Achille Christen et son
rythme et l'Ensemble Jean Léonardi. 22.20
Informations. Emission commune.

Beromiinster. — 7.00 Informations. Pro-
gramme du jour. Disques. 10.15 Emission
radioscolaire. 10.50 Chansons. 11.00 Emis-
sion commune. 13.15 Communiqués touris-
tiques. Disques. 12.29 Heure. Informations.
Radio-orchestre. 13.10 Disques. 17.00 Con-
cert. 17.45 Pour madame. 18.05 Disques.
18.35 Causerie. 18.55 Communiqués. 19.00
Disques. 19.10 Chronique mondiale. 19.25
Disques. 19.30 Informations. Echo du
temps. 19.55 Nous apprenons des chansons
populaires. 20.25 Evocation radiophonique.
21.30 Musique légère. 22.00 Informations.
Cours d'anglais. 22.30 Variations sur un
thème populaire.

SAMEDI ler DECEMBRE
Sottens. — 7.15 Informations. Disques.

11.00 Emission commune. 12.15 Le mémen-
to sportif. 12.20 Disques. 12.29 Heure.
Choeurs de Romandie. 12.45 Informations.
Disques. 13.00 Le programme de la se-
maine. 13.15 La Voix de l'Amérique. 13.45
Petit concert Fauré. 14.00 Le français,
notre langue. 14.10 Disques. 14.20 Que si-
gnifie votre nom t 14.30 Musique russe.
14.50 Sorcellerie et légendes au Pays de
Vaud. 15.00 Dsques. 15.10 Le développe-
ment artistique du petit enfant. 15.20
Disques. 15.30 Le Lied. 16.00 L'auditeur
propose.. . 16.55 Les cinq minutes de la
solidarité. 17.00 Emission oommune. 17.45
Communications. 17.50 Chansons enfanti-
nes. 18.00 Matinée enfantine. 18.45 Le mi-
cro dans la vie. 19.00 Berceuse. 19.10 Au
secours des enfants d'Europe. 19.15 Infor-
mations. Le programme de la soirée. 19.30
Le miroir du temps. 19.40 A qui l'tour ?
20.20 Disques. 20.30 Les Hirondelles. 21.10
Voyage dans un fauteuil.  21.45 Rose et
Coins. 22.20 Informations . Le hal masqué
des artistes de Radio-Lausanne.

Beromilnster. — 7.00 Informations Pro-
gramme du jour. Disques. 11.00 Emission
commune. 11.40 Mélodies tziganes. 12.00
Disques. 12.15 Prévisions sportives, ris-
ques. 12.29 Heure. Informations . La se-
maine au Palais fédéral . 12.50 Musique
légère. 13.25 Schlagzeilen — Schlaglichter.
13.40 Jazz pour piano. 14.00 Disques . 14.20
Causerie. 14.35 Concert populaire. 15.45
Nouveaux livres. 16.40 Récit. 17.00 Emis-
sion . 17.45 Disques. 18.00 Chronique ciné-
matographique. 18.55 Communiqués . 19 00
Cloches. 19.15 Miniatures IV : 19.30 In-
formations. 19.40 La semaine, reportage.
20.00 La Damnation ¦ de Faust, légende
dramatique. 21.10 Ce que vous voudrez.
22.00 Informations. Musique de danse.
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Grand manteau cape, dont le chapeau
entoure comme d'une auréole la tête, ré-
chauffe les oreilles et le cou, et se ter-
mine élégamment en un large noeud à
la bohème. Tout de gris clair , bien sûr ,

forme raglan .

Pour les temps froids
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Longues manches en paillettes , fleui
blanche dans les cheveux , boucles d'o-

reilles en perle.

Elégante du soir

W&ïSÈtk *v/ ;Hfl ̂  ¥¥_ Wrr*Jzzj &iÊÊ&v*7( é%Z '*y // -̂-rzzW^WzJér.'Jzzzzm^m—~mm^—~w^ »̂Wz9
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LONDRES, 30. — AFP. — M. Att-
lee, premier ministre , a fait distribuer ,
jeu di aux Communes , un rapport indi-
quant les chiffres exacts des pertes des
forces armées de la Grande-Bretagne
et de l'Empire , du 3 septembre 1939
au 14 août 1945.

Ces chiffres sont les suivants :
Tués : Roy aume-Uni 244,723, Em-

pire 108,929.
Manquants : Roya ume-Uni 53,039.

Empi re 37,805.
Blessés : Royaume-Uni 277,090, Em-

pire 197,980.
Prisonniers : Royaume-Uni 180,405.

Empire 146,054, soit un total de
755,257 pour le Royaume-Uni et
490,768 p our l'Empi re.

Ces chiffres ne comprennent pas la
« home guard » ni la marine marchan-
de.

Les pertes de cette dernière s'éta-
blissent comme suit : tués 30,189. Man-
quants 5264. Blessés 4402. Internés
5556, soit au tot al 45,411.

Staline va mieux
Mais il ne reviendrait pas à Moscou

avant Nouvel-An
NEW-YORK, 30. — Reuter. — L'as-

sociated Press mande de Moscou que
Staline a décidé de prolonger son con-
gé et de se reposer ' encore « pendant
une période assez longue » avant de
regagner la capitale. L'agence déclare
apprendre de bonne source que Staline
se porte bien , mais il y a peu de chan-
ce qu 'il revienne à Moscou avant Nou-
vel-An.

Les pertes britanniques

PAGE DE LA FEMME
Une publication anglaise a adressé

récemment à ses lecteurs et lectrices
un questionnai re afin détablir les rè-
gles les meilleure s pour une heureuse
vie conjugale . Le premier prix a été
décerné à un ensemble de « permis-
sions et défenses » établi par un repré-
sentant du sexe fort à l'usage du sexe
faible , et que voici :

1) Sois économe de questions, si-
non ne t'en prends qu 'à toi-même si
ton mari te ment.

2) Sois toujour s propre et aimable-
ment vêtue , même à la maison . I! y
a touj ours , au coin de la rue , une ef-
frontée qui accueillera volontiers ce
que tu auras dédaigné par ta négli-
gence .

3) Ne prêche pas l'économie si ton
mari , parfois , veut t 'offrir  un plaisir
ou un présent. Ta valeur sera tou-
j ours supérieure aux sommes qu 'il dé-
pensera pour toi.-

4) Ne fais rien pour l'empêcher de
remarquer que tu plais aussi à d'au-
tres. Il y a dans chaque homme la
nature d'un chasseur.

5) Ne tente jamai s de lui « tirer les
vers du nez ». Chaque homme a ses
petits secrets qu 'il défend j alousement.

6) Enfin , n'oublie j amais que le ma-
riage est comme un cordon de soie.
S'il est rompu une fois , ou peut , sans
doute , le raccommoder et continuer à
le porter . Mais il aura perdu sa fraî-
cheur primitive.

La règ le d 'or féminin s



MENUISIERS
On demande ouvriers menuisiers. Entrée de suite.
Place stable, bien rétribuée. — S'adresser : Me-
nuiserie Mécanique Barbieri frères, Le
Locle, téléphone 3.11.64. 17982

MgjH confort
^^̂ J et santé

service spécial - conseil s avisés

PASOUERO i
DETAILLANTE 72 RUE DE LA PAIX TEL 2-38.59
DIPLô MéE BÎM33ŒS3MEESBH

W FUSEAUX
! i 4 fermetures éclair¦ fonctionnant bien
I Drap de ski spécial
1 / Fr. 39.. 48.-
I I Tricotine » 56.-

1 I GABARDIIIE
/ 1  J gris-moyen Fr. 63.-
/ I I gris-vert » 65.»
I l  f marine M 69.75

rtJ&itgJtiF$ F̂j9 P°ur chaque achat,

JKl3>s OlE*̂  1 calendrier gratis.

A vendre dans localité industrielle du
Vallon de St-Imier, un

imienble locatii
très bien entretenu et belle situation, com-
prenant 6 logements, verger avec arbres frui-
tiers, contenance 16 a 26 ca, p lacement inté-
ressant. — Ottres sous chifïre M. P. 18232 au
bureau de L'Impartial.

Usine de contrée rurale
cherche pour entrée de
suite, un

jjon ôécolleteur
consciencieux et actif .

Faire offres avec copies de certifi-
cats et prétentions sous chiffre
PB 35025 L à Publicitas Lau-
sanne. AS 16416 L 78181

JCorloger complet
pour

revision de
montres bracelets de

haute précision est cherché
par maison d'horlogerie de Genève.

Place intéressante et d'avenir pour horloger
qualifié. — Faire offres avec copies

de certificats et prétentions
de salaire sous chiffre

90767 x à
Publicitas, Genève.

On offre à dame, demoiselle ou monsieur

ACTIVITÉ ACCESSOIRE
éventuellement plus tard activité principale. Travail discre t
et sérieux pour employés, rentiers et autres personnes dis-
posant de fr. 2000.— à fr. 10.000.— de capital. Lieu du domi
cile sans importance. Il ne sera donné suite qu 'aux oflres très
détaillées de personnes sérieuses, lesquelles sont à adresser
à Case Cornavln 180, Genève. AS4287 G 18190

Tous travaux de
gypserle
peinture
peinture au pistolet
papiers peints, etc.

Chs Perret
Atelier: Paix 37

Domicile : Hêtres 10
Téléph. 2 41 92 16051

f i l m é  V,o$2É
MÉDECIN-DENTISTE

a repris le cabinet dentaire de

M. DONAT P E R R E N O U D
70, Léopold-Robert La Chaux-de-Fonds

Réouverture 1er décembre
Consultations de 8 à 12 et de 14 à 19 heures

RAYONS X
TOUT POUR LA P R O T H È S E

Téléphone 2 27 70 17981
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Q U E L Q U E S  P A G E S  D ' H I S T O I R E

Vers 1850
une vingtaine cle compagnie» étrangères d'assurances sur la vie
exerçaient chez nous leur activité; c'était la preuve que notre peuple
comprenait de plus en plus l'utilité des assurances de capitaux et
de rentes. Il n'y avait pas alors d'entreprise suisse offrant des per-
spectives de développement favorable. On était donc obligé de
s'adresser à ces compagnies ; l'argent des primes s'en allait à l'étranger.
La fondation d'une entreprise suisse d'assurances sur la vie, solide
et bien organisée, présentait donc un intérêt national .

En 1857 fut fondée la Société suisse d'Assurances générales sur la
vie humaine, grâce à l'initiative et à l'énergie d'hommes perspicaces.
S'inspirant de l'idée de la mutualité, elle personnifie l'ensemble de
ses assurés. Ses principes, son organisation, ses méthodes ont fait
leurs preuves dans les temps troublés comme dans les périodes
paisibles: c'est ainsi qu'elle est devenue la plus puissante entreprise
suisse de ce genre.

Vous pouvez aussi recueillir les fruits de son expérience et bénéficier
de son appui en faisant œuvre de prévoyance auprès d'elle, comme
tant d'autres assurés, génération après génération, dont elle a mérité
la confiance.

Agence générale de Neuchâtel : Alb. Du Pasquier,
1, Rue de la Promenade noire, Neuchâtel - TéL 5 17 16
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îi—piMinr T 

ii if i—rt—Mr—aaiiaa

f M Uni< i
BÊBiM le fameux rasoir élec-
UgÊS trique à double tête de 7
p|f coupe. Rase aussi près $
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que 

le couteau. S

Démonstrations gratuites 18225

Parfumerie BOURGEOIS. UtoM 6

Attention !
Soins esthétiques «Jeunesse"
Paix 87
Tous les produits Bea Kasser

Appelez bien le N° 2.42.53

Pension
On demande pension
pour fillette de 5
ans. Même adresse :
personne est deman-
dée pour quelques
heures le samedi.

Faire offres écrites sous
chiffre S. C. 18123, au
bureau de L'Impartial.

Tôle ondulée
A vendre 1,000 kg. tôle
ondulée, bon é t a t ,
épaisseur 1,70 m / m .
Conviendrait particu-
lièrement pour ferblan-
tiers et propriétaires.

S'adresser au bureau de
L'Impartial. 18176

Trompette jazz
cherche engagement
dans bon orchestre
de suite ou à con-
venir. F a i r e  offre
sous chiffre C. C.
182 20, au bureau
de L'Impartial.

pour les jours
JroiSs

LAI NAGES
MANTEAUX
COLORIS NOUVEAUX

Roux - Brun
Bleu - Vert
Beige - Noir

Marine

Demandez
les nouvelles
collections

<z§bèà
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I Echantillons chez Mlles I
I FUMEY, bâtiment des I

postes, Le Locle
1 17835 1

Nous cherchons à louer de suite,

magasin ou local
pour la vente de légumes. — Faire
offres écrites sous chiffre A. G. 18229
au bureau de L'Impartial.

Importante Manufacture d'Horlogerie cherche

Horlogers complets
et

Emplovée de bureau
connaissant si possible la manutention des
boîtes de cadrans. Entrée immédiate ou date
à convenir. — Adresser offres sous chiffre
P 883-52 L à Publicitas Lausanne.

Terminages
Atelier organisé entreprendrait encore quel-
ques grosses de terminages par semaine.
Grandeur 5 lk à 12".
Offres sous chiffre E. S. 18218 au bureau de
L'Impartial.

Ménagez vos pointŝ Sk
,*• en achetant du Lapin. ^ili»

0§g Nous vous recomman- f»§l|
\... dons notre belle

' marchandise du pays. ÊSsÈf

I j g g &  
EAU D£ COLOGNE I

ÉÉ IPv MUSrAPHA surfine
Pari. Atala — Genève BjH

Dépôt pour La Chaux-rle-Fonds:
D R O G U E R I E  N I C O L E , anc. Robert Frères I

Marché 2 16522 I



On demande à acheter

romans d'aventures
romans policiers
romans o'amour
livres a'art et
de métiers
et tous genres.
Je me rends sur place

Georges Werner
Bouquiniste Serre 59
Tél. 2.45.13 17293

Donnez
malmenant

vos bicyclettes à reviser
Stock de toutes pièces. -
Travail consciencieux. Le
téléphone No 2.27.0b suffit.

Vélo-Hall
Versoix 7

Lisez „L 'Impartial "

Etablissement d'arts graphiques de la place
cherche pour avril 1946

apprenti héliograveur
ou photographe-retoucheur

Seuls candidats sérieux, particulièrement doués
seront admis. Offres accompagnées de certificats
et pièces justificatives sous chiffre V. A. 17014
au bureau de L'Impartial.

ENFIN!
des skis a la portée de chaque hourse !

SKIS SUISSES S.A.
Fabrique d'articles en bois

NOIRAIQUE
vous livre directement à des prix imbattables:

SKIS HICKORY 100%
Skis frêne de Hongrie

pour adultes et enlants

Fixations - Bâtons
Se charge également de toutes poses d'arêtes
et de réparations aux meilleures conditions.

Dépôt de vente de la fabrique :

H. HOURIET
La Chaux-de-Fonds Hôtel-de-Ville 41

Alb. SESSLER
Bienne rue Centrale 66

Qualité , bienfactur e, p rix modérés,
voilà notre devise.

p à£& êzOJti tissu d.'f kiv.&K

I ÇOtâh. hûÂ@4

H manteaux

I CJ/ôgd
AU COMPTOIR DES TISSUS

1 SERBE 22
Z cxj 1er étage 18257

JBBIMIià

Sténo-dactylo
Jeune fille habile est demandée pour
engagement stable par bonne maison
de la place. — Offres sous chiffre
J. S. 18277, au bureau de l'Impartial.

Boulangerie

EST DEMANDÉE

Achat de l'immeuble pas
exclu. — Offres sous
chiffre B. P. 17858, au bu-
reau de L'Impartial. 17858

CiÉ$ioii«iiro
jeune homme 18-23 ans, sérieux et tra-
vailleur est demandé. — S'adresser au
bureau de L'Impartial. 18131

I N'oubliez pas les petits oiseaux

VILLA
A vendre dans le quartier ouest, magnifique
villa de 2 étages sur rez-de-chaussée, com-
prenant 13 chambres dont plusieurs très spa-
cieuses1 véranda, chambre de bains, cuisine,
office. Lessiverie, séchoir, dépendances, chauf-
fage central. Beau jardin d'agrément clôturé
par un mur avec barrière de fer.

Libre de suite. Pourrait être transformée
en deux ou trois appartements.

S'adresser à M. A. JEANMONOD, gérant,
Rue du Parc 23. 17860

7 \ Pour une belle

^viM^m an ente,
W adressez-vous au Salon de coiffurer BROSSARD

Balance 4 242 Tél. 2.12.21

Apprenti
de bureau est demandé par
maison d'arts graphiques. En-
trée à convenir. — Offres
sous chiffre P. S. 17891 au
bureau de L'Impartial.

VOS TRAVAUX
à l'aiguille avec les

Belles Laines
du magasin

Hl*/ T»1^XA>MKWB' fis

r ¦>
% Brevets d'invent ion

MOSER
Léopold-Robert 78

Téléphone 2.21.82
Prospectus gratuit

V* "(w J

Employée de bureau
sténo - dactylo, français - allemand et
bonnes notions d'anglais , au courant
des formalités d'exportation , serait en-
gagée de suite par importante manu-
facture d'horlogerie. — Faire offres
sous chiffre J 24995 U, à Publicitas
Bienne, rue Dufour 17. 18270

(Il DE 11
Rue du Parc 51

Beau choix de POMMES dept *°o ct9

POIRES à cuire, le kilo , 50 cts.
ORANGES , MANDARINES , au t"ie„uurr prbI

Exportateur
cherche à placer pour 1946, commandes men-
suelles de
5000 10 \ fond acier, ancre 15 rubis à vue et

à bascule.
5000 5 'j 4 fond acier, ancre 15 rubis.

Article de barrage. Livraison et paiement
en Suisse, au comptant.

Faire ottres sous chittre P 10679 N, Pu-
blieîtas s. a., La Chaux-de-Fonds. 18261

Patinoire communale
ce soir 30 novembre

ON PmiIME
A V I S

Aucun abonnement à prix réduit ne
sera délivré sans carte de membre 1945.

LE GÉRANT
M l—Il . n̂ —WB— ^1W î̂ ^—î ^ i———i—¦¦

SaHe de la Croix-Bleue
Rue du Progrès 48

Dimanche 2 décembre, à 20 h.

t flll f FDT% V mm % Mm Im ¦ ;
par la Fanfare Divisionnaire

de l'Armée du Salut
Entrée Fr. 1— 28271 Venez tous. «

'̂ 3 JOURNÉE DU 
TIMBRE

^¦"JÉÉK J-51 I Dimanche 2 Décembre 1945
fgSP Tkim ' de 9 à 12 h. et de 13 '/a à 18 heures

WÈ Me Bourse aux timbres
Ummmm-zzzzzzzz * po êng^̂ B îs ŵ â B̂P^

organisée par tes
SOCIÉTÉS PHILATÉLIQUES LOCALES
au CAFÉ RIEDER , ler étage, rue Léopold-Robert 30 a

(Entrée côté Est)
Le Dispensaire y tiendra un stand au profit de son œuvre

A 14 h. 30: CAUSERIE par M. Julien Dubois, mem-
bre de la Société philatélique de La Chaux-de-Fonds, sur
les oblitérations de 1853 à 1882. W ENTRÉE LIBRE

SOCIÉTÉ PHILATÉLIQUE
18058 CLUB TIMBROLOGiQUE D'ÉCHANGES

[ m. GRABER ]
I Masseur diplômé ; j

PARC 27
j Téléphone 2 11 57 i
Œi ¦ Je

Bureaux
américains

chône clair , revisés , sont à
vendre. — S'adresser à M.
R. Ferner, rue Léopold-Ro-
bert 82, La Chaux-de-Fonds.

13599

La Glaneuse
Rocher 7. Tél. 2.15.13
Récolte tous objets mo-

biliers, ustensiles de cuisi-
ne, vaisselle, vêtements,
chaussures, lingerie. Se
rend à domicile sur
demande.

Remet aux personnes
de conditions modestes,
tous ces articles contre pe-
tite finance. 89i2

RADIUM
Tous les g e n r e s
POSE S O I G N É E

TISSOT
Rue du Nord 187 3444

WK% Saisies

f i

f rp  /  vSgBl du changement de

Z l Z fW^- -^Eti W d'une transformation

-^^ vL- —N /- fv l d'une révision

v j r ^ 
\ 1 d'une réparation

" j / ~f>̂ â Le spécialiste vous
y'M'M'w(§tf)/ l{ °Kre ses services

Prêt d'appareils,
Léopold-Robert 70. — Tél. 2.36.21 pendant le travail

¦ 
JWMBUP'"lu*'"^— V̂*"*—-jy ~ Il '" ¦ Jl>»" ¦ """"X—j-'f *̂*"'

'l . .

F ; i la bout, s./v. |- :Z\

L i Malaga doré vieux 3.50 I M
,1 • • ¦ ¦'' Porto rouge extra 3.50 [ «*4
I • ' Porto blanc . . . 3.50 | 1
L. \ le litre s./v. 1 **m

I Malaga doré vieux 4.80 f :" '
Porto rouge extra 4.80 i p§

. «t- i iQualités de 1er choix |
i l Ristourne 5"/0 Impôt compris

vl̂ W^-' ' î l
*-¦ '-*-ni m - n ! %-- hr- ¦ *-¦ m**— J

Samedi 1er décembre

Cercle Grande soirée dansante r„̂ ;
Çj\Y iSROiri  conduite par NICK vllFSS et son fameux ensemble du Corso Palais IllUIlU IILIlluilu

£*̂  et des grands cabarets zuricois Permission tardive
Prix d'entrée : Dames Fr. 1.50 Messieurs Fr. 2.— I8273

SALLE COMMUNALE
Jeudi 6 décembre à 20 h. 15

Sous les auspices du Centre d'Education ouvrière

CONCERT
de la Société de chant ** L9 P6I1S66 >y

avec le précieux concours de

Mme Alice Pantillon, cantatrice
M. Numa Humbert, baryton

de l'orchestre l'Odéon
Direction : Georges-Louis PANTILLON

PROGRAMME : « Nouvelle Patrie » de Grieg et Frltioi
Cantate de Max Bruch pour chœur
Soli, orchestre

PRIX DES PLACES : Fr. 0.50 et Fr. 1.-, numérotées, taxes
non comprises, au magasin de tabacs Henri Girard, rue
Léopold-Robert 68. 18272



Commissionnaire
entre les heures d'é-
cole est demandé de

¦ suite.— S'ad. Envers 35.
18278

Bijoutier
qualifié ayant beaucoup
d'expérience, c h e r c h e
p l a c e .  — Oflres sous
chiffre N. C. 18269, au
bureau de L'Impartial.

Femme
de

ménage
recommandée, est demandée
2 à 3 fois par semaine dans
ménage soigné. — S'adresser
Montbrillant 2, au 2me étage
tél. 2.44.61. 18801

On entreprendrait

polissages
acier et métal, tous
genres. — Ecrire sous
chiffre C. R. 1S2S1
au bur. de L'Impartial.

On demande une

ouvrière
ayant l'habitude de ra-
vivage de la boite de
montre plaquée. Salaire
et situation intéressante.
Offre à Dorinox, Fleurier.

18210

A uendre d'occasion
1 secrétaire ; 1 autocuiseur à
3 compartiments , m a r q u e
M. E. W. ; 1 marmite à va-
peur; 1 pèlerine Imperméable
avec capuchon ; 1 réchaud
électrique, 1 plaque, 155 volts.
— S'adresser au bureau de
L'Impartial. 18253

A vendre
en bloc ou séparément:
40 quinquets élec-
triques d'horloger et ta-
bourets d'établis. — S'a-
dresser au bureau de
L'ImpartiaL 18264

A vendre
manteau homme, taille 48,
état de neuf. S'adr. à M. Jean-
richard , tailleur , F.-Courv.24a.

18207

A vendre  ̂wU-
dotte blanc. — S adresser
chez M. Paul Huguenin , Les
Bulles 53. 18291

Jeune dame J3ÏÏSE20-
cherche petit travail à domi-
cile. — S'adresser au bureau
de L'Impartial. 18217

On demande %mX&
tre les heures d'école. — S'a-
dresser Maison Ruchon , Nu-
ma-Droz 92. 18234

Aooordôon Son&r3
voix, est à vendre, fr. 150.—
— S'adresser au bureau de
L'Impartial . 18175

A UOnrllW une bibliothèqueVCIIUI C à rayons, 30 fr.,
une à vitres pllssoires , 40 fr.,
une table de cuisine 15 fr. —
Promenade 6, ler étage à
droite. 18286

R échaud à gaz feT^ec
table en fer , à vendre. —
S'adresser rue du Progrès
121, au 2me étage, à droite.

18252

Lisez 'L 'Impartial *

A vendre îé^Xt
mont ; 1 accordéon Nuss -
baum ; 1 bereeau émaillé
blanc, table , étagère, ca-
dres, tapis de table, rideaux ,
stores, lampes. Le tout, état
de neuf. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial . 18254

Stade des Eplatures CÇ^IÏ C I i B!^ ESSAIE I ^™
D" ;7Vïï

Dimanche 2 décembre à 14 h. 30 précises E 1 U 1 & E B " & U m E K R E B HEf! 
'
. \ ' h

Train spécial à 14 h. Actifs : décembre exigé IH^ ĤHBBBinraM V̂^SHBBBSEHBlMMGHnBHH^HIH^ ĤI^HBHH ĤHnHBHnBHH^HSHMMBHi Suppl. tribun es . , > 1.—

maîsonduPeuiiie LaGBiayH de Fonds
CÂ 6,'accatian dz ia «ente de. « <£a JâH.£ute2le »

Au Restaurant
Samedi soir : Souper Tripes , Fondue
Dimanche : Menus à Fr. 3.30 et Fr. 4.80

Spécialités du jour
'Bouchées à la Reine Spaghetti Chasseur

Nouilles zurichoise Piccata de veau milanaise
Escalope de veau «CORDON BLEU» Osso Buccho prinlanière
Tournedo grille aux champignons

ON PREND DES PENSIONNAIRES

Date à retenir :
Les 15 et 16 décembre, la grande attraction ; L'Orchestre José

18267 Barios et ses Gauchos dans son répertoire typique argentin

BOUCHERIE PELLATON
Passage du centre

Grand arrivage de

Lapins frais
Poulets et poules

SE R E C O M M A N D E  1830e

J'ai combattu le bon combat,
J'ai achevé ma course, j'ai gardé

la foi. II Tim. IV, v. 7.
Repose en paix, cher époux

et papa.

Madame Albert Gaiffe-Feller ,
ses entants, petits-entants
et arrière-petit-entant ,

ainsi que les lamilles parentes I
et alliées, ont la protonde dou-
leur de iaire part à leurs amis
et connaissances de la perte
sensible qu 'ils viennent d'é-
prouver en la personne de leur H
cher et regretté époux , papa,

H grand - papa, arrière - grand-
papa, frère, beau-lrère, oncle,
cousin et parent,

Monsieur

1 AM 6AIFFE
que Dieu a rappelé à Lui,
jeudi , dans sa 79me année,
après une longue et pénible
maladie, supportée avec cou-
rage.

La Chaux-de-Fonds, le 29
novembre 1945.

L'incinération , sans suite,
aura lieu samedi 1er dé»

M cembre 1945, à 14 heures.
Départ du domicile à 13 h. 45.
Une urne funéraire sera dé-

posée devant le domicile mor-
tuaire : Granges 14.

Le présent avis tient lieu de
Q lettre de faire-part. i8208 I

Sols fidèle Jusqu 'à In mortl
Je sais en qui J'ai cru.

Monsieur et Madame René Oppliger-Strelb
et leur fillette , à Cortaillod;

Madame et Monsieur Frédy Béguln-Oppll-
ger et leurs enfants, Le Crêt-du-Locle;

Monsieur et Madame Henri Oppliger-Bi-
dermann , Le Locle;

Madame et Monsieur Henri Augsburger-
Oppli ger et leurs enlants, Les Planchet-
tes;

Monsieur Léon Oppliger;
Monsieur et Madame Alcide Oppliger-

Krop f, à La Chaux-de-Fonds ;
Madame et Monsieur Albert Robert-Oppll-

ger et leurs enlants, à La Chaux-de-
Fonds ;

Madame et Monsieur Henri Cattanéo-Op-
pliger , à La Chaux-de-Fonds;

Monsieur Willy Oppliger ,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont
la profonde douleur de faire part de la perte
irréparable qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de

Madame veuve

Ulysse OPPLIGER
née Rosalie MEYER

leur très chère et bien aimée maman , belle-
maman , grand-maman , sœur, belle-sœur,
tanle , cousine, parente et amie, qui s'est
endormie paisiblement après quelques jours
de douloureuse maladie supportée avec cou-
rage.

Les Eplatures-Jaune 91 a,
le 29 novembre 1945.

L'Incinération, SANS SUITE , aura lieu
le lundi 3 décambre 1945, à 16 h.

Culte au domicile mortuaire à 15 h. 15.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire

part. 18276

Monsieur Joseph GEORGES j
Monsieur et Madame Léon

DUCOMMUN ;
Madame et Monsieur Emile

SCHREYER ;

Madame Nelly GAUFROID et son llls ; 1

ainsi que toutes les familles alliées, remer-
cient de tout cœur ceux qui les ont entourés
de leur sympathie, pendant ces jours de deuil
et de pénible séparation.

I . Un merci tout spécial à Monsieur Louis
Macquat , fabricant d'aiguilles, ainsi qu'à son j
personnel 18245

I _ .. . . __________U.

Voile commun ion v?êueser'
d'école, chaussures No 38,
à vendre. — S'adresser Est
20, 3me à gauche. 18251

Cheval à balançoire Z n
état est demandé à acheter
d'occasion. — S'adresser au
bureau de L'Impartial. 18209

A i/pnHflP 1 £rand !eu de
n VCIIUI O petits chevaux,
conviendrait pour société, 1
chaise longue avec rallonge,
2 chaises cannées grand
placet , 1 appareil photogra-
phique 6 x 9 , 1 jumelle avec
étui. Le tout à l'état de neuf,
— S'adresser Numa-Droz 98,
2me étage , à gauche. 18279

Que son repos soit doux,
comme son cœur fut bon.

Mademoiselle Louise Vuil le ;
Madame Vve Oswald Matthey-Vuille et

son fils ;
Madame Vve Charles Ryser-Vuille, ses en-

fants et petit enfant, à La Chaux-de-
Fonds et Paris ;

Madame et Monsieur Alfred Breguet-Vuille,
leurs enfants et petits enfants, à La
Chaux-de-Fonds et Jouxtens ;

Les enfants et petits-enfants de feu Ali
Vuille-Stoll ,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont
la pro fonde douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la perte cruelle qu'ils
viennent d'éprouver en la personne de leur
chère et inoubliable sœur, belle-sœur, tante,
cousine et parente,

Mademoiselle

Blanche VUILLE
modiste

enlevée à leur tendre affection , jeudi matin ,
après une très courte maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 29 novembre 1945.
L'incinération , SANS SUITE, aura lieu sa-

medi 1er décembre, à 16 heures.
Départ du domicile à 15 h. 45.
Une urne funéraire sera déposée devant

le domicile mortuaire .
Rue P.-H.-Mathey 11.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire
part. 18213

J'ai combattu le bon combat,
J'ai achevé ma course.
Repose en paix, cher papa et

grand-papa.

Monsieur et Madame Armand Oeschger-
Huguenin, à Genève, et leur fils ;

Monsieur et Madame Maurice Hofmann-
Oeschger, à Genève, leurs enfants et
petits-enfants ;

Madame Milca Oeschger, à Genève, sa
fille et petit-fils ;

Mademoiselle Jeanne Oeschger ;
Monsieur et Madame Gaston Oeschger-

Meylan , à Peseux, et leur fille ;
Les familles parentes et alliées,

ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur

Théophile OESCHGER
leur très cher père, beau-père, grand-père,
arrière-grand-père, beau-frère , oncle, cousin
et parent , enlevé à leur tendre affection , dans
sa 88me année, après une courte et pénible
maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 29 novembre 1945.
L'incinération , SANS SUITE, aura lieu

m lundi 3 décembre, à 15 heures.
Départ du domicile à 14 h. 45.
Une urne funéiaire sera déposée devant le

domicile mortuaire : rue Neuve 5.
Suivant le désir du défunt la famille ne

portera pas le deuil.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire

part. 18290

Reposa en paix cher papa.

Madame et Monsieur Henri Amez-Droz-
Béguin ;

Madame Vve Hélène Ecuyer et ses enfants,
à Baie ;

Madame Vve Emma Béguin , ses enfants e*
petits-enfants , à Montmollin;

Madame Vve Hermine Béguin , à Dom-
bresson ;

Monsieur Zélim Béguin, à Peseux ;
Monsieur et Madame Olivier Béguin , leurs

enfants et petits-enfants , à Peseux;
Monsieur et Madame Paul Béguin et leurs

enfants , à Peseux;
Monsieur Camille Béguin ;
Madame et Monsieur Kobert Amez-Droz

et leur fille , à Cernier;
Les familles Renaud , aux Grattes ,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont
la protonde douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la perte sensible qu'ils
viennent d'éprouver en la personne de leur
cher et regretté papa , beau-papa , frère , beau-
frère , oncle, cousin et parent,

Monsieur

Georges Béguin
retraité C. F. F.

que Dieu a repris à Lui, jeudi , dans sa 70me
année.

La Chaux-de-Fonds, le 29 novembre 1945.
L'incinération, sans suite, aura lieu sa-

medi 1er décembre, à 17 heures. Départ

I

du domicile à 16 h. 45.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire : Rue de la Serre 103.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire

part. 18287

Le Groupement des Sociétés Fran-
çaises a le pénible devoir d'informer les
membres de la Colonie Française du décès
de leur cher camarade,

Monsieur Albert GAIFFE
membre de la Société Philanthropi que et père
de Monsieur Roger Gaiffe , membre de nos
sociétés.

Rendez-vous des membres au cimetière, à
14 heures, samedi 1er décembre.
18308 LE COMITÉ.

J'ai combattu le bon combat.
J'ai achevé la course.
J'ai gardé la foi.

2 Timothée IV, v. 7.

Madame Arthur Eichenberger-Kummer et
ses enfants :

Monsieur et Madame André Eichenberger-
Jost et leur fils Pierre-André , à Moutier ;

Madame Vve Marceline Eichenberger-Frey;
Mademoiselle Hélène Eichenberger ;
Monsieur et Madame Charles Rindlisba-

cher-Kummer,à Boudry, et leurs enfants ;
Madame et Monsieur Charles Augsburger-

Rindlisbacher , à Bienne ;
Madame Vve Cécile Girard-Rindlisbacher

et sa fille Denise, à Fenin ;
Madame Vve Emile Graupmann-Kummer ,

et ses enfants ;
Madame et Monsieur Henri Schelling et

leur petite Marie-Claude ;
ainsi que les familles Eichenberger à Bein-
wyl, alliées et parentes , ont le profond cha-
grin de faire part à leurs amis et connaissan-
ces de la grande perte qu 'ils viennent d'é-
prouver par le décès de leur cher époux ,
père, grand-père, beau-père, frère , beau-frère ,
oncle et parent,

Monsieur

Arthur Eichenberger
que Dieu a enlevé à leur tendre affection ,
jeudi 29 novembre , dans sa 74me année, après
une longue maladie vaillamment supportée.

La Chaux-de-Fonds, le 29 novembre 1945.
L'incinération , sans suite, aura lieu le

lundi 3 décembre 1945, à 14 heures. Dé-
part du domicile à 13 h. 45.

Une urne funéraire sera déposée devant
le domicile : Rue des Tourelles 11.

Le présent avis tient lieu de lettre de fai-
re part. 18310

Dnin n ou à bois 3 trous marque
rUldytî l Brotbek; 1 remor-
que avec pneus moto; 1 vé-
lo genre militaire, le tout en
parfait  état. — . S'adresser
Granicher , rue Généial-Du-
four 4, tél. 2.30.68. 18256

RADIO .

/^" nlSïSàREPAR B (̂ 0 \^ Tp I

Grâce à son laboratoire
de 1er ordre et à ses
techniciens dotés d'une
longue expérience. iSUa

HAUTE MODE

CHAPEAU»
ET TURBANS

pour dames derniers modè-
les. Les réparations, trans-
formations et teintures sont
exécutées avec soin. 18274

A L'ALSACIEIME
RUE NEUVE 10

LA CHAUX-DE-FONDS

Bfluciierre
SOCIALE

Ronde 4

Lapins
Poulets

18202

Un Magasin de comestililes
rue de la Serre 61

et demain samedi sur la place
du Marché il sera vendu

? 

Beau filet
de dorsch

Beau filet de
cabillaud

fr. 2.80 la livre
Cabillaud

fr. 2.60 la livre
Beaux poulets
fr. 6.25 la livre
Belles poules

Canards
fr. 6.25 la livre
Beaux lapins

frais du pays
à fr . 4.25 la livre

Escargots
8e recommande : 18292

F. M O S E R
Tél. 2.24.54

BBT Meubles
A vendre beau grand buf-

fet de cuisine moderne avec
plusieurs portes et tiroirs, fr.
230.-; 1 grand linoléum , fr.
75.-; buffe t à 2 portes , fr. 85.-;
armoire à glace 3 portes , fr.
290.- ; secrétaire noyer, fr. 120.- :
2 fauteuils modernes, fr . 170.-;
buffet de service moderne
noyer à portes galbées, fr.
350.- ; commode noyer, fr.
75.-; lits jumeaux avec ma-
telas crin animal , fr. 500.-.
S'adresser : 18283

A.  L E I T E N B E R G
Grenier 14 Tél. 2.30.47
¦ l-lmji ni——M^

BAISSE
Carottes rouges lavées ,

fr. 0.40 le kg. ; Choux mar-
cellns, fr. 0.50 le kg.; Choux-
raves beurrés , fr. 0.30 le kg.,
4 kg. pour 1 fr. ; Fenouilles,
fr. 0.70 le kg. ; Racines
rouges, crus , fr. 0.30 le kg. ;
Pommes, très bonnes , ir.
0.80 le kg. ; Oranges, fr. 1.70
le kg. ; Mandarines , fr.
1.75 le kg. ; Poireaux , fr. ,
0.15 le paquet , 2 paquets pr
fr. 0.25 ; Pommes de terre
cuites fr. 0.45 le kg. ; Dou-
cette , très belle, fr . 0.30 les
100 gr., fr. 0.70 la i/, livre. :

Au Meilleur marché
ler-Mars 11

Se recommande :
Emile MUTTL

Régleuses
pour petites pièces, seraient

engagées. Travail suivi et
très bien rétribué, en fabri-

que ou à domicile. — S'adres-
ser au bureau de L'Impartial.

18289

Sféno-dactylo
demi-journées

On cherche bonne sténo-dactylo pour
les après-midis. — Offres sous chiffre
S. H. 18157 au bur. de L'Impartial

JHusCcieM !
On cherche deux accordéonistes ou accor-

déoniste et pianiste pour le 31 décembre, 1er et
2 janvier 1946. Ecrire sous chiffre A. C. 18309
au bureau de L'Impartial.



T^HJ JOUR.
A Nuremberg.

La Chaux-de-Eonds , le 30 novembre.
On continue à f aire devant le

tribunal interallié de l'histoire à la p e-
tite j ournée...

Cette f ois-ci ce sont les conf idences
du colonel-général J odl qui ont été à
l'honneur et qui ont souligné à quel
p oint les chef s nazis sont resp onsa-
bles de la prolongatio n de la guerre.
En ef f e t , dans une conf érence f aite en
novembre 1943 déjà , J odl relevait les
p remiers signes de la débâcle alleman-
de. Ap rès la chute de l'Italie , la vague
de déf aitisme s'était rép andue dans
des proportions eff ray antes. Et cep en-
dant , le chef détat-maj or de la Wehr-
macht précise que c'est pendant l'hi-
ver 1942-1943 déj à que la guerre chan-
gea déf initivement de tournure.

Stalingrad et El Alamein avaient dé-
montré que l'initiative échappait aux
mains allemandes, que les f orces du
Reich étaient maintenan t p artout ré-
duites à la déf ensive et qu'elles n'a-
vaient plus qu'à attendre dans l'inac-
tion les proch ains coup s de l'ennemi.
La grande mobilité de Varmée du
Reich avait cessé d'exister . Elle dis -
p osait encore des lignes intérieures.
Mais il ne lui était même p lus p ossible
de les utiliser rationellement, tant les
attaques aériennes anglo-américaines
étaient devenues eff icaces . En 1943 dé-
j à, Jodl traçait donc un tableau de la
situation militaire allemande sous son
jo ur le plus sombre et ne p ouvait p ro-
mettre aucune amélioration. Il n'y
avait plus d'esp oir d'obtenir la vic-
toire.

Mais au lieu de mettre f in au mo-
ment voulu à la lutte, au lieu d'ép ar-
gner au p eup le allemand la perte de
centaines de milliers de vies et la
destruction de ses villes les plu s im-
p ortantes, Jodl exigea la p oursuite de
la guerre. Comme des gangsters ac-
culés, les nazis voulaient vendre leur
p eau le p lus chèrement p ossible. Et
les généraux qui s'élevèrent contre la
p oursuite inutile de la guerre et se
j oignirent à la consp iration du 20
j uillet, f urent pendu s comme des
quartiers de viande à l 'étal d'un bou-
cher...

Inut ile de dire que cette évocation
a f ortement imp ressionné les assis-
tants et qu'elle aura de prof ondes
rép ercussions sur l'op inion alleman-
de.

Cela n'emp êche p as qu'llja Ehren -
burg, le grand polémiste soviétique qui
p asse quelques jours à Nuremberg, a
raison lorsqu'il dit que le p rocès ac-
tuel est déj à le p assé. Les grands p re-
miers rôles : Hitler. Himmler, Goeb-
bels , ont disp aru.

Et c'est en quatre j ours, com-
me au p rocès de Kharkov , non en qua-
tre mois, qu'il f allait liquider le sort du
restant de la bande...

Les événements d'Iran.

Téhéran sera-t-elle investie ou atta-
quée d'ici quelques j ours p ar les re-
belles de l'Azerbeidjan ? Le f ait est
que ces derniers sont en marche sur la
cap itale où l'état de siège a été pro-
clamé. Ce qu'il y a de plu s grave dans
la situation actuelle c'est que Moscou
ne se gêne plus pour abattre ses car-
tes. Staline a carrément rép ondu au
gouvernement persan que s'il insistait
p our envoy er des troup es vers le nord,
la Russie y doublerait ses eff ectif s. . .

Ainsi, on en arrive p eu à p eu à un
état de crise qui démontre que la
Russie n'abandonne p as son obje ctif
d'atteindre la mer... Elle voulait aller
dans la Méditerranée... Les Alliés
l'arrêtèrent devant Trieste, la bou-
clèrent dans les Détroits et f irent la
sourde oreille touchant la Trip oli-
taine et Tanger. La Russie désirait
s'ouvrir une p orte sur le Pacif ique ,
en Mandchourie... Les Américains y
transportèrent p ar avion des troup es
chinoises. Dans la Baltique enf in , la
Russie avait acquis la maîtrise... Mais
les Anglais conservèrent la clef !

Quand on f erme toutes les por tes à
un particulier qui veut sortir, il saute
p arf ois p ar la f enêtre. C'est ce qui est
arrivé en Perse où la situation est
maintenant moins qu'avantageuse pour
les Alliés. En ef f e t , de Téhéran, les
blindés russes p ourraient f acilement
descendre j usqu'au g olf e Persique et
ce, p ar le moy en des voies de com-
munications créées de toutes p ièces
p ar le génie américain dès 1941.

Jusqu'où l'imp érialisme soviétique se
heurtera-t-il à l'imp érialisme anglo-
américain ?

Et comment tout cela f inira-t-U ?
P. B.

Bette Davis se marie
HOLLYWOOD, 30. — AFP. — L'ac-

trice de cinéma Bette Davis se marie
auj ourd'hui avec l'ancien lutteur Wil-
liam Qrant. Bette Davis , qui se marie
pour la troisième fois , est âgée de 37
ans, son fiancé a 30 ans.

L 'Assemblée constituante yougoslave dans sa séance d 'hier a déchu le roi Pierre II de ses
droits au trône et proclamé la république populaire fédérative de Yougoslavie.

Proclamation de la
république fédérative

de Yougoslavie
BELGRADE, 30. — Tan Ju© — A

LA SEANCE DE JEUDI APRES-MI-
DI DES DEUX CHAMBRES DE
L'ASSEMBLEE CONSTITUANTE
REUNIES. LA REPUBLIQUE POPU-
LAIRE FEDERATIVE DE YOUGOS-
LAVIE A ETE PROCLAMEE A L'U-
NANIMITE DES VOIX.

Le roi Pierre II destitué
Dans la déclaration de l'Assemblée

constituante à ce sujet il est dit en-
tre autres que pendant les 25 ans d'ex-
istence de la Yougoslavie d'avant-
guerre, ses peuples n'ont pas pu réali-
ser leurs aspirations séculaires d'éga-
lité nationale et de justice sociale, par
la faute d'une clique réactionnaire , à
la tête de laquelle se trouvait la mo-
narchie. Lors de l'invasion de l'Alle-
magne et des autres Etats fascistes,
en avril 1941, Pierre II Karageorje-
vitch s'est enfui à l'étranger, abandon-
nant les peuples yougoslaves à leur
sort.

Pierre II a en outre soutenu par tous
les moyens les traîtres à la patrie qui ,
depuis 1941, ont combattu sans cesse
contre le mouvement national de libé-
ration. Les peuples yougoslaves se
sont rendu compte que c'est la mo-
narchie qui était le plus grand obs-
tacle à la création de la nouvelle You-
goslavie , communauté fraternelle et
démocratique des peuples égaux en
droits.

Ils se son t convaincus également que
c'est la monarchie qui est le principal
coupable de tous les actes des régi-
mes antipopulaires d'avant-guerre , de
même que de tout ce que le peuple a
dû endurer durant la guerre des traî-
tres à la patrie soutenus par la mo-
narchie. C'est pourquoi l'Assemblée
constituante exprimant librement et à
l'unanimité la volonté de tous les peu-
ples de Yougoslavie , proclame la Ré-
publique populaire fédérative de You-
goslavie et la déchéance de la monar-
chie . Pierre II Karageorj evitch et toute
la dynastie sont privés de tous les
droits qui leur revenaient.

Des détails
LONDRES, 30. — Reuter. — La ra-

dio de Belgrade a annoncé que la
Constituante yougoslave a ouvert sa
session dans la nuit de j eudi , un quart
d'heure après minuit , en souvenir de
la constitution du parlement de la Ré-
sistance, qui s'est réuni il y a deux
ans dans la petite forteresse d? Jaj ce.

La destitut ion de la monarchie et la
proclamation de la républ iqu e fédéra-
tive étaient attendues depuis quelque
temps. Les délibérations de la nuit
n'étaient pas formelles. Les pleins
pouvoirs ont été retirés au maréchal
Tito pendant que le doyen d'âge du
parlement assurait la présidence. La
destitution de la monarchie a été pro-
clamée par radio à 16 h. 30.
La Grande-Bretagne n'émet

aucune objection
LONDRES. 30. — Reuter. — Les

milieux bien informés de Londres
n'ont pas été surpris par la nouvelle
¦de la proclamation de la Républi que
yougoslave. Cet événement était at-
tendu depuis que les électeurs ont
donné une maj orité écrasante au
gouvernement du maréchal Tito , qui
était favorable à la destitution de la
monarchie.

Les mil ieux officiel s britanniques
ont refusé j eudi soir de commenter
cette nouvelle.

On admet toutefois que la Grande-
Bretagne n'a aucune objection à émet-
tre à l'égard de la décision du peuple
yougoslave.

C  ̂La déclaration du roi
Pierre II

«Le peuple doit pouvoir décider
librement»

LONDRES, 30. — Reuter. — Après
avoir rappelé que la proclamation de
la république était le résultat d'une sé-
rie d'actions arbitraires du maréchal
Tito et évoqué les derniers événements
en Yougoslavie, le roi Pierre II a dit
notamment :

Il est juste de supposer qu; les Al-
liés désirent encourager la liberté et
la démocratie en Yougoslavi e qui a
tout sacrifié pour la victoire commune.

Le souverain rappelle qu'il a déj à
dit que si son pe up le désire, p ar une
libre décision, une autre f orme de gou-
vernement, U est p rêt à f aire  droit à

sa volonté. « Dans un tel cas, j e serais
un citoy en f idèle de la Yougoslavie,
ma p atrie. Je sais p arf aitement quels
sont mes devoirs vis-à-vis de mon
p ays, et malgré toutes les mesures
p rises p ar le régime actuel contre moi,
j e continuerai à suivre la voie de ma
conscience p our libérer la Yougoslavie
de la tyrannie, d'où qu'elle vienne. »

T«5  ̂SIX CENTS
FONCTIONNAIRES DE L'UNRRA

arrêtés pour marché noir
HAMBOURG, 30. — AFP — Plus

de 600 membres de l'UNRRA ont été
congédiés ou arrêtés dans les zones
d'occupation américaine, britannique
et française en Allemagne, à la suite
d'une enquête de deux mois sur leur
activité dans le, domaine du mar-
ché noir.

Cette nouvelle a été annoncée par
M. Léo Margolin , chef du bureau d'in-
formation de l'UNRRA en Europe.

La politique russe en Perse
Moscou ne répond ni oui ni non

LONDRES , 30. — Reuter. — Les
milieux autorisés bri tanniques sont
d'avis que la note soviétique au gou-
vernemen t de Téhéran ne contient pas
une interdiction catégorique d'envoyer
des troupes dans le nord de l'Iran.

En revanche, lés milieux officiels
iraniens de Londres estiment que le
gouvernement de Moscou a claire-
ment repoussé la demande du gou-
vernement iranien.

LES AUTORITES IRANIENNES
NE SONT PAS SATISFAITES

TEHERAN, 30. — Reuter . — Du
correspondant spécial John Kimche :

Le gouvernement soviéti que a ré-
pondu à la demande du gouvernement
persan tendant à autoriser l' entrée
des troupes dans, le nord de la Perse.
Les autorités de Téhéran ne considè-
rent pas cette réponse comme satis-
faisante. Bien que conçue dans des
termes amicaux, elle repousse prati-
quement la requête Persane. On pense
que le gouvernement va soumettre
l'affaire au parlement.

L 'état de siège à Téhéra n
NEW-YORK, 30. — Extel . — Le

gouvernement iranien communique que
des rebelles armés de l 'Azerbeidj an
sont en marche contre la cap itale

^ 
Le

gouvernement a déclar é l 'état de siège
et déclaré que Téhéran sera déf endue
j usqu'à la dernière extrémité.

Les Alliés à Sourabaya
BATAVIA , 30. — Reuter. — Le O.

G. allié publie un communiqué annon-
çant l'occupation par ses troupes de
Sourabaya, la troisième ville de Java
en Importance. Les reconnaissances
aériennes ont établi que les Indoné-
siens font de grands préparatifs d'é-
vacuation au sud de la ville. Douze
canons indonésiens ont été réduits au
silence. 

M. Marin exclu de son groupe...
PARIS, 30. — AFP. — M. Louis

Marin a été exclu du groupe de l'unité
républicaine pour question de discipli-
ne interne.

... mais nommé à une commission
PARIS. 30. — AFP. — On annonce

dans les couloirs de la Chambre que
M. Louis Marin serait élu comme
membre de la commission des affaires
étrangères par 400 voix contre 49 à
M. Ramarony. 

Disparitions mystérieuses en
Angleterre

Après un avion, un sous-marin
LONDRES , 30. — AFP — Il y a

quelques j ours, un avion météore à
réaction disparaissait d'un aérodro -
me britanni que ; on ne l'a pas encore
retrouvé . On signale maintenant la
disparition d'un sous-marin faisant
partie d'un lot de submersibles alle-
mands pris par les Anglais ou qui se
rendirent au moment de la capitula-
tion.

Six sous-marins avaient été remor-
qués pendant la nuit au large de Ma-
lin Head pour y être coulés. Le matin ,
on s'aperçut qu 'il n'en restait que cinq.
Le sixième avait disparu sans laisser
de traces . Une équipe de torpilleurs
et des escadrilles d'avions sont aussi-
tôt parties en patrouille pour le re-
trouver. Mais les recherches n 'ont
donne j usqu'à présent aucun résultat.

Le bâtim ent man quant est long de
45 mètres et j auge 250 tonnes. L'A-
mirauté a prévenu que ce sous-ma-
rin est pourvu à l'intérieur d'une
puissante charge d'explosifs qui doit
être maniée avec précaution.

L'arrestation du duc de Saxe-Cobourg
et Gotha

NUREMBERG . 30. — Reuter. —
Le duc Charles-Edouard de Saxe-
Cobourg et Gotha , qui a été arrêté
par les autorités américaines , est un
petit-fils de la reine Victoria .

La Yougoslavie proclame la république

Nouvelle! de dernière heure
La crise ministérielle romaine

M. de Gasperi sera t-il
appelé ?

ROME , 30. — Ag. — De Cecil Sprig-
@e, corresp ondant de l'agence Reuter:

La conférence dss secrétaires des
partis a examiné j eudi les possibilités
d'un gouvernement de coalition dans
lequel M. de Ga.%)eri prendrait la place
de M. Parri. On prévoit que l'actuel
ministre des affaires étrangères sera
désigné par les six parti s comme futur
président du cabinet et que le lieute-
nant-général du roya'iime le chargera
de former h ministère.

Il f audra d'ailleurs vaincre encore
deux obstacles , à savoir tout d'abord
l'hésitation de l'élu de rep rendre une
charge où M. Bonomi aussi bien que
M. Parri ont rencontré des diff icultés
imp révues , et ensuite la méf iance des
p artis de gauche qui craignent que la
nomination d'un p remier ministre chré-
tien-démocrate aurait p our ef f e t  de
f air e obliquer vers la droite le cours
du cabinet . Mais oe ne sont pas là
deux obstacles insurmontables.
Le prince Humbert poursuit

ses consultations
ROME, 30. — AFP. — Le prince de

Piémont, poursuivant ses consulta-
tions, a reçu j eudi MM Giannini , chef
du mouvement « Uomo qualunque »,
Bergamini , chef du mouvement socia-
liste orienté vers le centre , et Zaniboni ,
qui vient de fonder l'Union sociale-dé-
mocrate.

Le lieutenant-général du royaume
s'est également entreten u avec l'amiral
ELlery Stone, chef de la mission alliée. I

M . de Gasp ari a été chargé par le
secrétaire du comité de libération na-
tionale d'étudier la p ossibilité d'abou-
tir à un accord sur sa désignation
éventuelle à la p résidence. Cette déci-
sion avait été prise au cours de la réu-
nion de j eudi soir des secrétaires des
partis représentés.

Après la destitution du roi Pierre II

La reine-mère
croit en des fours meilleurs
LONDRES, 30. — Reuter. — La

reine-mère Marie .de Yougoslavie a
fait la déclaration suivante :

Je ne suis absolument pas étonnée
de la décision de la constituante you-
goslave proclamant l'Etat fédératif et
républicain yougoslave.

Mou coeur saigne quand j e pense
que la lutte de mon vaillant peuple
contre la tyranni e a conduit à ce ré-
sultat , qu'il n'a aucune Possibilité d'ex-
primer librement sa volonté et qu'il
n'a jamais eu si peu de liberté d'opi-
nion qu'aujourd'hui alors que les ci-
toyens des pays ennemis se sont vu
accorder le droit d'exprimer librement
leur volonté.

J'espère que le j our viendra où mon
peup le aura aussi le droit de cueillir
les fruits de la victoire sur la tyran-
nie et de devenir à nouveau des ci-
toyens libres . libéré s de la crainte.
Comme reine de Yougoslavie , je me
suis touj ours efforcée de réaliser le
bien-être du pays. Cette tâche n'est
pas finie et j us qu 'au j our , je l'espère ,
où j e pourrai reprendre mon activité
en faveur de mon peuple dans mon
pays, je saisirai 1 chaque occasion pour
adoucir les souffrances des Yougos-
laves.

L'imbroglio allemand
Pour trouver une solution admissible

par tous les occupants
(Télép hone p art. d 'Exchange) .

LONDRES, 30. — Dans ses com-
mentaires au suj et des déclarations
du président Truman au cours de la
dernière conférence de la presse, le
correspondant dip lomati que du « Ti-
mes » écrit que les milieux londoniens
se montre nt plutôt optmistes et croient
qu 'il sera possible de trouver une so-
lution favorabl e dans le problème al-
lemand qui 'puisse satisfair e la France
et ses Alliés.

Au sujet de l'allusion faite par le
président Truman sur le fait qu'il sera
mieux d'éviter à l'avenir « les confé-
rences à trois ou quatre ou cinq » , le
« Times » écrit que le président Tru-
man est allé bien plus loin que les mi-
nistres britanniques, mais qu'au fond
il partage tout à fait l'opinion de MM.
Attlee et Bevln.

La destruction
des sous-marins allemands

durera plusieurs semaines
LONDRES, 30. — Reuter. — On pré-

sume que le sous-marin allemand qui
a disparu au moment des opération s de
destruction de six submersibles de
l'ex-marine du Reich a été effective-
ment coulé.

Ces opérations se déroulent par une
mer houleuse à 160 km. de la pointe
ouest de l'Irlande , en plein Atlanti que.
Les sous-marins sont coulés par des
contre-torpilleu rs. Les opérations de
destruction de la flotte sous-marine du
Reich se poursuivront pendant plu-
sieurs semaines . Ce cimetière marin est
situ é à un endroit où l'Atl antique est
très profond.

Hitler et le peuple élu
BERLIN , 30. — AFP — Selon l'a-

gence «Dana» . le département écono-
mique de l'administration militaire
alliée est en possession de documents
prouvant que Hitler avait décidé, à la
veille de la débâcle finale , d'entraî-
ner le peuple allemand tout entier
dans sa chute.

Dans un ordre daté du 29 mars,
et adressé à l'état-maj or général de
la Wehrmacht , Hitler ordonnait la
destruction de toutes les installations
militaires et industrielles , de tous les
moyens de tran sports, d'information
et de ravitaillement qui se trouvaient
menacés directement ou indirecte-
ment ou même à longue échéance par
l'ennemi.

Brème sera administrée par les
Anglais

(Télép hone oarticulier d'Exchang e)
BERLIN. 30. — Un accord vient

d'être signé par les autorités mili-
taires britanni ques et américaines
d'après lequel l'enclave de Brème
passera définitivement à l'adminis-
tration britanni que à partir du 10 dé-
cembre prochain .
Les Allemands internés en Turquie

vont être libérés
(Télép hone p art. d'Exchange)

ANKARA , 30. — Le gouvernement
turc a décidé de remettre en liberté
tous les Allemand s qui furent dépor-
tés en Anatolie après que la guerre
eut été déclarée à l'Allemagne. Ne
bénéficieront pas évidemment de cette
mesure , les Allemands qui sont con-
sidérés comme criminels de guerre et
qui sont compromis dans des affaires
d'espionnage ainsi que ceux qu* ont
passé clandestinement la frontière
après la déclaration de guerre.

Accord russo-chinois
pour l'évacuation de la Mandchourie

LONDRES, 30. — Reuter. — RA-
DIO-MOSCOU ANNONCE LA CON-
CLUSION D'UN NOUVEL ACCORD
SINO-SOVIETIQUE SUR L'EVA-
CUATION DES TROUPES RUSSES
DE MANDCHOU RIE.
|pç Moscou tient à exercer
un contrôle sur les Détroits
ANKARA , 30. — AFP — Suivant

certains milieux étrangers, des son-
dages auraient été faits par l'inter-
médiaire d'une tierce puissance au-
près du gouvernement soviéti que afin
de connaître son opinion au suj et de
la note américaine sur les détroits.

Moscou aurait fait savoir qu'il n'a
aucune opinion à exprimer sur ce
sujet, son point de vue étant depuis
longtemps connu : il demande à exer-
cer un contrôle militaire sur les dé-
troits.

BULLETIN METEOROLOGI OUE
Plateau généralement couvert par

brouillard s avec limite supérieure
vers 800 m. d'altitude. Au-dessus, ciel
peu nuageux.


